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L'ouverture de Ja frontière quarante ans après la création des deux Etats 


Les Allemands s se déplacent désormais librement de l'Est à l'Ouest 


Ouarante à ans après fa création des deux 
Etats issus du ΠΡ δίοΝ, les autorités de la RDA 
- ont décidé l'ouverture de la frontière, et les 


bureaux, le 10 préc à 
8 beures du matin, la police avait 


-plus- de 10% pour la même 


période dans treize des « vingt 
Amériques latines » ), à la dimi- 
nution dräconienne de la 
. consommation privée comme 
corollaire de Ia baisse des 


dalégree à à Berlin 


denx côtés 
ers 23 rain M petits 
[uçou Jeunes sure 
fout, ont commencé, aôté Est, à 


nie latine la tentation nélibérle 


de quad pin Dr γ ποέος 


riaix notamment, à le chute des 
investissements des entreprises 


“et du secteur public, à l’augmen- 


tation vertigineuse des chiffres 
du chômage. 
Le déficit abyssal des budgets 


de Berfin-Est d'autoriser la sortie de ses ressor- 
tissants sans conditions ni délais 8 été accueil- 
lie avec satisfaction dans toutes les capitales 
occidentales. M. Kohl a décidé d'interrompre 
sa visite officielle en Pologne afin d'assister, 
vendredi à un conseil des ministres extraordi- 
naire à Bonn. !! a l'intention de se rendre égale- 
ment à Berlin-Ouest. Il devrait néanmoins rega- 
gner Varsovie dimanche matin. 


Seus les imbéciles ne 
changent pas d'avis. Égon 
Krenz, ἢ n'y ἃ pes si long- 
temps, se félicitait de l'écrase- 
ment du printemps de Pékin. H 
oftre aujourd hui à ses comps- 
triates le printemps en noverm- 
bre. Sans avoir esquissé le 
moindre geste de résistance, il 
s'incline devent le déferlement 
du peuple est-ailemend et lui 
ouvre toutes grandes, deux 
certs ans après la chute de La 
ee [65 portes de celle où 
était enfermé. 


Le sinistre mur derrière 
lequel s'était retranché 
Vempire du froid n'a plus de 
raison d'être. Quitte à en gar- 
der un Morceau comme souve- 
nir de ce à quoi peut conduire 
la folie des hommes, ἢ faudra 
se dépècher de le démolir. 
Tant qu'il sera debout, en 
eftet, là tentation subsistera 
d'en reboucher les issues. 

Sans doute le nouveau chef 
du parti et de l'Etat est- 
allemends ne pouvait faire 
autrement. L'ampieur de 
l'exode en direction de 
l'Ouest, vis Budapest et Pra- 
gue, aurait Ouvert les yeux du 


| De la Réforme à la révolution 


lisme comme en tout, les Alle- 
mands étaient les meilleurs. 
Le porte de Brandebourg est 
« La question allemande reste ouverte, la question pie Es 
pie aussi À que la n’est pas réglée pour autant, 


mée », disait Ü y a quelques mois  damentalement changées dans 
M. Richard von Weizsäcker, cette nuit du 9 au 10 er 
président de la ue fédé- I] était douteux Sr l'ébranle- 
ÿ = ment provoqué en Europe de 
vient d'être ouverte sous la pres  J'Est par la perestroïka de Mik- 
sion d'une foule calme et déter-" ou épargne la 


ἫΝ Mais ἢ y a quelques semaines 
sibilité de voyager librement, de encore. les diri 
Ἢ μ ᾿ ν᾽ geants ouest- 
faire trois petits ne l'Ouest allemands se demandaient com- 
chez ment soutenir les forces réforma- 
Ouverte aussi sur une décision trices au sein du Parti 
de la direction est-allemande Communiste est-allemand, per- 
prise de vitesse par un mouve- mettant une évolution progres- 
ment qu’elle a tenté d'abord de Sive à Berlin-Est et un approfon- 
canaliser et auquel elle 2 été dissement des relations 
obligée de céder, pas à pas, pour interallemandes, sans effarou- 


quatre cher Moscou. 
figée sur la certitude qu'en socia- 


Lire Ia suite page 5 


économie de marché 


subventions publiques à la 
consommation alimentaire et 


pationaux est j'une des princi-” pour 


pales causes d'ane inflation dont 
la moyenne régionale, pour 1988, 
aura &6 de 472 %, εἰ qui galope 
littéralement dans quatre pays : 
l'Argentine, ἐδ Brésil, fe Pérou et 
le. Nicaragua. Quant à la vie 
quotidienne des quatre cent 
vingt millions de Latino- 

i relle frise l'intoléra- 


:ble pour 40 % d'entre eux, selon 


des statistiques concordantes. 
Seuls deux éléments tempèrent 
la rigoenr de certe situation : 
lemploi dit « souterraïn » (28 % 


sala- de la population active du Mexi- 


av Sa tee 
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mais les données en ont été fon-. 
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plus aveugle. Et surtout, Gor- 
batchev, lors de sa visite à 
Berlin-Est il y a un mois pour le 
quarantième anniversaire de la 
RDA. avait clairement prévenu 
ses interlocuteurs qu'il ne leur 
fallait pas compter, en cas de 
troubles, sur le soutien de 
l'armée rouge. II en avait 
même à toutes fins utiles 
informé le gouvernement de 
Bonn. Krenz a vite compris 
que, dans ces conditions, sa 
seule chance consistait, s'f 
voulait décourager Ses admi- 
nistrés de prendre le large, à 
essayer de désarmer leur 
méfiance. Et donc d'aller au- 
devant de leurs revendications 
en les laissant se déplacer à 
leur guise. 


L, population est-allemande 
lui ἃ beaucoup facilité les 
choses. Les sages 

tions qui, parties des églises 
protestantes, ont jeté dans les 
rues des centaines de milliers 
de citoyens n'ont jamais connu 
le moindre débordement. 

Lire Ia suite page 5 


Un entretien avec 


et de Rémy-Martin 
Un « géant » français 

Éd spray lus 
page 29 - section C 


Un Picasso 


contre un Picasso 
Le gouvemement autorise 

la sortie de France 

des « Noces de Pierrette » 

en échange de «la act 
page 18 - 


La campagne 


«Sur le τῆ» et Je sommaire 
se trouvent page 40 - section C 
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Economie 


La finance sous le regard de l'éthique 


: par Hugues Puel 


A réflexion sur les rapports de 
l'éthique et de la finance 
nous est imposée par l'aciua- 

lité : scandales boursiers, avec leurs 
enrichissements rapides sans autre 
cause apparente que l'accès privilé- 
gié à une information réservée ; 
argent de la drogue blanchi dans 
tous les paradis fiscaux de la pla- 
nète; mobilisation de sommes 
énormes autour d'opérations qui 
paraissent plus financières qu'éco- 
nomiques ou industrielles : volurmi- 
neuses dettes des pays du tiers 
monde, mais aussi des Etats-Unis ; - 
spéculations effrénées sur des 
valeurs (monnaies et titres divers) 
qui semblent avoir perdu toute 
norme. 

Il paraît opportun d'argumenter 
le dossier des rapports entre l'éthi- 


TRAIT LIBRE 


que et ia finance, tant i est vrai 
que si l'éthique appréhende diffici- 
lement le monde de la finance, cæ 
dernier apparaît peu ouvert à 
l'éthique. 

Par éthique, j'entends ici l’agir 
humain en tant qu'il se donne un 
sens, c'est-à-dire à la fois une direc- 
tion et une siguificarion, le façon 
dont chacun fonde ce sens au point 
de vue philosophique ou religieux 
restant ouverte et plurielle, L'éthi- 
que se distingue donc de la morale, 
qui est le domaine des interdictions 
et des obligations. Elle ne s'identi- 
fie pas aux déontologies, qui sont 
les morales particulières des pro- 
fessions. 


Le philosophe Paul Ricœur 
caractérise très bien l'éthique 


lorsqu'i la définit comme « le désir 
d'une vie accomplie, qui fonde 
l'estime de soi-même, avec et pour 
les autres, dans le cadre d'institu- 
tions justes » (1). 

En matière d'économie, le vieux 


sement dépourvu de sens. Le prêt à 
imérét est interdit comme anti- 
maturel, puisque l'argent ne fait pas 


- de petits. 


Le 11 et le 12 novembre 
ront à Budapest, dans le 


soudainement qu'elles som des 


si le noyau fort des Douze 
avance de façon accélérée vers 
l'union politique, ce qui signifie 


divers, les pays de l'autre 
Europe. 

Po l'Union soviétique, on 
Peut 56 demander si le commu 


se réuni 
cadre de 


CETTE HISTORE Œ ROULARD À FRS 


Géopolitique 
Faire revivre l'Europe centrale 


Hongrie. Les quatre pays veulent met- nement et de La culture. Hs souhaitent 


tre en place une coopération organique 


renforcer 


par Gianni de Michelis 


du monde communiste, a la dure 
têche de sauvegarder d'un côté 


rieurs à une révolution pacifique 
qui culminere l'année prochaine 
avec les premières élections 
libres à l'Est. 


dehors de ia pleine adhésion. 
En R 


Europes, mais que, de toute 


La même condamnation est por- 
ἴδε par le judaïsme, par l'islam et 

par le christianisme, avec des justi- 
Fcations identiques complétées de 
considérations religieuses Il est 
curieux de retrouver dans l'analyse 
faite par Marx sur la valeur 
d'échange et l'extorsion de. plus- 
value la mème référence au texte 
fondateur d'Aristote. Le commerce 
n'est pas bien νὰ par un Thomas 
d'Aquin, qui le considère comme 
une occasion de péché, ét le com. 
merce de l'argent est en lui-même 
condamné. Qui affirmere que, 
même anciennes, de telles concep- 
tions de la finance ne pèsent en rien 
sur les mentalités d'aujourd'hui ? 


Le monde de la finance s'est ᾿ 


considérablement développé à pare 
tir du seizième siècle, avec l'expan- 
sion du capitalisme commercial 
Dans sa nouvesuté, sa mobilité et 
sa complexité, le discernement 
éthique n’était pas aisé. Tandis que 
Les théologiens catholiques s'accro- 
chajent au principe de la condam- 
nation du prêt à imérêt, quitte à 
multiplier les exceptions excu- 


santes d'une pratique qui se géné- . 


ralisait, Calvin introduisait une dis- 
tinction remarquable entre le prêt 
ἃ la consommation, qui devait res- 
qu parut de κοῦ de 
qui, parti t uction 
nouvelles richesses, pouvait légiti- 
mement donner lieu à une rémuné- 
ration spécifique. ; 


tiforme.- ἐπέ rs penser des OPA et 
τ comment disingner entre celles 

sont pur jeu d'argent et celles 
.qui à des opérations 
de recomposition industrielle 
nécessaires à la m de 
l'activité et susceptibles de mobili- 
collectif de salariés ? Quel 
projet d’une entre- 


prise et à sa culture, lorsque les 


au niveau des Etats la colla-- 


les pays de l'initiative quadran- 
gulairs. 


Dans l’atrente que les rivalités 
entre l'Est et l'Ouest ne nous 


salariés savent Qu'un COUP de 


vers-le Jong terme, le regard 
que s'ajuste Lt prie gr 


la finance et à son extrême mobi... 
lité. Avec les cotations en contine, . 


tonte information est dépassée au 
moment même où elle est commu- 


niquée. Dans un jeu aussi rapide, . 


comment assürer l'équité dags 

spé, répugne à l'éthique ας 
répugne à l'éthique et, 

pourtant, elle-semble indispensable 

À La gestion des trésoreries dans 

l'état actuel du marché des 


tie de la spéculation essurahce εἰ si 
le jeu n'est pas de soi immoral, son 
absence de finalité hors du jeu Lol 
même le met hors jeu de l ι 


L'argent 
ms 
La finance 


constitue ainsi pour 
l'éthique un monde ral à 
er. Estelle un monde 


fan à l'éthique ? Banquiers ‘et. ᾿ 
financiers, ᾿ 


eux ὅσες l'activité pro- 
fessionnelle repose sur la 
confiance, di d’un argument 
en béton pour 


responsabilité : ce sont nos clients * 
qui leur argent soit: 


ms maximuin de séca- 


: ce sont les entreprises qui ον. 


appel ἃ ποῦς pour sur Ju στὲς 
sorerie et financer 


rer ῤετηξεχὶ ue | 


rer δὲ ἘΣΙ 
enserre étroitement l'exercice de 


logue 
vérifie à la fois la permanence de 
et la frustration des 


péréies preosntes d'un tel échange 


Ω. 


Si Je. questiommement . étbi κὰ 
venant de l'extérieur est refté, ᾿ 
toute morale n’est pas exclue de la . 


finance : hong κ πον οὶ 


« l'initiative quadrangulaire ». les dans les secteurs industriel, scientif- boration déjà amorcée entre les recours à!" exe) 

ministres des affaires étrangères d'ha- que Θὲ technique, des transports et régions dans ns cadre de la Commu- Re Em + 

lie, d'Autriche, de Yougoslavie et de des télécommunications, de l'environ-  nauté Alpes-Adria. si elle ne connsît pas quelque 
affaissement, Mais, ei l'affirmais 


saire qu’elle soit, elle relève. de ce 


UARANTE-CINQ ANS L'Europe centrale court le ris- Le projet n’emtend pas non plus d'histoire. Delors a bien le he 8] 
aprés Yaita, l'échec du que de se transformer en un lieu se substituer à des objectifs plus  cele à T'onprie hreau A parie d’un ΓΕ τα nue Pete j 
modèle collectiviste pro- de désordres. Elle doit au ambitieux, mais-encore lointaï « Village Europe ». morale ouverte qu'est ue. financière 
voque une nouvelle crise contraire être ur-lieu de cohésion tels que l'élargissement de la L'homogénéité idéologique - Edmond de Rathschifd), 
au.centre de l'Europe, une crise économique, sociale, culturelle, Communauté européenne ou la venant à manquer en - Francis Dernier (professeur à 
dans laquelle sont impliqués les επΊ modèle de coexistence : cette Construction de la «maison centrale, st ne pouvant être rem- ‘Des léux | l'université Paris), Bertrand 
deux pays d'où Cl partis les nécessité confère à l'falie un commune » européenne. placée par une restauration | de communication -[ Jecauillat (professeur à l'uni- 
deux confits de ca siècle, rôle bien précis à ses frontières L'adhésion à la Communauté Gynastique, ἢ faut. reconstituer | vorsité Panis-IX) et Etienne 
ologne et la Yougoslavie. nord-orientales. est un processus d'une grande ὑπ tissu unitaire [ἃ où le maxi . Peut-on sortir de Pi dece | Pimin (président du Crédit 
L'Europe de l'Est offre un L'initiative quadrangulaire est complexité et je ne vois pas, . mMum de diversité est contenu double procès? Je ue des mutuel). 
spectacle à la fois inhabituel et lancée au moment où l'Autriche, exception faite Peut-être d’un ou dans le minimum d'espace. ἢ pistes existent. En oremhs 1987 Le second débét porters sur 
inquiétant. Son problème est : posant Era Se candida- deux pays, comment d'autres s’agit de faire revivra une partie s'est tenu à Paris, à Finitiative de ‘| « La morale’ at les affaires x. Y 
gérer sans traumatismes ul ture à le . devra revoir en partenaires pourraient se joindre de la réalité de l'ancien empire, 'épiscopat catholiq - ici À ristia: 
transition qui pour certains conséquence son rôle tradition- aux Douzs. C'est pourquoi nous 50 € monde derrière les nee Proteins = Color Étacomarts (oréides du 
un espoir de survie et nel de pont entre l'Est et travaillons actuellement à définir  nStions >, qui n'était pes seuie- d'organisations non gouvernemen. | directoië de Éaenere "Ὁ Ar, 
pour d'autres ja de de l'Ouest: la V depuis des formes d'association très ment une forme étatique mais un tales de ‘un colo. | Jean ni 
paraître. Comment organiser toujours hors des règles du jeu étroites mais qui restent en  Stvie politique. ᾿ que sur la dette du tiers-monde pro- 


, δὲ d'autres qui, 5 “εἰ épublique démocratique 
Ρ l'Allemagne da ph One pe prie el ta nee _.— le désir de liberté LÉnope perle réduction des dialogue remarquable entre finen. | sumanisme), ne 
Dr nec ? dé unité : la Hongrie recherche des Es à exprim er, gs mec pre mique, le respect des libertés Free onfessians Ἢ με “ tip 
Processus peut être gui ancrages et des soutiens exté- leur droit à l'autodéterminati ; que les tend politiques = de SRE M ré 


progresser la conscience de 
tous sur Je sujet (3).-Autre exem- 


ple : sous la pression 2 
tons religieuses et τὶ δὲ mie 


que la France at la Grande- ἥ 
Bretagne doivent tendre à une aspirations collectives qu'il n'est 

convergence complète sur La maison plus possible d'ignorer, confor- géograi tiers-mondistes, certaines entre 15:h 

l’Europe, en élargissant les pers- er mément au climat qui prévaut ©°"Vergence graduelle des sys- ont lancé des uits financiers T8 heures. Et οὕς 
pectives de l'intégration jusqu'à etle vilage aujourd'hui en Europe. Nous mes Potiques δὲ économe Ϊ éthiques : les ἜΞΕΣΤΙ tion. TéL : 42-47.87.89. 
inclure, en des temps, à des Cette initiative devrait débou- A nn VER ble plus apte que celui offert par eschuaient Les participa- Sat. 
degrés et sous des formes Rs Le En ment , que la question 


refuser tout ques- : 
tonpement. nt échique suscité de 
Textérieur : 


| Cnires, Le 


(1) Eutretien avec Pal Ricœur, da 
l'Evénement, 18 mars 1989. 
2) ue des problèmes ban- 
£ 144, février 
1983. 
G) Economie et Humanisme 
306, mars-avril 1989, « Le tiers- 


monde doit-il paper sa dette ? ». 


. Un colloque 
_. Organisé. 
. parle Monde » 
. {θ᾽ Monde organise, lundi 
. 13 novembre à Paris, un collo- 


que sur-ls thème « Ethique et 
fiiance ».. Après une intrven- 


l'université du ἢ Québec), 
Hugues. Pusk (secrétaire -géné- 
- sel de la‘revus Économie et 


D εν» cofoque se déroulera 
dans les salons du CFCE, 
10. avenue d'isna Paris-16°, 


τι 


apparaissent complètement 
les 


nisme est [8 négation violame de de La culture, en inetituant des sens, comme CE τος 
$ rencontres périodiques des libertés: ἃ l'intérieur, ainei Led ne cal 

Stan delle ie ÉERR ministres concemés où de leurs _ Plus de contacts avec l'extérieur Qui. autrefois, opposaient Fran Ecié parie BARL Le Monde 
autacratique et impériale, En Administrations. sont nécessaires en RDA. δὲν cd errabt ee Pole κε Géant: André Foritaine, directeur de in pubication - 
considéré l'Europe centrale défi eur imtos Prédae à l'Eurape non pas αν ἀσιῶς ne Pari de l'Europe centrale Anciens drecteurs : Hubert Beuve-Méry (1544-1969), 

nsidéré urope centrale ir Précises urope n'est pes un moyen stratégie flexible Jacques Fauvet 968- 982), André Laurens e 
comme faisant partie, à tous l'initiative quadrangelare: en dont ls construction est immi- em εν δ ἡ {1862 1885). 
égards, de l'Occident. Nous premier lieu, elle n'a Cr de nente, Les projets de M. Gorbat- La mesure et du réalisme . Rédacteur on chef : : Deniel Vernet - 


en chef : Claude Sales - 
r général : Bernard Wouts .. 
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caractère centrifuge par ral 

aux systèmes d'alliances γ καὶ 

relèvent les quatre pays. Nous 

avons reçu, äu contraire, des 
encouragements de la Commu- 

nrauté et de Alliance atlantique. 


donc d'autant moins 
pécher par excès de prudance ou 
Manque de générosité face à sa 
tentative de revenir vers cet 
Occident auquel elle a été arrs- 


Sompnun, sont toujours 
divisés par cinquante années 


ministre italien des affaires 
étrangères. 
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ÉTRANGER 


lue La libre circulation entre la RDA et la RFA 
τς quarante ans après la division de l’Allemagn 


_ Les points de passage du mur de Beriin, ouverts dans la nuit, 
de jeudi à vendred, devaient, solon les autorités est-aflemandes, 
rester libres jusqu'à la fin du week-end. La décision de Ber&n-Est 
d'autoriser la sortie de ses réssurtisçantz.sans conditions préala- 
bles ἃ été accueillie avec une vive satisfaction dans toutes les caps 
tales occidentales, Le chancoïer Kohf a-décidé d'interrompré sa 
visite en Pologne pour assister vendredi après-midi à un conssil 
des ministres extraordinaire à Bonn. il devait regagner Varsovie 


-΄ Pour Cordula et Torsten 
_ quelques heures féériques à l'Ouest 


- BERLINOUEST... . .. s'étonne presque de cet 
accueil que, dit-il, ἢ n’attendait 


nee non de ie vis de: 
Halle. Venus participer à un «Et pourtant, 
concert à Berlin-est, jeucf, ës 
ont été surpris par la rumeur c'est Pétranger » 
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longs moments d'attente, les 
fouilles, l'air renfro, 


je 
πεν 
ΒΜ Ὼ ξ 


l'Ouest maïs il leur fallait préala- 
blemert se procurer une autorisa- 
tion délivrée par un poste de police. 
Selon le communiqué du conseil 
des ministres, cette autorisation est 
désormais possible à obienir dans 
un « bref delai». sans présenter de 
justification. 

_Pour ce qui est des candidats à 
l'émigration, le gouvernement ἃ 
précisé que les services des visas et 
ce l'enregistrement dans les com- 
missariats de quartier ont reçu 
pour frsiructions de distribuer 
“immédiatemer » Îes visas de 
départ définitif, sans qu'il soit 
besain, là non plus, de remplir les 
conditions habituelles. 


Visas de départ 
fat 


Cette quasi-libération des possr 
bilités de voyage à l'étranger 
devrait voir dans les jours et les 
semaines qui viennent de nom- 
breux Allemands de l'Est iter 


allemandes. Des villes qui avaient 
τοῦς eu des relations tradition- 
nelles dans l'Histoire étaient sépa- 
rées jusque-là par le rideau de fer. 
Cêtte liberté nouvelle est valable 


Landi dernier, le 
& M. Wili ΕἾΝ qui, entre- 
temps, a démissionné, avait 

public un x jet de loi qui 
autorisait encore |" tration à 
s'accorder un délai de réflexion 


trente ἡ la annuelle de 
sous 3 Géhos de frontières. Ce 
projet, qui aurait satisfait 
m'importe qui, il y a seulement six 
mois, avait suscité aussitôt des hur- 
lement et fait dire qu'une fois de 
plus, les diri de ce régime 
m’étaient capables de ne 

que des demi-mesures : toujours à 
courir après leur crédibilité, les res- 


Berlin-Ouest (constitué par les 
secteurs d'occupation 
américain, britannique et 
français) s'étale sur 479 krr° — 


teur d'occupation 
soviétique, et dont ls RDA a fait 
en 1949 sa capitale, compte 
environ 1.2 million d'habitants 
sur 403 Κητ΄. 
Bertin, située à 
180 kilomètres de Helmstedt., la 
vile de RFA le plus proche, est 
accessible par trois couloirs 
voies ferrées et treize postes de 
P2SS2g9. 


apparemment, qu'il ne servirait à 
rien de tergiverser davantage... 

Depuis vendredi dernier, tous les 
Allemands de l'Est qui le dési- 
raient pouvaient librement gagner 
la RFA par la frontiére tchécoslo- 
vaque, avec une simple pièce 
d'identité. Jis ne s'en sont pas 
privé : près de dix mille personnes 
par jour arrivent depuis en Bavière 
par cette « filière ». : 

Berlin-Est avait dû se résoudre à 
certe solution pour ne mainte- 
nir plus longtemps le blocage dela 
frontière avec la Tchécoslovaquie, 
et ne pas voir se renouveler les 
scènes de panique qui s'étaient pro- 
duites ἃ l'ambassade de RFA à 
Prague en septembre et octobre. 

La décision d'aujourd'hui en est 
une suite logique et d'ailleurs offi- 
ciellement justifiée par le désir de 
ne pas embarrasser des pays tiers 
avec les problèmes de la RDA. Le 
gouvernement n'avait pas vraiment 
d'autre choix et il devrait en empo- 
cher quelques bénéfices politiques. 
L'ouverture totale de La frontière 
jeudi comportait un risque Hmité. 
ΤῈ était trop tôt vendredi matin 
pour savoir si beaucoup de gens en 
auront profité pour partir. On le 
saura seulement dans les jours qui 
viennent. 

A Tirer Je er devrait 
avoir un effet psychologique impor- 
tant. Pour la première fois 
ces dernières semaines, le 
sst-allemand Date ainsi le 
preuve qu'il est aller concrè- 
Fement de l'avant sur une question 
qui préoccupe depuis toujours la 


gouvernement à 
aussi le mérite de placer les Alle- 
pe pe et les Ovciden- 
taux devant propres responsa- 
bilités. Les appels lancés jeudi soir 
aux Allemands. de.l’est par 
M. Schaiable, ministre d'Etat H la 
chancellerie pour 
leur demander de bien peser leur 
décision avant de quitter la RDA 
montre que l'on commence à Bonn 
aussi à s'inquiéter de la situation 
crée par la persistance d'un nom- 
bre important de départs à l'Ouest. 


ponsables se sont rendus compte, HENRI DE BRESSON 


me δὰ ΠΗ τς 1.400 Kilomètres de δέ ἀδ δὲτ ir. (ΟΣ mur fut célui < de Ja home» RFA». L'accord cette heure de 18 nuit. Au Check 


. Lao g - τ ᾿ Ἢ "᾿θρὸ Point, le Musée du mur, qui 
τ GE Se bel, de ξήπαρος malin ac pores Gore pme ἐὰ Dore nee oO | retrace les exploits de τοῦς ceux qui 


ER d'a partage du monde en se en visite à Berfin-Est. pie 1 
jasqu'en septembre 1987, de champs vinrent dénoncer nombre de ἀπ. Ce texte qui fut Ὁ cat tenté ranchir par tous 
de nrinès ot de tiramto- “φραπίς, de John Kensedy &-Ronaïd complété par divers acooris d° moyens possibles depnis 1961 était 
rratique, le tout de imiradors Reagan. A fut, pour Ps autrvités ue cation d ἧς les cafés qui l'enton- 
εἰ longé par des allemandes, « de la paix» vie des Berlinois de l'Ouest. La circa- La : re = 
V ct des, chine cn psg L coumebne lation des Η heure supplémentaires, Pour les 
Büen : 173 morts jusqu'en 1961, ‘désta de Toccdent. IN fut parties de la ville, très strictement autres, quoi de plus maturel, sur- ë 
Jusqu'à ce que la construction du mur anses, dès lors qu’on commence à y a, elle, subi ces der- tout lorsqu'on n'a encore jamais 
euserrant les se occidentaux de ouvrir brèches extémement _ mières années Les mis les pieds à Berlin-Quest, que de 
Berlin (français, anglais, amédirain) n) ‘réglementées, le symbole de in politi- des relations entre les deux Etats} ἐς retrouver sur le Kudemm, le 
“mette im terme ἃ massif qui que d'Abgrenzung, οἱ de la allemands ; la RDA a notamment à | grand boulevard de 18 ville bien 
saignait la RDA {3 miliions de per- de l'Allemagne en deux plusieurs reprises limité de vite né en tous sens par des 
soones depuis 1945, 300 000 dans le Etats, soutenue par la RDA et recon- d'accès des occidentaux à | milliers de Berlinois qui trinquaient 
seul mois de juin 1953, lors du soukè- nue de fait par le ligue fédé- δὰ moyen de à même la rue au champagne. 
vement populaire à Beslin-Est). Et ταῖς dès lors que fut lancée, à partir tion de l'obligation de change Plus pétéradantes que les 
puis 79 morts encore depuis la -de 1969, ls poïtique du. «rap points de passage. Trabant à deux temps que l'on 
construction du mur, ‘©. . .  dchenwmnt à perits pas» avec l'autre Des querelles ont commence ἃ bien contaire main 
Des morts, meïs auisi des milliers Allemagne : . régekers, à propos À teaant en RFA Jeurs 
de fuites réussies grâce aux moyens . ‘C’est en mars 1970 qu'a été négo- imterallemamds auxquels la gnes de Hongrie et de Tchécoslova 
les plus imagmatifs et les plus déses- Si. par Le quatre puissances νι. tentait de soustraire que enr me CE encore à 
: escalade du.mur, tuinels .rieuses (Etats-Unis, Grende- même qu'à propos tas rt ui eye coder 
creusés par les fasards de leurs pro- ‘Bretagne, URSS) flaccond du secteur occadental δ lenchail do ne 
pres mains, traversée de le Sprecaäls. sur le statut de Berlin, ign$ en sep- même ütre que la. it bruyamment en 
nage on cn Cannot pneumatique, tembre 1971 et entré en vigueur en laire officiel cs-allemand fête, avec Ἰσὺδ ses restaurants faste 
montgolfière ärtisanale, avion ‘juin de l'année suivante. Cet accord jamais admis qu'une Fond "dép Es #e viuines opa 
d'épandage agricole, aile volite….coufiomait « ἐξα droits ef les respon- ment pür-être la lantesetsescafés chnquants.  . 
Ce le 13 août 1961. à lobe παλέϑεεν» des quatre puimnces mer et perle de « Barton, et τας maigres éci | | ΠΝ κα 5. ν᾿ @ [Ὁ -- 1 8 
qu'après avoir fermé les points de l'ensemble de la ville. trüis occi- -«Berlinest >. reges, donnait au petit matin, δα |.. 
M Mer ἐν D nur: eq ἐκονωνηρε τε impression de calme eur. On - Re SE 
'amée est-allemande se Beïfin-Est un « consulat μὰ pussances € entrait d’ailleurs comme un τ 
mireût ἃ Les Si de fer bare Ἰλαροχὰ affirmait Ia Bberté d'ncès tuile se sont πιρηϊήοαές es der: Y Palin dans ce sens JA AUS. 
belés sous le regard impuissant .aux æctes occidentenx depuis nières années dans Certains La totale liberté de déplace- 
Occidentaux ἐξ ἃ emyiler les pars République fédérale ct fa maintien de de la population ments qui a prévalu cette sun folle 
paings de ce mur aujourd'hui couvert liens imstitutiounels entre Berlin. même si les autorités était limitée jusqu'à 8 heures du| |. - | 
ds graffiti οδιό Ouest et devenu la Ouest et la RFA, compts teun du fais. celles de la République κα matin, Vendredi, les Allemands de : τ- : 
prpcipele ion pour.tourisies que les secteurs occidentaux no «sont évidemment jamais reous en cause La! ῬΈς; Louvaiont continuer à se ren- .. + GALLIMARD af 
- : dans l'ancienne capitale du Reich. ὀ pas un élément constitutif de la présence des alliés. dre comme ils le voulaient 51 LL. - ὃ 
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La libre circulation entre les deux Etats allemands 


IN9010d 


La frontière n'a jamais ét6 totalement fermée entre les deux Allemagnes 


en matière économique et financière. S'il est resté modeste, le commerce 


interallemand a toujours bénéficié d'un statut à 


En vertu d'un proto- 
marChan- 


cole du traité de Rome datant du 25 mars 1957, les échanges de 


dises entre les deux Etats sont considérés 


merce imérieur ». 


comme faisant « partie du com- 


A condition qu'ils soïent destinés à la consommation des Allemands de 
Que les produits est-allemands entrent en RFA en franchise doua- 


ἢ 
nière. Le commerce entre les deux 


reste modeste : il 


sente seulement 1,4 % du commerce extérieur total de la RFA. Le gouver- 
nement et les banquiers ouest-allemands ont pourtant tonjours accordé à 


di 
ΒΈΘΑ des ss cor tions francs Dr de see avantageuses. 


lu mur pourrait 
Fabian, 


de nouveaux dans le rap- 


t entre les deux économies. La RFA compte 61,1 millions 
la RDA, 16,7 millions, selon les derniers chiffres disponibles, 


datant de 1987. D'après des évaluations officielles, l'écart de revenu par 
gr pq quo En 1987, 


le PNB par habitant était 
et de 8000 dollars en RDA. 
en mifliards de deutschemarks 


18 400 dollars par habitant et par an en RFA 


Livraisons 
de la RFA ὁ la RDA 


: ἘΣ ΧῈΣ 
ESREETS MERE DORQUE 1 


: conférence de Postdam, qui 
prévoit notannnent de confier à Γ δῆτα. 


Avril : dans la zone d' ᾿ 
que, le SPD et le KPD ἢ COMM 


allewand) fusionnent pour fonder 


12 σκιαὶ: fin du blocus de Bertin. 
23 mai : entrée en vigueur de La Loi fon- 
damentale εἰ fondation de la Républ- 
fédéraie d' 
ameatale 


énoncé dans son 
allemand 


5 mal : entrée en vigueur des accords de 
Paris, qui mettent fin δὰ régime 
d'occupation, proclament la souverai- 


FE 


ἘΔ 


RS 


re 
SEE 


Et 


ane) 
PE 


RE 


SE 


FE 


τῇ 


Le ie 


ΣΞ 


RES RCE πηρβασπεη Ἐμκπεβετα ὕξωγάξωε 


πε REP PRR TEEN DS 


[πετετέτιτετεσεπισε 


PRES) REA πἀπεβέτφανσι STE 
FÉRROAMTENR 


1989 .(1.-5.) 


1987 1 


Les députés de la Chambre du 
peuple se réuniront lundi 
13 novembre en séance plénière à 
Berlin-Est pour élire notzmment un 
nouveau chef du gouvernement. Le 
τ 8 novembre, le Parti communiste 
(SED) avait désigné son candidat, 
M. Hans Modrow, Agé de soixante 
et un ans, il est le chef du SED 

la région de Dresde. L'agence 


remplacement de M. Hosst Sinder- 
mann, soixante-quatorze ans, 
évincé mercredi 


que. L'ordre du jour de la session, 
qui est la première depuis le d£but 
de la crise, prévoit en outre une dis- 
cussion sur « fa situation politique 
en RDA». _ 


pour une visite historique de six 
jours, le chancelier Helmut Kohl 
a décidé, vendredi matin 
10 novembre, da regagner Bonn 
dans l'après-midi pour présider 
une réunion extraordinaire du 
conseil des ministres consacrée 
à fa décision est-allemande 
d'ouverture des frontières. 


VARSOVIE 
de notre envoyé spécial 


La visite polonaise n'est ce, 
dant auinterrompue, et M. Kohl 
devait revenir à Varsovie dimanche 
matin, jusqu'à mardi. Le chance- 
Lier ouest. ἃ expliqué son 
porte-parole, M. Hans Klein, 
« tient 


gne est très importante ; c'est pour 
cela qu'il suspend sa visite.mais ne 
d'annule pas ». ᾽ Ἐ 


totale des frontières de la RDA, la 
déferlante des fogitifs, faisaient 


seconde guerre 


Quarante ans de division 


neté de la RFA ct fixent les règles rela- 
tives à la présence de contingeats 


14 mai : création du pacte de Varsovie. 
Septenbre : le à fédéral se 
celle à Le Hallstein, selon 
laquelle ln reconnaissance diplomati- 
das RDA par tout Etnt sytre que 
DURSS eotraloisa La rupture des 
tions diplomatiques de la RFA avec cet 


Septenbre : les retraités estellemands 
sont autorisés à faire une visite par an à 
Jeur famille en RFA. . 


Arr : 1n RDA se due d'une nouvelle 
es à caprale de RDA. 
1969 


δε. .- 

Acbtaeptembre es σαϊράε cuncins par Le 
RFA avec URSS, puis avec la 
per 


1971 
3 msi : M. Hcoecker snccède à Walier 
Ulbricht. 


3 septmsbre : signature de l'accord 
dripartite de Berlin (Era Us, 


mais plus tard à Kassel. C'est le début 


que l'existence du socialisme .en 
RDA. « Il en va de l'existence du 
parti, de l'existence du socialisme 
Îdans notre pays] er d'un socia- 
fisme renouvelé, » Devant le 
comité central, M. Modrow a pré- 
seaté des itions de réformes 
économiques et dénoncé «les 
erreurs d'appréciation et les 
lourdes fautes de la 

direction », qu’il a acouséc 
d'« embellir la réalité ». : 


1 du bureau politi- : 


Koh, jeudi, dans les salons d'un 
grand hôtel de Varsovie, étaient 
ailleurs. 

Comment contrôler une situa- 
tion qui menace de devenir chaoti- 
que? Le chancelier a lancé un 

solennel aux dirigeants de la 
blique démocratique alle- 
mande pour qu'ils «znertenz en 


ξ 

: 
ἐξ 
ἔξρ 


un 
tique et syndical ». Tenu 
ar PC par heure de 


situation à la frontière par 
M. Rudolf Seiters, ministre πῇ 
à la chancellerie chargé, du dossier 


ΞΞ 


Da hr être réglées à 
A re ni pas 
Bonn. » La Ré 


1366 
7 msi: d'un accord culturel 
eatre Etats. 
22 octobre : le SPD et le SED présentent 
un projet d' un CON 
ea centrale. 
1987 
Avi : M. Honecker refuse d'assister à 
aux cérémonies dn 
cent τ emniversire de 
vile. 

711 2 première visite d'un 
chef est-allermand cn RFA. 
1983 
Octobre : le chancelier Kobi, à Moscou, 
exske <l'eurnité des » 
tandis que M. Gorbatchev exclut toute 
on du statu qua 
1969 

Ma :le Hongie commence à 

le rideau de fer. Début de l'exode, par 
la je, d'Allemands en 
pan das Le pue, Lo movenent 
s'accélère Êt£, avec occupa- 


10 geptembre : la Hongrie décide de Lais. 
ser sortir les Allemands de l'Est vers 
l'Autriche et is RFA, 


F 


18 ee :M nr qerhep : reuphioé ” 
ει 
ECRIRE dde οι 


᾿ éuparti Eee prévu on mai 1990. 


10 novembre). 


Une conférence du parti est ne 


ἡ ᾿ sorte de congrès extraordinaire 
pent siéger entre deux 


. Crdinaires 
urgentes. 


traiter de x 
ile peut modifier la 
Stion du comité central 
: Le ἱ ordinaire 


soient rapides, profondes δἰ 
réelles. » En continuant son 


cutretiens avec MM. Tadeusz 
Mazowiecki et Lech Walesa 


ouest-allemand sur fe caractère 


définitif on non de a ligne Oder- 


L'annonce per: la RDA de 
l'ouverture de la frontière 
inter-allemande a été accuei- 
ke, jeudi soir 9 novembre, par 
un tonnerre d’applaudisse- 
ments au (| 


Enfin, l'ancien maire de 
Berlin-Quest, M. Eberhard 
jeudi Var e Jour ἴι ΜῈ] 
ce € qu” 
| attendait is la 13 août 
. 1961 » (date du début de la 
Construction du mur). 


æbandonne toute prétention au 
monopole du pouvoir.‘ . 


Tomere d'applaodissements an Bndestag 


:nOuveau numéro un est- 
al 


* from 


cite ΞΕ 
tions libres et que le SED ᾿ 


inquiétudes à Varsovie, M. Holrnut 
Pour 


it Kohl s'est voulu rassurant 


Le Jementai ᾿Ξ 
démocrate s'était fait tirer l'oreille 


rompre Ja coalition si la ÉDU ne le 
votait pas. ; * 
Autre sujet délicat entre Boon et 


allemands dans la- population polo- 


, M. Egon Kronz, dès 
que la RDA aura décidé 
d'organiser des élections 
libres. MM. Kohl et Krenz 


l'annonce de l'ouverture 


πο UE 


LE : 
Rate 


: en Pologre 
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Pour Bonn, 


€Le mur ne peut durer, le socisEsme touche à 58 ἔπι δὲ [5 marche vers ἐδ᾽ 


Horté ne peut être errêtée », ἃ déciaré, vendredi 10 novembre à la radio 
Quest-eflemande, le ministre à la chancellerie de RFA, M. Rudolf Seiters, 


2 fendemair de I décision de la RDA d'ouvrir In frontière inter-aBemande, ἢ 


tion à l'arrivés d'un gouvernement non communiste à Berfin-Est, à condi. 
‘ion quo Ia RDA reste membre dû pacte de Varsovie. « Comme dans le cas 
des Pofonais, la décision appartient aux Allemands de l'Est, 5... dit. C'est 
Jour pays, ils sont les misux. placés. La Pologne est un bon membre du 
pacte de Varsovie les gouvernements peuvent changer, mais les obligs- 
tions internationales demeurent. » Quant à is réunification de l'ABemagne, 
elle relève « à l'heurs actuelle de l'exercice parement intellectuel ». 


A Varsovie, le quotidien de Solidarité, Gazote Wyborcze, titrait, 
dr, on œ'une » : «L'Europe sans mars. «Quelque chose d'iréveraible 


De la Réforme | | 
à la Révolution. 6ὁ9Θὀ ο΄. 


Cation «ἃ chaud>»,.qus personne 
n'avait prévue ni vraiment voulue. 
|. On a parfois l'impression de La voir 
réalisée en direct. Elle conduirait à 


ues, humaïnes, entre les deux 


ts : répondent _très 
. exactement à la phrase de M. Fran- 
is Mitterrand an dernier sommet 


- président de la République, c'est ce 
que veulent et ce que peuvent les 
Allemands. > : 

. L'instauration d'une confédére- 
“ ‘tion comme l'Allemagne ex a sou- 
-vent connue au cours de son his. 
toire pourrait répondre à le foïs aux 
vœux et aux possibilités. Tous les 
récents interlocuteurs allemands de 
M. Gorbatchev sônt unanimes : le 


ne de PSC QT Dont LOS 
man! le l'Est, qui sont loin 
d'avoir tons La [οὶ à νας. tre. un 
Hbert6 individuelle et-leur Bbre 


en. avant par jes mouvements. 
Fr refus de Neûes 
Forum de se transformer en pérti veux, et c’est une Hitote de dire que 


pour ë 
tive de citoyens» comme il en flo- τς 
rissait en RFA dans les années 70 à ᾿ ©. è Re 5 
la suite de la révolte étudiante, Il n'est plus temps de se deman- 
l'aspiration à un socialisme qui ne der si Τ᾽ à 
soit plus aux couleurs de la Prusse, 


nauté européenne est ou. non 


avec l'ouverture à 


Ris 
D Dos τοῖα. 
au second plan Europe à et, d'ébond, avec ces All, 


; ᾿ς mands de l'Est qui sentent. flotter 
-mière fois depuis... 1933. 


É MRéastions en France. = 


tation de Jl’Alexanderplaiz la par ls RDA de l'ouver. 
semaine dernière, à aucun moment, | ture de le frontière inter- 
n'a jaïlli l’idée de Punité alle- De 9 novembre dans 
mande, Cette retenue de centaines’ soirée, a ét£ bien accuillie en 
de milliers de personnes ayant “France. Sur FR 3, M. Paul Quilès, 
cartes improvi fous | os sise monicetions Che l'espace, a 
τ Ἱ æ 
de la Hberté no pouvait être GE son ταὶ le en ae cent 
ν . uni symbole de l'affrontement 
pécstratégiques. En RDA Foot | entre l'Est et l'Ouest, et 21 
Se vent cheiger de monde où elle σα, + Où ne peut que se réjonar 
τ et espérer que c'est le signe de la 
"es are déteme Est-Ouest ». 
L'accélération des événements Pour M. Claude Liabrès, coor- 
va peut-être, dans les prochains | donnateur riational du Mouvement 


des rénovateurs communistes 


jours, yer am 
volonté que la prudence de la 
que allemande, - Trois us 


paix et la liberté». 


La libre circulation: entre les deux Etats allemands 


à Sa Îin... » 


s'est produit. À Bertin, au cœur de l'Europe, dans le combet entre la Hberté 
et les barbelés, c'est la liberté qui l'a emporté », a ajouté le quotidien. 


A Londres, le Foroion Office 8 accuoilf favorablement la décision est- 
allemande d'ouverture des frontières, ὃ tour an remarquent qu'une autori- 
sation est toujours nécessaire pour se rendre à l'étranger ». a Depuis long- 
temps nous réclamions la destruction du mur de Berlin, cette mesure 
devrs être prise ». dit un communiqué, 

A Berin-Ouest, les elbës occidentaux ont salué, dans un comuniqué 
commun, ls annonce d'une libéralisation significative de ἰα réglementation 
sur les voyages pour les ressortissants de RDA:». « Bien que l'impact final 
de ces mesures ne puisse encore être mesuré, elles semblent donner le 
signal d'une évoition positive δὲ importante vers un droit de l'homme fon- 
damental : ls liberté de circuler sans entrave.» 

Les bouleversements allemands figureront en bonne place dans les 
entretiens que doit avoir à Moscou, M. Roland Dunes, je chef de [8 diplo- 
πιατία françsise. les 13 et 14 novembre. Le ports-parals de l'Elysée. 
M. Hubert Védrine, a estimé que l'évolution en Europe de l'Est rendait plus 
que jamais nécessaire le renforcement de l'Europe des Douze. M. Mitter- 
rand, 2-t-ä dit, prévoit toujours de 50 rendre on RDA, « sens aucune condi- 


tion particulière ». 


89 bis 


Ce n'est pas par hasard 
que le démocraties a opéré un 
peu partout dans Le monde, 
depuis un certain nombre 
d'années, un aussi spectacu- 
laïre retour en force. 


«le socialisme touche 


et démagogues de tout poil - 
sont là, à peine cachés, qui 
misent sur leur échec et feront 
tout pour le provoquer. 


H n'empêche que ceux-là 


quotidiens pari 
vendredi 10 novembre font passer 
le « Mur » à leur Une. « La fin du 
mur», titre le Parisien en souli- 
gnant qu’< un symbole s'effondre 
avec la décision d'Egon Krez 
d'ouvrir le libre passage aux Alle-. 
mands de l'Est entre la RDA et la 


: de Boni τὰ Ce qui compte; disait le |. - 


τα ».. 


RFA ». Une grande 
lise ce vestige de La guerre froide. 
Le Figaro considère, pour sa 
put. que «le mur tombe > et 
ranz-Olivier Giesbert estime 
que À est des moments où l'His- 
toire s'emballe. Quand elle ne 
s’affole pas... », il affirme que 
M. Krenz, qui est « en train de for- 
cer le destin». se paye le luxe 
d'inventer la PVG : « à 
véesse ». « Egon Krenz a 
fait, en trois semaines, ce que la 
Pologne et la Hongrie ont mis des 
années à fuire », poursuit Péditp- 
rialiste du Figaro qui voit dans les 
derniers événements « la fir d'un 
monde (=. Jusqu'à hier, face à 
cette hideuse invention du commu- 
fugirifs fus comme lapins, 
nous étions tous des Berlinois », 
assure-t-il en 


lien de Paris, déjà, 
« il n'y a plus de mur ». Le journal 
de Philippe Tesson commente cette 
or mn en Pom mr Κι 
Allemagne le, après avoir 
ere anrghe she nl 


l’histoire, souligne que « les 
citoyens est-ali imposent à 
leurs di communistes une 
marche rele vers la démocra- 
tie ». 

Tous les quotidiens font le 
un Le mot tabou 
8] une hp aa détour 

question per un journa- 
liste à M. Günter Schabowski 
membre du bureau politique du 
Parti communiste, dans les quatre 
ue consacre l'Humanité à 


| communiste de RDA) convoque 


une conférence nationale. La 
Chambre du peuple se réunit 
Jundi. Les animateurs de Nouveau 
Forum déclarent Ja réunifica- 
tion n'est à l'ordre du jour et 
que la RFA n'a pas à se mêler des 
affaires de la ». 2 

Le correspondant de J'Xuma- 
lé Marchenä, 


ment ire, et c'est bien eux. 
admet Krenz, qui portes la 
res, ilié de cette crise». 
‘Humanité consacre son éditorial 
aux « facs sans frics »… en France. 
0.8. 


[el 


photo symbo-, 


été du pouvoir d’aucune 
police, tüt-elle « du peu- 
ple » (1) de les en empêcher. 
Personne apperemment n'y ἃ 
songé. Jamais révolution 
n'aura été si pacifique. 

Le mot, pourtant, n’est pas 
trop fort. C’est bien une révo- 
lution qui se déroule à 
1000 kilornètres de Paris. Elle 
prouve que, contrairement à ce 
que l'on a cru trop longtemps, 
la résignation au totalitarisme 
n'a qu'un temps, et que rien 
n'est plus naturst à l’homme 
que l'aspiration à la Eberté. 


Ce seraït cependant se faire 
beaucou? d'illusions que de 
croire la partie définitivement 
gagnée. Si, de Moscou à 
Berliin-Est, le pouvoir commu- 
niste compose avec les forces 
que Marx et Lénine lui avaient 
commandé d'anéantir, c'est 
parce que l'effondrement de 
l'économie et le refus grandis- 
sant de l’asservissement ne lui 
faissent pas d'autre choix. 
Mais la partie est loin d'être 
gagnée d'avance pour ceux qui 
essayent de bâtir, sur Îles 
ruines du socialisme réel, une 


ont subi, avet l'ouverture du 
mur, une défaite de première 
grandeur. Une étape décisive 
vient d'être franchie sur la voie 
du rapprochement des deux 
a camps » qui pendant plus 
d'un quart de siècle se sont 
disputé l’hégémonie mondiale. 
La joie du peuple allemand est 
celie de tous les peuples : elle 
est la nôtre. 


ANDRÉ FONTAINE 


(1) La police du régime 
s'appelle la Volkspolizei, la police 
du peuple et ses agents sont sur- 
nommés les « Vopo ». 
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EUROPE 


TURQUIE : proche du président (zal 


M. Yildirim Akbulut ἃ été nommé 
chef du gouvernement 


Ackara. — M. Yildirim Akbulnt 


premier 

l'Etat fraîchement investi, M. Tur- 
gut OzaL Peu après l’annonce de sa 
composition, le nouveau gouverne- 
ment s'est réuni pour mettre au 
paint son qu'il devait 
présenter vendredi au Parjement 
d'Ankars. La rapidité avec laquelle 
le cabinet a € mis en place sem- 
ble indiquer la volonté du président 
de ne pas laisser le temps à une 
éventuelle contestation de s'organi- 
ser au sein de sa formation, 
le Parti de la mère patrie (PMP). 


«Alliance 
sacrée» 


Agé de cinquante-quatre ans, 
M. Akbulut est un fidèle de 
M. Turgut Ozal. Député du PMP 
depuis 1983, il était président de la 
Grande Assemblée nationale 
depuis décembre 1987. Il a 
annoncé son intention également 
de se présenter à la présidence de 
son parti, qui est une coalition de la 
droite libérale et de l'« alliance 
sacrée», dominée par les fonda- 
mentalistes, Son élection devrait 
intervenir le 17 novembre lors du 
congrès extraordinaire du PMP. 
Comme son prédécesseur, 
M. Akbulut cumulera ainsi les 
fonctions de chef du gouvernement 
et du parti 

Le nouveau cabinet comprend 
trente et un membres, soit six de 
plus que le précédent, Deux seule- 
ment des anciens ministres du gou- 
HE Ozal perdent leurs 
Le MM. Uhan Askin οἱ Saffet 

qui étaient ministres d'Etat 
sans attribution. Les sept nouveaux 


DIPLOMATIE 


M Mitterrand 
ea visite 


à Copenhague 


L'union n et moné- 
taire et ln dimension sociale en 
Europe devaient être les deux 

sujets de discussion du président de 
rs République cu le premier 
ministre danois Poul Schlucter 
(conservateur), lors de sa courte 
visite, vendredi 10 novembre à 
Copenhague. 


Cette visite, que M. Mitterrand 
effectue dans le cadre de sa tour- 
née des capitales européennes en 
tant que président en exercice de la 
CEE, pourrait mettre en évidence 
le désaccord entre la France et le 


she danois de 
it est en effet divisé sur 
cette question. Alors que le minis- 
tre des affaires étrangères Uffe 
Ellemann-Jensen souhaite des 


veg Petersen (radical) est plus 
réservé et prudent, préférant 
- avancer ment mails sûre. 


étrangères, a 6t6 nommé ambassa- 

deur de France aux Etats-Unis en 

rempl Len ist de M. ἜΣΤΕ 

Jacquin de Margerie, qui par à la à 

retraite, ἃ annoncé jeu 

bre le Quai d'Orsay. 
ONE Le 22 novembre 1929, diplômé 

de l'Institut d'études 

ancien élève de 1" 

Dre arr) Anrréani 

pe Washington ea 1955, ses un un 

bref passage à l'administration central 


(affaires économiques), où il est 
Avon en 1960 (Europe) puis de nou 
veau entre 3964 et 1970, après avoir 
été ans cn à Moscor. Π a 


te 616 à Bruxelles, auprès 
de l'OTAN, de 1970 à 1972 à Genève 
comme chef de dl 


γε ταῖς française française 

à la CSCE ca 19771974. Chargé des 
affaires d'Europe en 1975, 
M. Andréani directeur 


Par die te abina de ML Dumas] 


représentent la tendance conserva- 
trice du PMP. 


Par ailleurs, le président Turgut 
Ozal, investi officiellement, jeudi, 
haïtième président de la Républi- 
que turque (en dépit du boycottage 

l'opposition), a déclaré qu'il 
serait l’« arbitre - de la nation. 1] a 
appelé son peuple à la « ἐοϊέ- 
rance », δα des draits de 
l'homme et s'est engagé à mettre 
en application les « libertés fonda- 
mentales » inscrites dans la Consti- 
tution, « 1ême si cela doit me coû- 
ter la vie», afin que la Turquie 
prenne sa place parmi les pays 
« développés. démocratiques et 
civilisés » et qu'elle devienne 
« dans un proche avenir l'un des 
membres les plus respectables de 
la Communauté européenne ». Les 
observateurs notent que M. Ozal a 
abantionné le ton de la polémique 
politicienne et le discours d'écono- 
miste qui était souvent le sien, en 
tant que premier ministre, depuis 
1983. 


Le nouveau chef de l'Etat a 
laissé entendre qu'il ne serait pas 
un président seulement « proroco- 
laire », mais qu'il avait l'intention 
st rester présent sur La scène politi- 

en encourageant notamment le 
Parlement ἃ prendre des mesures 
pour faire évoluer la société turque 
et réformer le système judiciaire 
«afin que la justice soit rendue 
sans délai». M. Oral ἃ aussi 
appelé au renforcement de la 
famille, en faisant une place parti- 
culière à la femme turque « pilier 
de la famille, elle-même pilier de 
Ja nation ». Π a réaffirmé son atta- 
chement aux idéaux d'Ataturk, le 
fondateur de is République « /af- 
que et démocratique »." -- ( AFP.) 


Namibie : es Blancs hé aux élections 


Si on « respecte leurs droits », les fermiers semblent décidés ἃ. « jouer le jeu» 


GOBABIS 
ds notre envoyé spécial 


Pétrifiée par le soleil, à plus de: 


200 kilomètres à l’est de la capi- 
tale, cette ville de fermiers est 
située au bout du désert du Kala- 
bari. Gobabis, trois mille habi- 
tants, et 88 township, Epako, qui 
eu compte autant, est un centre 
agricole, lieu de rencontre des 
fermiers blancs disséminés dans 
ce district serni-d ique qui 
compte à peine plus de dix-neuf 
mille électeurs. 

Cette zone est le fief de 
l'Action chrétienne nationale 
.(ACN), proche du Parti conser- 
vaiteur sud-africain. Son 
emblème : une croix noire sur un 
continent africain tout blanc. 


Christa Engelbrecht, épouse 
de fermiers, organisatrice de la 
campagne, n'a absolument pas 
l'intention de quitter le pays quoi 
qu’il advienne, « D'ailleurs, dit- 
elle, ce sera la même chose en 
Afrique du Sud dans deux ou 
trois ans. » Pour le moment. elle 
adopte la politique du waïr and 
see. Elle est convaincue 
qu'aucun des partis n'obtiendra 
la majorité absolue, ce qui les 
obligera à tenir compte des 
autres et peut-être du refus de 
l'intégration dans les écoles et les 
hôpitaux, politique prônée par 
l'ACN. « C'est un petit peu 
vieux jeu, reconnaît-elle, »10is 
j'ai grandi comme cela. » 
Christa répète, comme pour s’en 
convaincre, que « Dieu aidera ce 


Pays ». 


At Van Vuuren, ancien com- 
mandant de l'unité aérienne de 
Gobebis, a fait son devoir en 
«servant la communauté » 
contre ceux qui étaient « /a 
source du problème : la 
SWAPO ». Son unité dissoute en 
avril, il peat désormais consacrer 


tout son temps à sa ferme située 


à la frontière du Botswana. Il est 
persuadé que la SWAPO ne sera 
pas assez folle pour repartir en 
&uerre. II demande simplement 
que la SWAPO lui «fiche la 
Paix ». Comme Christa, il n'a 
pas l'intention de retourner flans 


Les islamistes jordanions 
viennent de remporter une 


élections législatives du 
9 novembre. les premières 


après un gel de vingt-deux ans 
de la vie politique. — 
Selon des résultats ἱ défini- 


tifs, qui concernent cir- 
couscriptions sur dix-hoit,"le mou- 
nt snime open Meme qe 
un sièges dans un Parlement de 
quatreringts membres. Un trente- 
deuxième devrait lui revenir. 
Frères musulmans en reçoive 
vingt ἃ eux seuls. Les autres man. 
dats échoient à des candidats de 1a 
mouvance islamiste, plus traditio- 
nalistes ou plus «modérés» que La 
raz de marée pulvé- 


renseigne- 

ments, qui accordaient aux isla- 
mistes une douzaine de sièges. 

Les islamistes ont tiré parti au 

maximum d'une convergence de 


- facteurs favorables. Seule organi- 


sation autorisée dans le royaume 
depuis l'interdiction des partis poli- 
tiques en 1957, les Frères murale 
mans possédaient ἢ et la 
cohérence qui ont fait cruellement 
défaut aux autres tendances poli 
ques. Le mode de scrutin (unino- 
minal à un tour) a clairement joué 
en leur faveur. L'émicttement de la 
qui a livré combat en ordre 
Ta fait que mettre en 
l'unité et'la détermination 

des fondamentalistes. 


polque, d'œmble com que 


la région du Cap dont il est aussi 
car là-bas «il n'y a 
pas de place pour lui ». 


La plupart de ces fermiers se 
sont installés ici dans, les 
années 20, quand l'Afrique du 
Sud a occupé le territoire. Ces 
pionniers sont partis de rien ot 
sont fiers de ce qu'ils ont accom- 
ph. A leur avis « /es Blancs doi- 
vent réster pour que la Namibie 
ait une chance dans le futur ». 
Propriétaires de 10 000 à 
15000 hectares, ces baroudeurs 
de la brousse ont vu avec inquié- 
tude le prix des terres baisser de 
moitié au début de l’entrée en 
vigueur de la résolution 435 des 
strip . Mais, puisque les 

lections se passent bien, l'espoi 

ἢ espoir 
Ryne Versield vient d'acheter 


une maison, à soixante-deux ans. 
« Les premières années seront 


TUNISIE : après le discours du président Ben Ali 


Les islamistes dénoncent 
l'influence de la « gauche laïque » 


croire, Ennakdha n'en est pas un et 
ne prétend nullement avoir «le 


souhaitent cpcore un ggue 
ps avec le cher de l'Etat à 
le porte-parole du mouvem 
Ennahdha, Με 'Abdelfattah Mo 
ΤΟΙ, il n'y a dans ce discours rien 
d'intéressamt sur le plan économi- 
que ou poli ligue. ( Oro Meme: 
aux 
cela, fl Taïlats ele ds Le 
7 novembre 1987 » ταν ὅς ir 
ἤρα ἐς Μ' pr out ci 
mn M: Mourou, le jugement 

du chef de l'Etat sur le parti 
FE est faussé .pas 
l'influence de pe Les εἰ 


ΡΤ ΡΥ tes 
Er après le 7 novembre 1979 ». 


Lave ne Le sent « pas 


ms le pete le rejet présidentiel 


». car, à l'en 


er ; 


PROCHE-ORIENT 
JORDANIE : en enlevant 31 sièges sur 80 au Parlement 
Les islamistes ont remporté 
une spectaculaire victoire 


relative faiblesse de taux de parti- 
cipation au scrutin, du moins par 
ΤΆ] aux a aidé les 
il effet, seulement 
ÉLS % des Jordanient qui cvaient 
retiré leur carte électorale (soit 
52,3 % des inscrits) se sout rendus 
aux urnes. Ces chiffres 

lélecto- 

loyaliste 


souvent démagogique, de 


eur discours, notamment en 


dans les quartiers populaires 
d'Amman et dans ceux (parfois les 


“Jordanie πα di Pas renbauree 


sa dette ! »'on « L'armée de Maho- 
met libérera toute la Palestine 
arabe!» ont eu un fort impact 


peut-être difficiles, admet-il 
mais nous sommes prêts à jouer 
le jeu, à accepter le nouveau 
Processus. » 


«Un second 
Angola» . 


Ce qui campte, pour cet homme 
fier d'avoir contribné à bâtir ce 
Pays, elors qu'il n'y avait rien, 
C'est” « qu'on le laïsse cultiver 
ses terres, faire son business, se 
déplacer où il veut ». «Qu'on 
respecte mes droits et ceux des 
autres et il n'y aura aucun pro- 
blème », conclut ce paysan trapu 
et rougeaud qui de 


première paire de chaussures 
qu'à l'âge de sixans. 

Bien sûr, tous sont méfiants à 
l'égard de la SWAPO et se 


Pour sa part, M. 
Mouadda, secrétaire rare du 
Mouvement des démocrates socia- 


are, », à dit le successeur de 
Mestiri. Refusant « ἰα démo- 
cratie au comple-gouites », il 


tante et un refus, d'ailleurs ᾿ üte 

soire, de ‘la cure d'austérité 

que perun δέ du 
Mn dirigeant 


avoir voté, doit son succès à ᾿ 
Arman au fait qu’il fut ua virulent 
détracteur de La gestion de M. Zeid”- «na », Mansour Mou- 
. rad, est un ancien terroriste, 
. τ condamné en 1969 pour avoir atta- 
Il reste que le succès islamiste qué ἃ la grenade les bureaux 
est un sérieux avertissement au roi 


nd des uns qui 
nm ren pr πρὸ : 
lendemain l'état d'esprit véritable 

du, « pays réel ». Le roi aura beau- 


l'intolé- 
rence, religieuse des Frères musal- 
mans, intolérance qui s’est 

manifestée aux 

de l'une des candidates, Toujane 
Fayçal (le Monde du 8 novembre). 
À ce propos, on note qu'aucune des 
douze femmes en lice n'a Eté élue. 
La société jordanienne est encore 
trop conservatrice pour s'offrir 
l'audace d'envoyer des femmes su 
Parlement. 


son opposition 
au président Moawad 


PA ta on ir s'est so pre 


La et le courant « natio- 
na PERS Et Le coran «mai 


« Notre guerre est terminée, εἰ 


demandent quelles sont ses véri- 
tables intentions. Elsa Dennler, 
d'origine allemande, est convain- 
cne que, si ce mouvement natio- 
naliste gagne, « ce sera un 
second Angola >. Selon son 
mari, Rolf, trente-deux ans, « Le 
miel ne va pas couler après 
l'élection. Les Noïrs croient que 
l'indépendoñce va ioüt apporter 
εἰ qu'on va tout leur donner +. n'a jamais été officiellement 
annoncée at qui regroupe les for- 


Descendant de colons alle- mations et partis pro-syrions 


mands, Rolf a du mal à cacher 
son désarroi. ἢ craint que, après 
l'indépendance, le monde entier 
ne se désintéresse de son pays 
qui, à son avis, pourraît devenir 


Mais pas en Afrique du Sud, car. Nous avons déjà La voie de la 
là-bas « c'ess encore pire ». pe ΟΣ ons des us 
MICHEL BOLE-RICHARD | #24-lsouligné, — (AFF, Reuter.) | 


* (Publiciié) 


-ἸΝ ΤΗΝ 


ren ete 


éstime _ que «- : l'Algérie 
d'aujourd'hui a dépassé le da Turt- 
sie» en matière de libres débats 
dans le multipertisme. « Nous 
sormnes pour la 


du r 
mouvemeni Ennahdha, a-1-il Dons tous les kiosques : prix : 155. FF 


34, τὸ de Ponthièvre — 75008 PARIS 


permettrait 
d'engager le combat politique 


<ontre eux de façon Hique, 

loyale ετ claire. ἕω προ nn Le 
Son de cloche légèrement 

rent chez les communistes, 

M Harmel, secrétaire 


leañ-Marie Chauvier 


[ERESSE 
Une société 


général du nous e, "EH. 
Bree LS communiste, us Ἢ πιο ΟΗ 
d'accord avec le président sur cer- Ϊ 
tains princiges qu'il a affirmés 
{allusion πείσῃ αὶ“ Βα de Diace » pour 
un parti religieux], He ραγία- 
Fe dla pe one Panalsee qu'il a 

te de la situation ; celle-ci abou- 
tt à maintenir un statu 


ÆANDE LA EUÉRÈRE 


d'El AI à Athènes. Une enfant de 


were 


es Le Monde @ Samedi 11 novembre 1989 7 


à CAMBODGE : la guérilla contre le régime 
… Fohjectit ultime des Khmers rouges 
demeure la de de Phnom-Penh 


tion des infiltrations de Khmers | 


| LACARRIÈRE 
nr 


Selon la même source, une nouvelle | ( 
division de‘Khmers rouges aurait. e e 
il ya quelques semaines, feit son 


apparition à Kompong $peu. 2! 


tale, Certes, ces divisions Compor- : μη y ὦ 
tent rarement plus. ἐς mille deux : au OI Il 11 
cents hommes, Mais, ainsi que le | 

remarquait un général vietnamien ; 

« Les troupes des Khmers rouges ' 
ont à leur 1ète des officiers durs et | 
cruels, qui savent 56 faire obéir. » ! 
Et d'avouer que. dans les rangs de | 
l'armée de Phuom-Penh, il régnait ἃ 
souvent « une certaine anarchie ». 


Mars a con sun || | JACQUES LACARRIÈRE 


‘J'aime le siècle où je suis né” 


JACQUES 


22 millimètres, la guérilla est en i 
ΠΤ πτύον au Elan de l'arme- n 


D an ne Re Ce bel 


général estime, quant ἃ “-- À = 
repense général Tie Banb a mème menacé 


L 1 e 
ns nn dh 
les f - abandonner le combat Ils ont nee «sera chaude ». Les Khmers ὧς faire intervenir les aujJour { 
qui n’ont pas encore fait preuve de, déclaré avoir reçu moins de deux rouges ont imtensifié leurs opéra- Mig-21 dont s'est. depuis juin. - 
leur combativité, εἰ 165 milices vil heures d'instruction militaire avant tions ἃ Phnom-Maki, une région dotée la force aérienne de l'Etat du EE et SO 
lageoises, très effacées dans les de se retrouver en ière ligne montagneuse au nord de Pailin ge. 
zones les plus dangereuses, Cer. a sein d’une unité de la police des Ces activités y clouent la 6° divi-- 
taïns éléments de là police provin- frontières. sion, dont Phnom-Penh aurait * Férocité” 
ciale ont également reçu une .ins- si ᾿ ᾿ grand besoin ailleurs. Selon une érocité 
truction militaire. Soit, δὰ total, i les non-communistes du Source militaire he des Khmers raciste 
150 000 à 200 000 bonnes. : ENLPK de Μ Son Fann οἴ de rouges, les soldats de Pol Pot ne 
Malgré cette foule d'hommes en RTS rouss guè Te s'iméressent que médiocrement à À Bangkok, les experts mile 
4 , δ’ ΠΟΤῚ Π " taires sont les 
armes, Pinom-Penh doit tenir depuis deur semaines, Hs ταοδῆ! μένη ας de crie been βὰς de succès Fate du régime de 
compte ἐς inexpérier sent temporairement, sur le front jicque l'oceuper. « Ce que cours de son 
ouest, une partie des forces de  yeulenr les Khmers , c'est la offensive d'octobre, le FNLPK a 


pémurie n 

a , « S'il ne reste  Phnom-Penh: les 286 et 5° divi- ἧς des conversations enure 

vraiment plus ‘aucune unité com- ‘ sions. Cette dernière étant station. ne auiour de À ἃ vie ee de Deer iEues de 

bods pente argus Les Res née dans les provinces de τα t-elle, les Khmers rouges portent ἰς  COntre-attaquer, plusieurs com- 

ν oué le nombre de Joyers Vihear et de Stung-Treng. La 1 gros de leurs efforts vers le mendants de chars ont prétexté des 
Pa à co de due κα basée à Gisophon, a, de son côté, < champ de bataille numéro un : la batterie pour rester 

ïlitaire de RÈAUE τας perdu deux Jésiments ot une région de Phagme-Penk ». Un point pce Les Carpe de M mue 

ταῖσιν d'une vise des pouvelles : Penig, June de matériel ἐς τας Ῥεπαρέ ματα τέρίκς Gun PERS ὡς Het lement 


5 ré À Du .* a ὃ - ᾿ ᾿ en affirmant qu'ils étaient à court 
y à une dizaine de jours, cent viñgt Ἐκ radio des Khmers rouges pré- « Ce qui nous inquiète le plus, 
jeunes soldats de l’armée ‘de . voit une vaste contre-offensive des nous dit récemment un officiel de de munitions, ce qui était faux. 
Phnom-Penh -ont franchi la fros- "forces de Phnom-Penh Le ministre Phnom-Penh, «c'est l'augmema- 


Jacques Lacarrière est 
un écrivain qui voit 
ce que nous ne voyons plus. 
Télérama 


|. F PLUS DE 15 HA EN CENTRE URBAIN 


- VASTE PROJET D'AMÉNAGEMENT Superbe tour 
HAE ET un ds a : de notre monde moderne: 
Lacarrière, chemin faisant, 
nous en fait découvrir les merveilles : 
avec un merveilleux talent. 


ARCHITECTE, URBANISTES, CONCEPTEURS, DÉVELOPPEURS, 
Le Magazine Littéraire 


ENSEMBLE or PART ICIPER A AIX-DEMAIN 


Sans avoir l'air d'y toucher, 
avec tout l'humour possible, 
“Ce bel aujourd'hui” 
est le livre d'un fläneur 
des deux rives du temps. 


LANCEMENT PAR LA VILLE D'UNE CONSULTATION 
D'AMÉNAGEMENT ET D'ÉCONOMIE URBAINE 


{τ a ; ÉTBLISSEMENTD'UN PROJETD'URBANSME 


+ phase: Dépôt dés dise de références 
-POur pré-sélection des candidats. 


MOURIR 
A LA 
OUVÉA 


On rêve de voir entrer 
ce petit livre tendre et drôle 
dans les lycées de France. 


L'Événement du Jeudi 


ROLLAT 


280 PAGES-89 F 


ess UNS COÉCON mens 


LE MONDE/LA DÉCOUVERTE 


| MARE Dax EN PROVENCE τ 
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ASIE 


CHINE : recevant M. Kissinger 


M. Deng Xiaoping affirme qu’il continuera 
à « jouer son rôle comme il se doit » 


Recevant M. Kissinger au 
lendemain de sa démission de la 
présidence de la commission 
militaire du PC chinois, M. Deng 
Xisoping a déclaré, vendredi 
10 novembre, qu'il continuerait, 
malgré sa retraits, à « jouer son 
rôle comme ἢ! se doit ». 
PÉKIN 

de notre correspondant 


La rl termine sur an score 
aul : Deng Xiaoping a réussi à 
freiner le retour en force des 
conservateurs. Mais il a dû pour 
cela utiliser la dernière carte qui 
lui restait en mains, sa propre 
démission de la commission mili- 
taire du comité central du PCC 
(le Monde du 10 novembre), afin 
d'imposer un successeur qui n'aura 
pas les moyens de sa politique. 
Rien n'est donc réglé. L'adieu tout 
relatif de M. Deng à la vie politi- 

ue active n'empéchera pas, à sa 

ition, le jeu de chaises musi- 

cales de se tranformer en bataille 
pour le pouvoir. 

La lettre de démission de 
M. Deng s'étalait, vendredi 
10 novembre, à la « une » de tous 
les journaux; après avoir été lue 
intégralement à la télévision et à la 
radio dès la veille au soir. Le vieux 
dirigeant rappelle qu'il avait lui- 
même proposé, en 1980, l'abolition 
des charges à vie et blâme implici- 
tement ses pairs pour l'avoir 
contraint à différer si longtemps 
son départ complet à La retraite : 
même en restant chef de la com- 
mission militaire, « j'avais insisté 
pour ne pas être chargé des 
Gares quotidiennes », 

M. passe sous silence le 
fait qu'il avait échoué à deux 
reprises à nommer un homme plus 


poste. Π assure que son départ, 
< alors que je suis encore en né 
santé «, au profit de M. 
Zemin, - chef du noyau ἐπ 
æeant - mis en place en juin der- 
nier, sera - bénéfique à la cause du 
parti, de l'Etat et de l'armée .. 
Sans ironie, il promet de « conti. 
nuer à être loyal » à cette cause à 
laquelle, ajoute-t-il, - ma vie 


äppartient ». 


suivre les réformes et l'ouverture 
sur le monde extérieur devront 
emprunter « des méandres sur la 
voie du progrès ». Mais il se dit 
“ fermement convaincu que nous 
serons capables de surmonter les 
difficultés ». 


La rieille 
garde 


C'est une première en Chine, qui 

explique la longueur de l'éloge 

adopté par le comité central avant 
que M. Deng n'apparaisse, jeudi 
soir, pour en saluer les membres 
sous les applaudissements. À l'été 
1976, Mao Zedong avait ét£ « mis 
à la retraite » de manière pius feu- 
trée par s0n entourage radical qui 
avait annoncé que le Grand Timo- 
nier Cesseraït de recevoir des visi- 
teurs étrangers. Pour ce qui 
concerne Le Petit Timonier qui lui a 
succédé, les πον ὅθι de rage 
ont éclaté au ea 

dredi marin : Den. re recovait 
M. Henry Kissinger. de 

Pékin. Il a affirmé, ἔχ "ἊΝ 
secrétaire d'Etat américain, qu'il 
continuera à rJeuer son rôle 
comme il se doit ». 


qui avaient été formulées contre 
son Sauphin « rer M. Zhao 
Ziyang, par la vicille garde du 
régime rassemblée autour du pre- 
muer ministre M. Li Peng. Le nom 
de M. Zhao n'a pas êté prononeé 
dans les textes adoptés par le p 
num. La résolution rendant kom- 
mage à M. Deng note juste en pas- 
brie que « maigré des 

de personnel, le col- 
fectif central dirigeant du parti est 
resté stable au cours de la décennie 
passée -. Mieux, l'idée mème des 
critiques que M. Li Peng faisait 
circuler sur son prédécesseur à la 
tête du gouvernement est enterrée : 
le résolution sur les problèmes éco- 
nomiques souligne que les diffi- 
culrés rencontrées ces dernières. 
années Lo pre « dans le 
cours normal du progrès et son 
temporaires ». ui est le 
contraire de la thèse du premier 
ministre qui voulait y voir le résul- 
tat d'un excès de libéralisme écono- 
mique depuis le dé but des 
réformes. 


Cependant, la résolution tente 
d'associer la chèvre et le chou dans 
la politique économique qu'elle 
recommande pour les années à 
venir, ét on y trouve en consé- 
quence tout et son contraire : la 
politique de développement côtier 


Verne sn Ame es que 


la nécessité de « s'op, 
ment à la décentralisation 
Pay een κοί ρ ο 
τε niveaux sont priés de « suivre la 
‘de masse - tout en + prenant 
lérriaies pour lutter à la fois 
contre la corruption et « libéra- 
lisme bourgeois » : la loi du mar- 
ché dait pouvoir réguler une écono- 
mie planifiée qui ne s'interdit pas 
d'e: F les snopet adminis- 
trarifs εἰ légaux - de contrôle. 
Concrètement, il est prévu de 
ramener « graduellement » l'infla- 
tion à moins de 10 % et de mainte- 
ὯΝ 8 Some Run tx de 3 7 
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Massacre sur un campus 
au Pendjab : 25 morts 


.New-Delhi (4FP.) — Vingt-| 


cinq personnes ont été tuées, ver- 
dredi 10 novembre, dans un atten- 
tat attribué à des militants sikhs, 
sur le campus d'un collège d'ingé- 
nieurs de Patiala, dans le Pendjab, 
a annoncé l'agence indienne de 
presse PTI. La télévision d'Etat a 
pour sa part fait état de vingt- 
quatre victimes étudiantes : seize 
morts et huit blessés. 

Six bommes pourvus d'armes 
automatiques ont Phénéré dans le 
coliège Thapar et ouvert le feu 
dans un hall où des étudiants 
étaient en train de dormir. Le col- 
lège abrite actuellement un festival 
de la jeunesse. Cet attentat est le 
plus grave attribué à des militants 
sikhs depuis août dernier, lorsque 
dix-sept hindous ont été massacrés 
à bord d'ua train dans le Pendjab. 
Depuis le début de l'année, environ 
mille deux cents oersonnes ont été 
tuées au cours d'actions en rapport 
avec la campagne menée par des 
sikbs séparatistes. 


© PHILIPPINES : M= Aquino à 
la Maison Blanche. — Le président 
George Bush a promis, jeudi 
9 noverabre, la poursuite de l'aide 
économique et militaire des Etats- 
Unis aux Philippines, en recevant à 
la Maison Blanche la présidente 
Aquino, fu effectue sa deuxième 
visite officielle à Washington 
depuis son arrivée au pouvoir en 


février 1986. — {AFP.) 


aussi l'indépendance du Québec. 


L'avenir de la fédération 
canadienne était en jeu, ven- 
dredi 10 novembre à Ottawa, 
Jors du sommet annuel des pre- 
miers ministres des dix pro- 
vinces. Le chef du 
ment fédérat, M. Brian 
Mulroney, devait à cette acca- 
sion tenter de réduire l'opposi- 
tion de plusieurs provinces 
anglophones à l'accord de 1987 


“qui avait pour but de faire 


entrer le Québec dans le giron 
institutionnel du Canada, fa pro- 
vince francophone n'ayant tou- 


“iours pas adhéré à la Constitu- 


tion. 
MONTRÉAL 
de notre correspondante 


La scène se passe à Toronto 
y novembre « Pensez-vous 
le Canada pourrait survivre et 
prospérer sans le Québec? » 
mande la forme le chef de 
5555 libérale, M. John Tur- 
ner, aux membres de son « Oui», 


nul parti ne peut plus ignorer 
l'ampleur des ressentiments à 


AMÉRIQUES 
CANADA : : dramatique αὐ des provinces 


Quand certains anglophones souhaitent 


contraintes du bilinguisme. 

Aujourd'hui, les rôles sont à à 
usieurs « petites » provinces 

sentent chacune une liste de 


çant carrément de 
rouvrir les négociations. 


querelles 
tutionnelles, up modus mr 
avait fini par être trouvé en avril 
1987. Sous la houlette de l'atuel 
ge τὰ 


uvernement fédéral, 


autres législatures provinciales. 
Voilà maintenant que Terre- 


Ni it [3 
δισσῶς Cr er 


provinces (ic 


. se soustraire à certains pro: 


grammes nationaux moyennant 
ΠΡ «pad ne À ne favo- 


lourds » de la fédé- 

ραν PRE 

= | détrime nt des provinces les 
moins peuplées et Les moins favori- 


M. Mairosey 
. Joue gros 
Les vicilles rancunes refont sur- 
face. « Les Canadiens 
Fair leur part avec le bilin 
élue me de 
ἘΦ an moe on εἰ 
Sie pofemour dan M. Allen 
‘esseur de sciences politi- 
green se de Winnipeg 
Manitoba). οὖν 


l'influence 

Em andit οραϑοτνθιευκο dont au sein du 
orm Party fondé 1987 en 

par exemple, réclament la 

An du du ilngine « Le français 
ἄμ Québec et seulemens 
Sms te ras du Cd ἐν + 


Dans 
de be nstionalistes, très anti- 


contraint le reste du Canada 
τ rapport aux 


« Tout le monde sait que sa gocléé 


ae distincte et, dl éreme mais 


relèvent. 
Ge Monde du 13 octobre). 
M. Mi mise sur le temps 
poir calmer jeu avant la fin de 


l'égard du Québec dans le reste du πές de ce flou. ue le bec 2e sont pas les dergiers 
pays. a privé, en décembre 1988, se à exprimer leur rancœur. lis Der Pb ne se de 
Tout au long de la minorité du droit d'utiliser l'anglais avaient antrefois mis le Québec sur En adepte d'un Canada très con. 
& je, c'est le Québec qui avait ἃ la devanture des commerces, le ET δαὶ], Où le pouvoir fédéral 
brandi la menace du divorce, ‘Manitoba et le Nourezu- avec ane tradi poi 
quand le reste du Canada ont refusé de ratifier Ehurelle αν impose pins qu'il ne propose. 
gré, pour le retenir, les l'accord déjà entériné par les avait, par ses revendica! ΤῊ MARTINE JACOT 


BRÉSIL : l'élection présidentielle du 15 novembre 


La candidature de M. Silvio Santos a été écartée 


La nouvelle a été accueïllie à 
Rio, dans certains milieux, 
comme la finale d'un champion- 
nat de football, avec des 
pétards et. des. cris de joie : 
M. Silvio Santos n'est pas éligi- 
ble à la présidence de la Répu- 
blique. Après trois heures de 
délibérations, jeudi 9'novembre, 
le tribunal Supérieur électoral a 
Jugé que l'animateur .de télé, 
entré en lice huit jours plus tôt 
— alors que les autres candidats 
font campagne depuis plusieurs 
mois — ne réunissait pes les 
conditions nécessaires pour se 
présenter à l'élection présiden- 
tielle du 15 novembre. 

RIO-DE-JANEIRO 
de notre correspondant 

La réaction de la ville est à la 
mesure des sentiments de honte 
et d'indignation qui s'étaient 
emparés de nombreux Brésiliens 
devant la manœuvre grossière, 
bouffonne, que représentait ka 
candidature d'un homme qui dit 
lui-même « ne rien comprendre à 
la politique ». Pour fantaisiste 
qu'elle fût, cette candidature, en 
effet, n'avait rien de gratuit, ni 
dans son inspiration ni dans ses 
conséquences. 

M. Silvio Santos a bouleversé 
tous les sondages en se plaçant 
parmi les favoris, grâce à son 
audience dans les couches pau- 
vres de le population. Il y avait 
un risque réel de voir accéder à 
la présidence un amuseur, dont 


CN AVAIT AL 


tout le programme de « gouver- 
nement » consistait à dire, dans 
les cinq minutes d'antenne qu’il 
avait commencé d'utiliser : 

« Quand je serai président, je 
m'occuperai, premier point : d 
. l'alimentation ; deuxième point : 
de la santé : troisième point : du 
‘logement ; quatrième point : de 
l'éducation. » . 

. Autant que la personnalité du 
nouveau venu, c'est la technique 
adoptée pour faire irruption 
in extremis sur la scène électo- 
rale qui a choqué. 1] ἃ fallu que 
M. Santos ‘trouve un candidat 
qui lui cède sa place et son parti 
— les inscriptions étant closes 
depuis longtemps — pour pouvoir 
participer au scrutin, Après une 
vaine tentative auprès du Front 
libéral, l'animateur de télé s’est 
rabattu sur un obscur Parti 
municipeliste, qui ne pouvait 
rêver meilleur champion, à la 
place du pasteur évangélique qui 
le représentait. 


« Marché 

persan » 
Evidemment, au passage, 
décence 


toutes les règles de la 
politique ont été bousculées. Le 


Jornal do Brasil a montré, dans . 


une enquête détaillée, que l'opé- 
ration s'est déroulée dans une 
ambiance de « marché persan » 

avec La participation de trois 
hommes de confiance du prési- 
dent Sarney, appelés aussitôt 
« les trois petits cochons > par 
les journaux. Des juristes de 
renom ont expliqué que cette 


SANTE 
ΤΑΜΑΙΒ que BANQUE. 


candidature était juridiquement 
indéfendable, La classe politique 
a crié au scandale, et la presse a 
exprimé sa consternation, dans 
des éditoriaux montrant que le 


-- Pays. s’exposait. au-ridicule .. 


devant ie monde entier. 


Une forte 
pression 


C'est donc sous une forte pres- [ 


sion que le tribunal s'est réuni 
jeudi L'avant-veille, plusieurs 
partis politiques avaient 
demandé l'annulation de la can- 
didature en en montrant les irré- 
gularités. Parmi les divers argu- 


ments présentés, il en a suffi. 


d’un, retenu à l’ananimité par les 
sept magistrats du tribunal, pour 
déclarer inéligible M. Santos : le le 
Parti municipaliste est entré 
dans la campagne 


électorale sans 
avoir satisfait toutes les oblige- ὁ 


tions légales. 

Le président du tribunal, 
M. Francisco Rezek, a assorti 
l'énoncé de la sentence de consi- 
dérations politiques, en disant 
que celle-ci était une contribu- 
tion de La justice à La démocratie. 
L'opinion publique. n'eu atten- 
dait Pas moins mais, si.elle 
n'avait pas réagi, on se demande 
ὡς qu'il en serait aujourd'hui 
L'auteur de la manœeuvre étant 
le chef de l'Etat, celle-Ci avait 
des chances de succès. Le Brésil 
n'aurait 
à pres mais Ce n'était pas 

qui préoccupait en haut eu, οἷ. 
lon se réjouissait de disposer 
d'une marionnette. 


τ von 


parmi les éleëteurs de M. Santos 
qui d'auront pas compris qu'il 


n'est plus candidat et qui, votant 
- pour lui, verront leur bulletin 


LES VAR CRE 


Le gouvernement 


confronté à une grève . 


tion sur une augmentation 
mensuelle de 000 

portant leur rémunération à- 
88 000 australes {700 francs 
environ). — (AFP.) 


-D'AFRIQUE DU SUD : 


tre. α d’on barean de” PANC. à 
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rade Soreenon dei vous à essociation donnent autant de pouvoir 
ris : δι 
Mauroy, en ce domaine « si on n'avance maire de Lille qu'à celui d'une commune de teur UDF de l'Aveyron, et président de 
plus, 09 recule». Los socialistes sont donc ciiquamte réduisent ainsi cons l'Ascocistion des 
déciiés ἃ maintenir la prosaion sur Je dérabisment le poids de fa gauche. 
- Ὲ sont, ᾿ buraau, reçu, 
bion entendu, sensibles aux arguments des 3; ne geo en on per M. Mitterrand. Lui, 
- = deux ans conseiller 
réforme bénéfi ÿ bron, cependant Ë mile habi- 
μὲ Ἰεὶν ropidement 8 un ee te président ds !a République. Pgo. τ 
Tant DES : qui a ans ré ΓΟ 
me né Re on prog euro con 
que celle-ci dispose de privilèges qui ne: tementaliste », plutôt que « régionalste », 
correspondent pas à 58 force électorale. À lirverse de ἴα direczion du PS ne voit pas d'objection à δ 
D'où le « bras de for » engagé par M. Mau ᾿ Surtout, 8 ne paraît pas avoir ls même nombre de cantons, quitte à 
roy avec M. Michel Giraud, sénateur RPR ‘vision que In majorité des socialistes de la peu les murs des salles de réunion des 


Re nécessaire réforme du mode d'élection élection des  assembiées- départementales. 


M. Mauroy pousse les feux 


ξ 
Al 
G 
Ἶ 
ᾧ 
| 


ment 

faire évoluer, il ne veut pas-cublier 
que, lors de leur jeunesse com- 
mune,  rencontrait fréquemment 
dans des colloques un certain: 


FL 
hs 
d 


3 dans 1 

tionnaire Michel Rocard, qui ne «elles ont ouffle un peu préparatoires au congrès de 

cessait de mettre en avant sa foi courr» du fait de leur taille et figure; de façon très 

décentralisatrice et régioualiste. Et fi nette, la motion qui sera alors 

le premier des chefs de gouverne. cela « ne pourra se faire que pro- 

ment socialiste rappelle, avec insis- : l,-€{ ROM POS 

Cr ain as brel «ἃ » Th.B. 
T7 gs dé are de Fran 


Ἃ Ἢ ον ας d'un meilleur équilibre 
entre les villes et les campagnes 


“εοοδάδ ἃ Ὑ ἃ εἰκ ans à Μ' Alle 
Poher qui ne sollicitait pas alors 


an autre 


commission des communes 1 
au sein de l'AMF. M, Giraud, pre-  . cipales, 


lignes Ἷ 
trices se expliqué. rural 


M. Jean-Marie Cambacérés, 
député socialiste t 


ΔΒ, gone ples pese τῶν. 


nant σσππαίαιλοο de ce qu sa 


vait alors t6lé- 


£ ΣΌΣ Pintéressé. Selon 


, maire de 


P ose htiees à ον τὰ 
᾿ #'avait μας envie d'être battu. 


* ‘Les socialistes, δῇ sein de leur 
‘. propre association d’élus, la 
édérati Ω des 


* su domaine des collectivités 
: Jocales. Ce choix 2 été tardif 


souvess mandat D'afronte trois Pas 
candidats : au ᾿ 


qui 2. provoqué la”: candidature 


de Soife- 


" Mo TUé τὰ σεν δίας 
informelles, rue 


‘réunions 
τς πο, ‘avec des personnalités de 
᾿ Fouverture et des socialistes, 


: le nom auquel songeait le de 
-: "aire de Lille ὀξεῖς bien εἰμ de 


' tants). À cette revendication 
-sajoute celle d'une modification 


Pour les finances locales, les 
socialistes sont plus ges 
M. Cambacérès a aimé 


ee pepe ordres 
tenir compte de l'ensemble des 
revenus des contribuables, un 

mier pas devant être fait « dès l'an 


uitable de l’associa 
de 


ἔ 
Ἴ 

ἢ 
| 


statuts de l'AMF, sous peine, 


green. n'est pas nouvelle et 
M. Giraud avait, le 19 janvier der- 
ù un séminaire des diri- 
geants de l'association sur le thème 
Ages révision des PS). ἀρεῖ 
M. Georges Lemoine . député 
d'Eureet ire de Chartres 


socialistes 
le moyen de Hénin leur 
camp. 


du 1 règne de Eouis XIII et les 
retombées napoléoniennes, 
bourgeoises et romantiques de 
la Révolution française, Roche 
fait venir. à mous l'écheveau 
entier de la: ivilisation , 


die d' une à êre histo 
CUS fissure avant de se. 


d'u une grande richesse pour ε cons- 
truire une économie polique : 


᾿10 Le Monde @ Samedi 11 novembre 1989 see 


Le Sénat adopte 
la réforme du GIAT 


Les sénateurs ont adopté, en 
première lecture, dans la nuit 
du mercredi 8 au jeudi 9 novem- 
bre, le projet de loi autorisant le 
transfert à une société natio- 
nale des établissements indus- 
triels dépendant du Groupe 
industriel des armements ter- 
restres (GIAT}, présenté par 
M. Jean-Pierre Chevènement, 
ministre de la défense, Ce texte 
a été examiné selon la procé- 
dure d'urgence déclarée. 


à. 75 Jendemein Qu'rsjet de κα οὶ 
de programmation militaire (le 
Monde du ὃ novembre), M. Che- 
pme ἃ enregistré HE ri nee en 
faisant t le pro- 
δὲ rat eu QAT Sur le fond, 
une grande majorité de sénateurs 
partageaient le Te diagnostic du 
ministre sur l'état de délabrement 


souligné 
deux « handicaps » du GIAT. 
D'une part, le +sur- 
dimensionnement », qui «rend 
nécessaire une déflation de mille 
deux cents pastes avant la fin de 
d'année 1992 » (ce volet sus- 
citant la vive opposition du groupe 
communiste, qui engageait la 


le, 
jorité) ; 


régime juridi Aie 
considérablement le développe- 
ment de coopération avec des orga- 
nismes ou des sociétés de Soit 
commun et interdit iquement 
toute prise de participation en 
France ou à l'étranger ». 


Sur la bese de son rapport pour 


En CE AE ne 

a dressé un constat simi- 
μη ΠΝ réticences de la majorité 
sénatoriale, résumées de 


rod ὁ τὰ At, ar Les 
du GIAT nouvelle ronde γαίης 


j chiffr 
ui n'obéreraient le de 

ons pss le budget 
Le ministre avait anticipé cette 
question dans son discours prélimi- 
naire, en déclarant que « /es crédits 
du ministère de la défense seront, 
ira abondés en consé- 


que». I avait également dé 
qu'r une dotation de capital » 
serait . « Je l'évalue aux 


environs de 1000 millions de 
francs», avait-il ajouté. Prié de 
à nouveau ce volet du dis- 


et non 
ἃ colui du ministère de le défense. 
Pour l8 dotation, ie ministre a 
confirmé qu'elle se situerait effect. 
vement sur la base des 1 000 mil- 
lions de francs. Satisfaits par ses 
réponses, M. de Villepin a invité les 
sénateurs à voter le texte, qui a été 
adopté de fait à la quasi-unanimit£. 
Seuls vingt-deux ségateurs se sont 
prononcés contre, dont les seize 

unistes. 


POLITIQUE 


Lo budger de l'industrie ainsi que ceux de l'aménagement du 


territoire, du commerce et de 


l'artisanat et du tourisme, qui y sont 


rattachés, ont été adoptés, jeudi 9 novembre, à l'Assemblée natio- 
naie [les crédits du tourisme avaient été examinés La semaine der- 
nière). Les députés socialistes ont adopté ces budgets, souris à un 
seul vote. Les groupes communiste, RPR et UDF 59 sont prononcés 
contre, tandis que les députés centristes ss sont abstenus, notam- 
ment à cause de la personnalité du ministre de l'industrie, 
M. Roger Fauroux, et de la très nette amélioration du budget de 
l'aménagement du territoire, 9515 RME Tops 


de 550 müllions de francs. 


Les crédits de l'industrie sub cé sem ἃ ὅ5.8 AE 
fiards de francs, soit une progression de 6,7 %. Trois grandes prio- 
rités le marquent : le soutien aux PM, les grands programmes 
technologiques et l'aide à l'adaptation de l'offre industrielle aux 
exigences du marché en matière de qualité et de normalisation. 


Située au centre du triangle du 
voir Elysée-Mati; 
Ecrcy. la question actu 
très eg du niveau des fonds 
les entreprises publiques ἃ 
DE jeu S novembre, les langues 
des éputés. Cela a permis au 
ministre de l'industrie et de l’amé- 
nagement du territoire, M. Roger 


Interrogé jeudi 9 novembre sur 
Europe 1 à os de la succession 
Fu M. Valéry Cy à 


Roland Dumas, 
8 


aires 
Cr pr 
qu'il «s'accommoderait 


Es e 


candidature, En déplacement à 


l'étranger, l'ancien premier minis. | 


10 novembre. Dans son 
ca précise qu'« à ce jour, M. Barre 
n'est pas cand ». 
Par 
Bellon (Ps. Alpes-de- 
ute-Provence) et actuel premier 
ptésident l ion des 


affaires étrangères 

Vauzelle (PS, pag or 
ancien parie parce lysée, un 
troisième député socialiste, 
M. Alain 


porté « candidat à la lédature » 
parmi M Valéry Giscard 
'Estaing à la de la 
commission des affaires 

Si le groupe socisli 
à soutenir un candidat d'ouverture, 


La Michel Vase au de DU 
candidats socialistes, apparaîtrait 
comme le favori pour être élu à ce 
poste. 


un proche de M. Michel Rocard, 


Quand on sait que l'actuel projet 
de budjet prévoit. aux guess 
communes, 
ment 4,7 AT milan de ins ὡς de 


pad ne ri risquait pes de se trouver, 

terme, pénale, face à ses 

concurrents internationaux. Le 

ministre qui, à l'occasion, sait y 
mettre les 


candeur dans le 
plat (il l'avait fait lors de l'affaire 
de ]s Société générale) s'est 


contenté, dans les me de 
Assemblée nationale, dt 


petit à petit, 

semble avoir du mal à se faire aux 
us et coutumes du « microcosme». 
Ainsi est-il tout étonné que 
M. Frasck Borotra (RPR, Ÿ: 


ses 
partear spécial, cette caisse 
nancement serait inter- 
l'ensemble du sec- 


br ge aurait compé- entreprises 


JOURNAL D'UN AMATEUR 


Le débat budgétaire à àl ‘Assemblée 
Industrie : la recherche des fonds propres des entreprises 


tence pour la Le λρσίαῦμος du 


nécessaires. (.…) 
haïtons voier un budget qui 
gra clairement les JE 
J'Eiat en matière de dotations 


en capital»; a expliqué le député 


socialiste À la tribune, sue ne minis 


‘ cachant scepticisme q! 
Peer du Pinisière| des ᾿ 
"finances ἃ ἃ répondre aux problèmes 


montré fa: . 
privatisations. « Non pour des rai- 
sons , mais parce que, 


à terne, une entreprise privée 
est plus efficace qu'une entreprise 
ique». « Actuellement, les 
publiques, trop endet- 


qui concernent 


et que toutes les entreprises 

ques COMOLFRET », & 
affirmé, quant à lui, M. 
Gautier (ÜDF, Paris). 


l'e , une ïté, pour ne pas 
une Quel 
industrialisé affirmer qu'il 

son aller au gré 
des seuls vents du marché et de la 


εἰ 
nouvelle fois, 


par PHILIPPE BOUCHER 


γοϊοπιά δο Dia L'outil cab - con ᾿ 
run} On n'en est pes 1à ? Ile de faire 
semblant. 


"EST aussi pourquoi, si M. Jospin s’ime- 
gine que le Conseil d'Etat va lui 


une solution qui lui sauvera 


la mise, ἢ se fourre le doigt dans l'œil. La 
conseil est trop malin (et en ἃ trop νυ), à 


Sion, une politique, pour ainsi dire un credo. 


Ξ Tdéologie Ξ 


ll n'y ἃ rien de 


changé : gouverner, c'est 
choisir ; gouvemer, C'out déplaire, Ce n'est 


pes choisir que d'en charger le voisin, ce 


S'il sort une solution, et plus encore une 
ic da ce nage, i ne faudra certaine- 


tout pour la conquête du pouvoir. Faut-il sin- 
ger cette sinistre Période qui n’a enrichi 

Ὡς cimetières ? D'autant que ne obus 
pas moins Caux Que seuls {a religion souciait 


et qui tusient 


su nom du Dieu 


tout-Duiséant. chacun le sien, tout aussi ex: 
geant, chacun jurant que la meurtre était la. 


Au demeurant, M. Jospin, : 
tout à fait Kiot non plus, seit cree van 


Ϊ΄ 


cu 
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à POLITIQUE 


nationale à 
. Aménagement du territoire : 


Le sort de l'UDF 
MM. Giscard d'Estaing, Léotard et Méhaignerie 
semblent décidés à se reconcilier 


Faute d'avoir retrouvé u et claire », estimait-ou dans d'un droit de velo pour le PR et le 
de l'entourage du président du CDS. CDS au sein du bureau politique et 


Ip a dix-neuf ans 
mourait de Gaulle 


Depuis 1970, comme às k 
font chaque année pour δ jour 
anniverssire de ia mort du 
général de Gaufls, les parte- 


τοῖα εἴ aux roconversions, M. Jec. Pour l'UDC, M. Gouges Cha- : bonne méthode de fonctionne- τὶ 
nrersions À «Elles ! Mer ἴ 
ques Chérèques ΕΠ ΠῚ goes (Charenie) a τορῶς σας; | menait θουεδο ou rad / l'UDE de l'avis de Εἰ s'en passés dans mon D red peer satiqnal 
Bard de francs, + 9,3 4). Ta fallu ministre soit un pen trop le ministre rhin leur traditionnel ses dirigeants semble avoir félicitai-on au PR. Mas décide- εἰ présidents de conseil général ce 
effet un sérieux Coup de Fe ds réconvessions etpes | éerinoge à Colombeydes- | rétrouvé en tous cas «un bon ment fort diplomates et soucieux qui de facto alourdirait K poids des 
vaincre les réth Ῥ de pouce pour assez celui de l'aménagement du ter- 3 ταὶ d'espri b - de Ὡς pes se laisser noyer par celte επιπεῖες et des libéraux dans la 
réticences ritoire. Il a attiré tout deux-Eglises. état d'esprit ». L’exssperation convivialité retrouvée ni M, Μέμα!. confédération. 


tomes” étiquettes cunfondyes. Son men l'attention de 
budget avait été initislement Tavenir des Morse Rureux 
repoussé en commission ἃ le selon [πὶ on peu trop oubliés : clre 


Conduits par le président 
du RPR, M. Chirac, ils se sont 
recueills devant la 1ombe du 


profonde de l'opinion lassée par  pneric ni M. Léotard n'ont assisté Concernant un nouveau projet 
la muftipEcation des querelles Aer eye ue de l'après de CODE, à plusieurs r es 
dans l’opposition, Ὁ idi, pré t se l'aire représenter , Gi d' ing à 

d QE ne" cer respeclivement par M François « que la tâche de l'UDF est de tirer 


du ra - socialiste, soient rien venir» M. 
M. Jean-Pierre Baligand (PS). préc qu'une partie du solde des | Oénéral, puis üs ont nssisté à | nisrs sondages indiquant de SOU εἰ M, Gérard Longuet. ἱορροσίεὶ ntre -. Ce 
550 mütions'de francs one. donc ἐϊὰ Iédits inient À rural, surcroît une déterioration crois Leur Brande rentrée devrait se orné éclaire, τρεῖς en 
Ὄπ inscrits dans la VE sente de l'image de la nébu- Far 80 prete bureau politique men on problème de a Cr 
, = Φ déceml 2 8 
prochaine loi. de finances rectificarive Comsserce et artisanat leuse UDF par rapport à la Auatre sujets d'isporances l'UDF 


machine RPR, ont contribué à problème Sefforcera d'avoir «une ex, 
ΤᾺ méthode Sion concertée =: l'avenir la 
jon parisienne, l'évolution de la 


vationale. cn ammon. de cette PA raie En attendant des commissions dfentralsetion. l'Europe, les 
Gaat qu'un débat aurait lieu lors de la r τε . vont se mettre en place pour com- réformes électorales. 
5 Oural. Tout ce qui se p&sse à Chacun a pris, jeudi 9 novem-  mencer à défrichér sérieusement La question enfin des investi- 


l'E, de Gaule l'avait prévu 
quand ἢ englobait la réconci- 
lation aflemande dans l'idée 
- d'une grande Europe. » 

Les élus RPR, parmi les- 
quels plusieurs « rénova- 
teurs » et aussi quelques 
anciens députés, comme 


bre, le parti de mettre de l'eau dans trois terrains : la réforme des struc- tures. Faudra-t-il maintenir en 
son vin. Ce mélange a pu s'effec- tures internes, l'élaboration d'un place la commission Gaudin. 

tuer au cours d'un déjeuner de nouveau projet UDF et la mise au ue le nouveau sénateur des 
retrouvailles autour du président, point des investitures pour les ëlec- uches-du-Rhône souhaite. La 
M. Giscard d'Estaing, des tions législatives. Le problème des question n'a été tranchée, mais 
sables des six composantes LDF, structures internes posé g ique- mème si l'éché des législatives 
précédant un bureau politique nor- ment depuis la création de l'UDF de 1993 est encore loin, Chacun a 
malement convoqué dans l'après. est certainement je point le plus décidé de régler au plus vite œite 
midi.  participaient onc délicat Le CDS comme le PR question «pour ne se laisser 
M. Pierre Mél ieet M. Fran mw’admettent plus d'être ramenés, prendre de vitesse par le RPR>. 
çois Léotard qui, depuis les élec- au niveau de la décision politique, 2 réflexion porte actuellement sur 
tions européennes du 18 juin au pris d'un parti radical ou d'un une formule originale qui consiste- 
avaient refusé de s'impliquer per. PSD: M François Bayrou, de plus Καὶ à la mise en place d'un orgs- 
sonnellement dans les affaires de en plus en cour auprès de M. Gis- nisme neutre composé d'experts 
FUDF tant que celle-ci n'aurait pas Gard d'Estaing, et qui, partans électoraux, de politologues avertis 
réglé ses de fonctionne- pourrait être rappelé e mois pro ayant pour instruction de trancher 

pos 


.  bégayé » ces dernières années, : δ 
᾿ = CAES, .par.fs gouvernement en metière de 
La progression, du budget ‘siosi ormation professionnelle et 
de rendance par rapport à la ration de 8,7%). πὶ Précis 
dernières Fe is PE Les 


moderniser dans La solidarité », 24 
dit. M. Bahgand s'est fSicité quant à τ rapporteur ment et itionnement politi Chain à prendre te de délépué  ioutes les querelles d'investiture. 
lui de la fermeté de l'Assemblée qui spécial: de là on Le rpp des que. er. général de l'UDF, a êté chargé de Autant de projets et de réflexions 
: Ξ À da Mg président de la République Ce déj avait ὅτε dûment  Coordonner la réflexion autour de qui amenalent mercredi soir cer- 
di tains responsables UDF à remer- 


avait fait déposer une gerbe 
sur la tombe du fondateur de 
la Ve République. 


son intransiseance avait Permis Alain Grictteray (UD): 
Δ ὅ rare Vsbs : 2 ‘jé ; De. préparé puis quelques semaines. Cette épineuse question. , L 
5 : ait qu'il at en lieu est mcontes- Deux pistes semblent Etre tra-  Cier à leur tour les dieux de la réno- 
tablement un indice de progrès. cées ; l'instauration — même si on  Vauon. 
« Cette réunion a été constructive ὅς refuse d'employer l'expression — DANIEL CARTON 


Paris-WasHncron DC 
NON-STOP AVEC PAN AM, 
LES LIAISONS CAPITALES. 


La commission des fanees -. 
“veuf réñforcer le contrôle fiscal.” 


©‘ ‘Lacoïnmission des finances pouvaient que faire des tésts 


gration, qui constituent 
l'ensemble des données ou 


ΠῚ ᾿ Ἶ © la 
quelles se trouve . ᾿ ᾿ 

FE repris failli à leurs Messe 
Jusqu'à présent, les impôts ne, : 


LE NOUVEAU PARIS WASHINGTON DC DE PAN AM EST CE QUE 


L'ON PEUT APPELER UNE LIAISON PRIVILÉGIEE. 5 VOLS NON-STOP 


PAR SEMAINE EN AIRBUS Α 310, MODERNE ET SPACIEUX 


K E EN à δι AVEC CORRESPONDANCE IMMÉDIATE VERS LOS ANGESES. 
ES γ- "Δ - ἃ ο. δ ΠΕ: Dane 
ὺ ᾿ ΕΣ πὰ ETTÉ LIAISON S'AIOUTER AUX VOLS FARIS-INEW YORK 
Transsafari 
18 PROGRAMMES DE 9 À 16 JOURS | 


POUR TOUS LES GOUTS ET TOUS LES ᾿ 
BUDGETS AU KENYA'ET ΞΡ - ᾿ NON-STOP, AVEC CORRESPONDANCES POUR PLUS DE 60 VILLES 


DE PARIS | ce AUX USA. CARAÏBES ET AMÉRIQUE LATINE WASHINGTON. 
EXZUIE 


ET Nice New YORK QUOTIDIENS, ET AUX VOLS Paris-Miami 


New York ou MiamL avec PAN AM VIVE L'AMÉRIQUE 


ἘΝ DIRECT τ POUR EN SAVOIR PLUS, CONTACTEZ VOTRE 


AGENT DE VOYAGES οὐ PAN AM AU (1) 42.66.45.45. 


atranssafari 


47421545 
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AJACCIO 


de notre envoyé spécial 
ΕΣ ἜΤ Ξ 


ΠΑΡ se ou Le Vue 

LL Paris, sa éaction Li de quai sur- 
ici, elle 0 

tionnelle. Bien sûr, le commes si α 

taires publics condamnent la 

violence, 


rem δε τττῖ mais Énsion des DDR de Dans La 


Conversations, 
volontiers qu'en faisant sauter les 
immeubles de la plage Sais Saint- 
Cyprien, de Porto- le 


à bien chose Gb 


tion rencontre un écho € tent 
quell = de Le deur le 
le nion sur le 
EE Ua vole 
᾿ Re vrai x que, dans ke contexte 
actuel de la Corse, le complexe 
détruit avait, si l'on peut dire, 
«tout » ; vocation uni- 
quement touristique, ca, ἜΞΩ 


accusa! 
lier 


1 
8 


Bénéficier d'un an de tranquillité, c'est possible sur tous les 
modèles de la gamme Renault (VP'). Avec une location avec 
option d'achat sur 60 mois. Ex: 1 versement cornptant de 
40% (15% de dépôt de garantie égal à l'option d'achat finale 


En 1975 éclate l'affaire de la 


ent » : projets 
peuvent toujours ressortir des 
tiroirs sur des sols les collecti- 
vités locales ont perdu la maîtrise. 


de comme 
celui qui vient d'être détruit. Mais, 
de nouveau, des milliers de lits, des 


semblent 
Arr des cernes AT Sccssion des 
élections γι 
liaison ere les Dationatistes, 
avaient pui 


POLITIQUE 
La Corse et la violence 


Peut-on combattre le « tout-tourisme » par des bombes sans condamner l'Île au sous-développement ? 


le schéma 
Frgrienltare αὶ au πέδας des 
dans lis Leg rapasriés d'AlBé 
de pa nr 


+ 25% de 1” loyer majoré). 12 loyers de ὃ F., 47 loyers 
de 2,113 %. Coût total en cas d'acquisition au terme de la loca- 
tion 139,311 % du prix TTC du véhicule. Offre valable jusqu'au 
* 80.11.89. Sous réserve d'acceptation par la DIAC - SA au 
capital de F 321490 700 - 27-33, quai Le Gallo - 92512 Bou- 


logne Cedex - RCS Nanterre B 702002221. M. Financement 
chez votre concessionnaire ou au Num ται 05.25.2525 


Pr ter sen mains au (RS A9 (TVA 251) 


Ὁ ρου manière, donc, s'établit 
une dialectique subi 
lence et du 


violence, 
Les années 108. lraalement été à la 


à M les de he nie 


soutiens des clans. » 
L'affaire de la spéculation immo- 
est aussi une affaire corso- 


a ME ue 


tile de ἴδ vio- . 


bien des Corses qui, eux aussi, 
«oublient » l'existence des permis 
construire. 


de 

Nepas toucher 

Les côtes vierges 

Au demenrant, si les 

ont décidé de passer à l'action 
maintenant, C’est être 
tie parce que l'élaboration du 
schéma ΟἿ de l'Île par 
l'assemblée entre dans sa 
pese inale. Or les’ nationa- 

ñ ce schéma est 


cisément ΤΩΣ du «tout- 


tourisme ». Deux concéptions 


contraire, la conception 
retenue pour l'élaboration du 
dissémine les zones 


entre Les qui 
refusent l'idée den tourisme 
« moteur » du de la 


᾿ 65.471 .: 


Quant à la lutte contre la spécu- 
tous se rej de nou- 

veau pour de: er à T'Étae 

d'intervenir : en rt des 


venus 
. d'A Cuncolta Naziunalista et 


réunis Accolta Naziunale 

Corsa (ANC) ? Cette action est- 

t d'une surenchère 

nfionalistes ? Toutes ces 
Ze ὙΠ 


des rincipaux dirigeants de 
Tr M. Pierre se 


contente d'affirmer : « {n'y a pas 

une Ë 

Puisse condamner une telle 
‘AN ane 


rer RENAULT 21 TL |. L 
. 4ou 5 portes . 


BERÉ 


À 
ar 


ae 
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17 ckes notes blanches » de J-C.Brisseau | 


« Le Monde @ Samedi 11 novembre 1989 13 


SECTION Β 


18 Le τοῦ des œuvres de Picasso ἡ 
28 Sports : le projet de budget pour 1990 


ΘΒ τὺ Unis accentuent leur pression sur l'audiovisuel européen 


4 <ü goivermement n'a pas le droit de filtrer ce que veulent voir les téléspectateurs », 


-DOUS déclare M Jack Valenti président de la Motion Picture American Association 


iinundlen nee — parcourt 
l'Europe pour dénoncer les dan- 
gers du protectionnisme. 1} 
explique au Monde les raisons 
desoncombat. . - & 


+ My God! Que d'énergie dans 
ce tout petit homme!» s'excla- 
smaït, un lundi d'octobre, une dame 
du Women's Club de Bruxelles en 


super "Amérique a trouvé 
là I» Elégant dans un blazër 
.marine, souriant de toutes ses 
dents, l'Américain saluait complai- 


samment l'assistance, ravi de. 


cr qu'on ἀδ μὰ Tam 


séries dans 1e monde cubes, εἰ qui Sa 
se sont regroupées sous le jabel. 


MPAA (Motion Picture American 
Association). On y trouve Warner, 
Paramount, Universal, La Fox,. 
Columbia, Disacy. MGM et 

auxquels 


ont aussi es τς L 
indépendants pour la δ ἧς 
de leurs films et dont dépendent la 
santé et l'humeur de Hollywood. . 


Cela fait vingt-trois ans que 


+ Valenti le veleureux défend avec 


vigilance les intérêts de l'industrie 
du cinéma. Vingt-trois ans qu'il se 
Le RS 
Maïson Blanche -contre les velléités 


erreur. Ancune démocratie Ὡς peut 
se couper du resie du monde. 
Aucunç communauté de nations ne 
peut se construire en fermant vite 
ses portes, en bétissant un mur. 
ξασθαι ne pas voir que l'ère des 

barrières commerciales est dépas- 
sée οἵ que la voie d'avenir est 
ouverture, la coopération, surtout 
pas l'exclusion Je considère la 
directive comme une grande tragé- 
die. Et je soutiens les Fémarches à de 


- Mais qui doit témoigner 
d'ane préférence sinon le publie 
Hui-même ? On fait confiance aux 
Français pour élire leurs leaders, et 
on ne leur ferait pas confiance pour 


choisir eux-mêmes leurs loisirs et 
ce qu'ils veulent regarder à La télé- 
vision ? De qui se moque-t-on ? La 
France, je crois, est une démocra- 
tie, et le gouvernement ne devrait 
avoir aucun droit de fltrer ce que 
les téléspectateurs Vent Voir. 
Dans une économie de marché, le 
consommateur est le seul roi. 


< Les chaînes 
πὸ sont pas folles » 


— S'i était roi en France ou 


tei que ce n'est pes la loi de ἴα 
demande qui prime, mais bien 
cefle de l'offre : les produits 
américains sont nombreux et 
infini NE chars - 

— Allons ! Les chaînes françaises 
ne sont pas folles. Elles portent à 


l'écran out ce qui est susceptible 
de leur attirer de l'audience, donc 
de !2 publicité, donc de l'argent. Le 
choix des achats est diclé par celui 
des consommateurs. Les Assises 
européennes de l'audiovisuel ont 
posé récemment, et avec un grand 
pragmatisme, les vraies questions : 
comment jeter les bases d'une 
industrie européenne de l'image ? 
Eh bien, ce ne sont pas les quotas 
qui fournissent une réponse, 

» Ce ne sont pes eux, ni les 
ministres qui les ont fixés, qui font 
les films. Au contraire. Ils s'oppo- 
sent à la notion de créativité et de 
qualité pour privilégier celle de 
qualité. Quelle erreur! C'est la 
bannière de la coopération et de 
l'association que devrait brandir 
l'Europe! Ce sont des écoles de 
cinéma de classe internationale 
qu'il faudrait créer ; c'est la promo- 
tion d'une nouvelle génération de 
stars qu'il faudrait imposer sur La 


τ L'ambassadeur d’ Hollywood 


g étaient jte 
tiens, ἄντρα δὲ Ἢ ὙΒΆΤΣ,, 

‘ fimille en γε ας valait bien 
l'aventure d'un grand départ. Jack 
eee gr hard quch 


vard, piloté des bombardiers au- 
dessus” de l’Italie pendant la 


“Sa petite silhonette à l'ombre de 
Celle. du ministre, Valénti se 
‘ démène K 


maladroïtement : « Chaque nuit, je 
dors un peu mieux parce que Lyn- 
don Johnson est mor président. » 


ne l'empêche pas 
ἰδεῖν pur ar Area 
Producteurs dé ins Une sou τατος ΕΣ 


De Lyndon Jobuson 
à Jessite Lange. 


« C'était toujours de la politi- 
que, commente aujourd’hui Jack 
Vaeoti Seuls les interlocuteurs 
ont changé. Au lieu de Lyrdon 
Joknson. je vois Jessica Large... Et 
‘ce n'est pas plus désagréable. » 
Sous sa férule, l'autorité de Ja 


MPAA n'a cessé de croître, en 
Amérique et dans le monde entier, 
réfléchissant la diversification de 
Findustrie de l'image sur l'ensem- 
ble des supports : télévision, câble, 
vidéo, satellite. Près de cent cin- 
quante permanents travaillent à 
son service, ce qui ne l'empêche 
pas de faire appel à de nombreux 


ἐπ aous faut les Deere avo- 


passe Le plus clair de son temps 
quand il ne rend pas vishe à ses 
Paris, 


: Cela fait si longtemps que je suis 


dans la politique que. αἱ de vieux 
amis partout — démocrates, 
comme moi, ou républicains, — 
notamment au Congrès. » Rez- 


.gan? «11 n'avait pas besoin de 


longues explications sur l'indus- 
crie du cinêma. Son passé de comé- 
dien et de président de la guilde 
des acteurs en faisait d'emblée un 


+ Selon ne étade de ΤΊΝΑ et de Médiamétrie. 


Le publie préfère les programmes nationaux 


dans chaque pays, dressé 
Eurodience (1) entre 
1988 etaoût 1989... 

Les “américains ne 
sont donc: 


utomatiquement . 
vainquenrs de la guerre des 
Ἧ ᾿ 


(le Nom de la rose et 
ΤΠ. . - 


‘ Au patriotisme de ciub,‘les 
Allemands préfèrent le patrio- 
tisme touf court, a caen. . cinq 


po de T'ATRS nome de 
football parmi les succès τ 
écran. IL n'en sont pes moins sen 
sibles au charme des séries natio- 
sales orne Je nes de la 


lesquels deux 

πίε, l'inusable Grande 

Fadrouilie, les Bronzés ou Cours 
du « Top 20» 


ΠΕΣ &T 4 29 ire 
1 du scptemb 

-1988, cu pleine grève du service 

poblic, n'avait guère de concur- 
rence... En fait, au milieu d'une 

floraison de films, seules arrivent 

à-surnager quelques émissions 

{icotball et Jeux olympl- 

ques); de variétés (Coluche 


encore et toujours, «Sébastien 
c'est fou»), ou de jeux («La 
roue de la fortune »). 
Outre-Manche, la série est 
reine. Britannique d’abord 
(<Coronation Street» et «East 
Énders), mais aussi américaine 


. on anstralienne (« Voisins}, elle 


occupe neuf places du « Top 20», 
dont les dues ières. Der 
rière, ὑπ large place est faite 
aux émissions d'humour, aux 
Es = glisser dans 
parvenant à se gli 

le palmarès. 

An moins autant que les goûts 


. différents du public, c'est la dis- 


parité de laffre aux heures de 

aude écoute qui transparaît : 

ἕω ce hit-parade européen. Une 

comtante est pourtant évidente : 
nationale. 


Dans chaque pays, les pro- 
grammes nationaux sont forte- 
ment majoritaires. Ajoutée à le 
diversité des modes de vie, qui se 
traduit nettement dans les déca- 
lages des courbes d'audience, et, 
bien sûr, à l'obstacle de la langue, 
cette préférence augure mal d'une 
chaîne pan-européenne visant le 
très grand FA public. Mais ces don- 
nées ne sont que la petite pointe 
d'un énorme iceberg. qui ne pré- 


sage pas du snccès de chaïnes 
thématiques transnationales, 
visant des audiences plus res- 


Accessoirement, ος hit-parade 
souligne les rapports de force 
entre chaînes nationales. Le pai- 
marès britannique confirme le 
subtil équilibre entre la BBC 1 
(publique) εἰ ITV (privée) qui 
sc partagent les succès presque à 
égalité (11 contre 9). En Allema- 
gne, les deux chaînes publiques 
rer coude ᾿ er νος un 

avantage ace à 
ARD (11 contre 9). En Italie, en 


expert. Et puis, comment un prési- 
dent américain pourrair-il négliger 
une industrie qui est la deuxième 
exportatrice du pays, et qui fascine 
le monde ertier ? » 


Inutile de dire, alors, combien 
l'irrite La directive «Télévisions 
sans frontières » adoptée par 
l'Earope ; combien l'obsède le com- 
bat contre les «quolas» et com- 
bien ἢ est imperméable à toute dis- 
cession sur leur principe. 
« Imaginez que l'Amérique décide 
de construire une industrie du pare 
Jum, ou de consolider le commerce 
du vin californien et fixe des 
quotas aux importaïions fran- 
çaises. Ne seriez-vous pas 
Jurieux ? » 


L'idée qu’un programme de télé- 
vision est d'une nature bien diffé- 
rente du vin et que les Européens 
puissent évoquer un enjeu culturel 
ne l'émeut guère. + Du sang 
d'Irlande, d'ltalie, d'Allemagne, 
de France, irrigue nos veines, mais 
aussi notre littérature, nos lois, 
notre cinéma, toute notre culture. 
ΕἸ vous voudriez nous faire croire 
que la diffusion de nos téléfilms en 
Europe anéantiraït une histoire, 
des mythes, des croyances, une 
culture, vieux de millénaires ? 
Soyons sérieux ! » 


scène mondiale. Voilà comment 
l'Europe devrait réagir. 


— Difficile de lancer des pro- 
grammes et des stars à l'échelle 
mondiale quand le marché amé- 
ricain est totalement impar- 
méable… . 

— Le problème en Amérique 
vient de {a langue — sous-titrage et 
doublage sont pratiquement exclus 
— εἰ non pas d'une réglementation 
protectionniste, Les Américains ne 
supporieraient pas que le gouverne- 
ment leur impose des resirictions 
en matière de programmes TV 
comme en matière de voitures. de 
vins, de parfums. C'est pourquoi 
d'ailleurs îls s'attendent à trouver 
en France la même facilité d'accès 
au marché que les représentants de 
Renault, de Peugeot où de Chris- 
tian Dior trouvent aux Etats-Unis. 


Propos recueillis par 
ANNICK COJEAN 


Le discours n'inclut aucune 
nuance, et refuse de s'éloigner des 
quelques principes-clés qui le struc- 
turent et que Valenti martelle avec 
conviction. Les arguments des 
Européens ne l'ont pas fait reculer 
d'un pouce. Le GATT devra tran- 
cher. 


Jack Valenti, qui écrit actuelle- 
ment un roman, à dévoré Balzac, 
raffole d'André Maurois et a, dit-il 
appris au moins deux choses dans 
la vie : LA nécessité de toujours 
œuvrer pour préparer l'avenir et de 
ne jamais transformer ses combats 
politiques en affaires personnelles : 
« C'est ce qui me permet d'admirer 
Jack Lang εἰ de le considérer, mal- 
gré nos différends, comme un 
grand ami. » Un ami qui l'a décoré 
de la Légion d'honneur en 1985, en 
plein festival de Cannes : honneur 
suprème qui remplit encore Valenti 
d'allégresse. 

Le lendemain même il se faisait 
brader le ruban rouge sur chacun 
de ses costumes. et, par crainte de 
manquer de de matière, se ragral 

‘endroit où se le pré- 
due tissu. Et Jack Lang, grand 
seigneur, lui en fit porter «un 
αν ». 


A. Co. 


> Chéempriaine. 
Me A6 AT novembre 49 1287 


revariche, la RAÏ 1, publique, . 


rafle 19 succès sur 20, laissant le 

dernier à sa petite sœur RAI 2. 
Quant aux chaînes bliques 
françaises, Α 2 et FR 3, Êlles dote 
vent à trois films de figurer au 
palmarès que TF1 domine de la 

Fe εἰ des épaules (17 sur 20). 
M.CIL 


(1) Lettre européehte des 
grammes, nes μα INA οἱ Médie 
métrie, n° 25, octobre 1989. 
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«Οὐ seront les pouvoirs 


dans dix ans ? » 


2. SEMINAIRE SCIENCES-PO — LE MONDE 
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destiné aux membres des directions générales 
des entreprises, des administrations. des collectivités locales 
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CO 
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| Après l'andience du 9 novembre 
Le tribunal de commerce arbitrera le 4 décembre 
le conflit entre les actionnaires de la Cinq 


ἢ faudra attendre le kndi 
4 décembre à midi pour connai 
tre le décision du tribunal de 
commerce de Paris dans le 
conflit opposant Îles action- 
naïres de La Cinq. : 


Le président, M. Grandjean, est 


-M. Robert Hersant était dans la 


saile, impassible, sauf pendant le‘ porte: 


court moment où les avocats de ses 


compte d'augmentation du capital 


-qu'ils considèrent comme un com- 


ment déloyal et une attitude 
négative à l'égard de la société, fus- 
i durement l'opportunisme 
de la tentative de «puisch» au 
moment où, disent-ils, la Cinq 
s'affirme comme une réussite. 

“De la plaidoirie plus modérée 
des Mutuelles, dont les actions sont 
actuellement sous séquestre, On 


ΠΝ 


appelé à arbitrer deux points. 
D'une part, la validité de la clause 
de ion existant dans les sta- 


Présidence : André FONTAINE 


9h00 Présidence : René REMOND 
Ouverture du séminaire : Alain LANCELOT 
Présentation des thèmes : Jean-Marie DUPONT 


14h00 OÙ SERA LE POUVOIR ECONOMIQUE ? 
L'approche des industriels et des financiers : 
+ Décentralisation et ouverture européenne 
« Comment définir les stratégies ? 


9h15 LA LOCALISATION DU POUVOIR 


4 Des leçons de l'hisioire à la géopolitique 
de la France d'aujourd'hui 
ὁ. Les nouveaux espaces du pouvoir en Europe 


e De quels décideurs aura-t-on besoin ? 
Jacques ATTALI grave puisqu'il vise ni plus ni moins 
Pierre MIQUEL Georges CHAVANES que ἐπέρα τὸς de ἴα chaîne, au sein 
; ‘P Michel FERREBOEUF camps paraissent 
Séance animée par .Bruno REMOND Jean-René FOURTOU plus que jamais irréconciliables. 
Michel PEBEREAU Difficile, en effet, après l'audience 
Olivier PHILIP du 9 novembre, qui a vu se succé- 
Robert WATERLAND . der Les longues plaidoiries des avo- 
ὶ Ὰ ν ᾿ Cats, de concevoir un avenir com- 
(0 h 30 OÙ SERA LE POUVOIR CULTUREL Ὁ Séance animée par François GROSRICHARD mun dans la Cinq à ses principaux 
Les nouveaux enjeux de la communication actionnaires actuels. 
et de la culture : 
ὁ La presse écrite 16h30 OÙ SERA LE POUVOIR POLITIQUE ἢ Ἐπ τ ἧς 
. Lee " Vers de nouvelles frontières : Trois nominations à Antenne 2 
. + lieux culturels =, pour quoi faire ? 4. La coopération entre villes et régions 
4 Le pouvoir cufturel et les pouvoirs politiques ὁ Europe, Eur. Région Ὁ XL H France Briè 
He ἈΒΕΒΈΙΚΕΚ Dominique BAUDIS 
Axel Paul BERNARD 
ἀμ RGauD re prend en charge l'unité jennesse 
ur us PE jeux et divertissements 
Bernard WOUTS Charies MILLON jenet 
Séance animée par Josyane SAVIGNEAU Séance animée par Jean-Marie COLOMBANT Ms Marie-France Brière, direc- 


18 h 00 CONCLUSION DU SEMINAIRE : Jacques DELORS 


Ce séminaire se déroulera à l'Hôtel NIKKO — 75015 PARIS 


si Jeux et divertis- 
Programme détaillé et inscriptions : 215, boulevard Saint-Germain, 75807 PARIS. - TL : 45 49 11 76 — 45 49 51. 94 sements (le Monde du 9 novem- 


LE CONSERVATOIRE 
LIBRE DU 
CINEMA FRANÇAIS 


r devenir 
assistant-réalisateur 
scripte 
monteur-monteuse 


D’antre part, M. Marc de Florès, 
chef de l'unité de programme 
théâtre-musique, est nommé direc- 
teur artistique délégué de l'unité de 
programme coiffant désormais le 
théâtre, le musique, la danse, les 
beaux-arts et la littérature, 


qui Jusqu'ici aux 

rations exceptionnelles, est nommé 
responsable de l'unité des opéra- 
tions excepti et des pro- 
grammes relevant du cahier des 


384 PAGES 


de : D | d'accompagne 
185 Frs. > Fac io du matin et de l'après id). 


TOUT DE SUITE 
DANS LONDRES 
Gagnez du temps : les avions de la 


London City Ainoays se posent sur les 
docks, à moins de 6 miles de la City. 


ditasatrint 


— Majesté ! Le Français est arrivé. 
— What 3... Hein quoi, déjà !!! 


Horaires London City Ainways (en semaine). Départ Paris-Charles-de-Goulle : 7h30 - 8h45 - 11h00 - 13h00 - 16h55 - 19h00 

Horaires London City Airoays (en semaine). Départ London City Airport : 8h15 - Ι0κ00ὺ - 14h00 - 16h00 - 18h05 - 20h00 
᾿ LONDON CITY AIRPORT : 13 VOLS QUOTIDIENS ALLER-RETOUR PARIS-LONDRES 

INFORMATION ET RÉSERVATION AUPRÈS DE VOTRE AGENCE DE VOYAGES OU PAR TÉL. : 42.66.30.14 ET 42.66.30.17. 


pour examiner longuement les retiendra surtout leur souci d'être 


tableaux thétisant les diffé- ἌΝ . 18 Ho 

rentes opéranons bancaires et les à ς Am ppt uns pis ue ne 
= pprn - brièvement avec les eq se peer pra me. ED 
collaborateurs qui l'ectouraient. reur des actions des Echos, 


Lagrange tant des Char- ments de vente opérés dans la 
geurs. Aucun d'entre eux ne s'est, Cp mi mr Ras ἌΣ 
bien sûr, cxprimé ἃ laudience, 7 de capital. ΓΝ 


proques 
issien Les avocats de M. Hersant n'ont 
par les avocats en disaient Roc 
bg lé climat de suspicion  Suère voulu s ; effinmant à - 
actuel. que «5 ss δῇ " 
n'affectaient directement ka vie 


= A. CoetP.-A G. en # SPA γε 


Le personnel conteste H mise en place de Pinfommatiatn ὀὀἠ᾿΄ ῸΠς 
Grève de vingt-quatre heures UN 


Lé quotidien Libérarion n'a pas tion du quotidien aura lieu sans 


la première réponse sue Ἢ 
a ji : Ἐ», On au sein 

teurs», qui font partie de la rédac- Es ne pres Eco ia. 
syndicats CFDT et t avoir Ji 16 novembre. 

CGT, demandent «à être partie Selon différentes L 
que ᾿ 

de l'accord αἱ ise de jui 
1987, qui stipule que le modernes 


veut mettre en images les grands événements 


ou scandinaves, ἘΠῚ 


. Sur le plan technique, les solu- 
par Eurcbroadcast 


tions retenues 


per de Re « en 
composantes » d'ici à 1992 (4 
Monde du 5 octobre ). (δ 
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Le débat sur l'école et les religions 


Un entretien: avec le grand rabbin de France 
ΟΝ, Joseph Sitruk 


εὐ de qu'ane laïcité qui voudrait être laïque à tout prix ? » 


Près de quinze-mile per- 
sonnes sont attendues, diman- 


çais qui sera marquée’ par. diffé- 
rentes conférences, tables 
rondes et expositions. 
M. Joseph Sitruk, grand rabbin 
de France, dans un entretien au 
Monde, présente ce rassemble- 
ment sans précédent et; à 
propos de la polémique sur le 
foulard islamique, se prononce 
Pour une concertation entre les 
différentes farniles confession- 
nelles et l'Etat sur l'expression 
religieuse à l'école et la laïcité. 


— À l'heure: où La France 


— Toutes. kes observations, véri 
fiables vont dans le sens d'un 
regain de la pratique juive. Ce 
Yom Harorah, ou Journée de 
r'étude du judaïime, est une grande- 
en effet, Copernbaÿ 


- Qu’ LR: ait un regain-de. 
l'intensité dans la_jeu-" 
re c'est la vérité. On voit. 


parents. Elle est plus entière. abso- 
lue, pent-être exclusive. Mais n'est- 
ce pas ἃ l’image de tont ce 
qu entreprend anjourd'hüi Le jeu- 


ii a coté ἀνολιθδη 
-n‘'encoursge pes la crainte d'un 
affichage, dans les feux réputés 
“neutres commé l'école, de 
signes extérieurs de religion ἢ 

— Dans la mesure où un jeune 
“παῖ vent porter unie kippa à l'école, 
ane jeuse musalmane son voile, un 


grement des principes et des 
valeurs qui fondent la sociêté, je ne 
vois pas pourquoi On l'empécherait 
de le faire. Beai de gens ont 
profité de cette affaire du voile 
islamique pour dire ce qu'ils pen- 
saient de la libération de la femme 
ou de l'erchaïsme des roigions, 


valeurs qu'ils ont choisies, alors elle 

aura gagné son pari Mais si on fait 
retomber tout le débat sur le carac- 
tère légal σα σου d'une pratique, on 
régresse. 


ne 7 Un Ariane ji doi per 
= axemple, aller à 


l'école le 


fn Hi Join à αϑαύαις me “᾿ 
_Monologue à deux voix. 


fils en ont reparié. Pas 


Du moins 
ment. L'un. après. l'autre. 
. D'abord'M- Gisèle Hañimi, qui 
ee né veut pas %e 
.c voile isiamiïue à l'école, 
« de ce symbole de l'enferme- 
ment et du . mépris dela 
femme +. . 
Aa face des ilustres Fran- 


buls de la Constitution ‘de 

1946. S'A n'est pas 

de faire admettre ce point da 

vue per d'autres voies, POur- , 
ἃ la fin des -fins, 


ques anale entendent 
enfreindre des lois 


ques, et justes, 
est-ce qu'on ne veut Pa8 
l'exclusion ? » - 

Me Haïimi défend-avec opi- 


Lg et une constance : 


fine suit donc pes le mième 
raisonnement. Un : l'image 
ainsi, donnée de la femme 


-* Trois : « C'est à l'école que ces 
les 


jeunes filles 
droits des femmes, à l'école et 
nulle part ailleurs. » Les . 


grande cause en vue-: le vieil 
universalisme abstrait à jadis 
conduit à «uniformiser à 
l'excès le creuset .scolaires. | 
£ Je suis pour, a dit le minis- - 
tre, que notre système éducs- . 
tif continue à jouer son rôle’ 
intégrateur. Jesuis contre 
re jon si. elle nie les’ 
individus dans leurs 
racines: (...). Je veux que 


- l'école de le Nation reste 
l'école de là République -tout: 
“en-devenant davantage l'écôle. 


part familles et des enfants. » 
M.. Jospin continuera de 


RS rt 


s'étonner de telles prescriptions, 
mais elles existent. L'idéal serait de 
trouver des formules libérant 101a- 
lement le week-end. On donnerait 
ais: satisfachon aux enfants juifs, 
sans aller contre l'aspiration de la 
société moderne à la coupure de fin 
de semaine. 

En attendant, ou bien les parents 
choisissent l'école privée juive, qui 
vaque le jour de shabbar. Ou bien, 
ayant inscrit leur enfant dans un 
établissement public, ils deman- 


dent à l'administration que l'enfant 
en cours le samedi ait Je droit de ne 
ps enfreindre la loi du shabbat. 

Moï-même, au lycée Masséna, à 
Nice, j'allais cours le samedi, 
mais je n'écrivais pas. 


— Une telle proposition peut- 
‘elle être comprise du corps 
enseignant ? 

— ‘Je comprends les difficultés 
d'exercice de la profession d'ensei- 

aujourd'hui. Mais j'ai envie 
leur dire: soyez ouverts à La 
diversité religieuse des jeunes. Si 
un .élève porte devant vous une 
croix, ὑπ foulard, nne kippa, 
acveptez-le comme ἢ es. La tenta 
tion serait aujourd'hui de dire: 
Cher Elève, vous êtes juif. (on 
musulman, ou catholique), je ne 
veux pas le savoir. Mais, monsieur 
le professeur, je ne vous interdit 
pas, moi, d'être laïc. Qu'est-ce 
qu'une laïcit& qi voudrait être lat 
que à tout prix ? 


Une tendance dangereuse 
consiste à dire que la laïcité est le 
moteur de la société et la reli- 
gion doït rester une stricte- 
ment privée. Maïs faudra Sup- 
primer du calendrier des jours 
Chômés le 15 novembre, parce que 
moi, la laïcité n'est pes autre chose 
que cette reconnaissance de la 


| À l'initiative d'in homme d'affaires musulman 
Un projet de grande mosquée à Marseille 


Le projet de conspruction d'une 
grande mosquée a léposé, jendi 
9 novembre, à la mairie de Mar- 
seille par un homme d'affaires 


8 


ue d'information du Centre 
᾿ Georges-Pompidou à Paris Ce van- 
ersets jl 


liberté culturelle et religieuse des 
différentes communautés. 


— Cortsins, comme M. Alain : 


Finkolkraut, vous reprochent 


d'ailer à contre-courant d'une : 


Foïcité qui a quand même permis 


à Le cormunauté juive de s'irté- : 


grer. 

— Je n'en suis pas si sûr. Je ne 
suis pas du tout certain que. depuis 
deux siècles, l'intégration cn des juifs 


pe se soit pas d'abord traduite par : 


assimilation et par la dilution des 


valeurs juives. Ou il n'en reste que 
des valeurs largement édulcorées, : 
dénaturées. 


Société ne peut pas du tout 
faire l’économie des valeurs 


morales, dont les religions, : 


quoiqu’or en dise aujourd'hui, sont 
des véhicule 


essentiels. Que des ! 


: POINT DE VUE : Réforme de l’instroction 


Audace mais responsabilité 


par Jacques Toubon 


personnes souhbañent alléger les 
Péligions de certaiss do leurs rites 
ou de leurs dogmes, c'est un risque 
relles prennent. Pour moi, au 
éontrairé, le judaïsme, c'est la 
de la pérennité et de l'inté- 
gralité d’un certain message 
transmis par Dieu à l'humanité. 

— Dans le débat que vous 
souhaitez à propos de ls laïcité, 
s'agit-il de trouver de nouvelles 
relations entre la puissance 
publique et les confessions ou 
d'engager la voie d'une refonte 
de la législation laïque ? 

_— Avant d'en arriver au stade 
législatif, il faut d'abord passer par 
celui de la concertation. Il serait 
navrant de voir le débat se politiser 
comme il a commencé de le faire, 


la classe contre une autre. 
La question ΓΗ la conciliation des 


pratiques religieuses avec les obli- 
Re ττὶ men 


son accord pour La construction 
d'« une grande mosquée, de ‘la 
dimension d'une cathédrale ou de 
la Mosquée de Paris, qui soit un 
symbole pour la population 
musulmane de Marseille ». 


tion sur cette affaire, dans laquelle La 

FCPE voit « une provocation délibé- 

rée à des fins 

Pour sa part, le SGE CFDT 
totalement » l'initis- 


ν᾿ δ΄ à a ξ δ 


: JUSTICE 


fl n'aura fallu que quatre jours à 
la poñce judiciaire de Ace pour 
identifier les euteurs présurnés de 
! F'important vol de tableaux 
; commis, dimanche matin 
5 novembre, à Cannes dans la 
villa de Marina Picasso, La petite- 
fe du peintre { { Monde du 
8 novembre). 


Les deux gardiens de la propriété, 
Daniel Jagum ες Serge Clouzeau, qui 
avaient été placés en garde à vue dès 
mardi, ont, au terme de leur interro- 


vé per le magistrat instrucieur 
Ρι τρδὴ du dossier. Un troisième 
bomme, Fernand Laugier, dit 
: «Mann». restaurateur au Pradet, au 
domicile duquel la douzaine de 
! tableaux volés a été retrouvée par les 
enquêteurs, a lui-même été inculpé 
de recel de vol aggrevé et écroué 
comme ses deux complices. 


ΠΤ 
ἢ [2 
ï 
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UEL plaisir de l'œil de voir le 
gouvernement courir der 
rière Les projets de l'oppo- 

sition en pressant soudainement 
ses experts et reculer devant la 
difficulté en ouvrant le débat, 
Pourtant ouvert depuis trop long- 
temps, sans perdre lui-même parti 
ni engager de consultation for- 
melle sur ses idées — s'il en a. 

Nous en avons : je les ai expri- 
mées il y ἃ quelques semaines et 
soumises à l'approbation du RPR, 
des professionnels et de l'opinion 
publique. C'est donc à la lumière 
d'un projet constitué que je jugerai 
les travaux de la Commission 
Defmas-Marty. 

RH nous semble urgent d'agir 
dans deux domaines, à nos yeux 
tout à fait indissociables : l'indé- 
pendance de ἰδ magistrature et la 
Procédure pénale. Pour rompre les 
liens qui unissent trop souvent jus- 
ἴσο et pouvoir politique, nous pro- 
posons en premier lieu, une 
réforme du Conseil supérieur de la 
magistrature modifiant à la fois sa 
composition, la désignation de ses 
membres et ses pouvoirs dans la 
nomination des magistrats, an 
second lieu une refonte du statut 
des magistrats du parquet et ce, 
pour leur assurer une indépen- 
dance équivalente à celle des 
magistrats du siège. Enfin, nous 
souhaïtons priver le gouvemement 
de ses pouvoirs dans la nomination 
des magistrats et lui ôter toute 
possibilité de donner des instruc- 
tions au parquet. Ce dernier agira 
désormais exclusivement au nom 
de la loi. En effet, l'indépendance 
du ministère public nous paraît 
indispensable pour mettre en 
œuvre une procédure pénale plus 
protectrice des droits individuels. 
Bien entendu, identité de statut ne 
signifie pas identité de fonction, 
tout comme indépendance des 
magistrats du parquet ne veut pas 
dire non plus incohérence de la 
politique pénale. 


Recours à un jury 
d'accusation 


Un magistrat hors hiérarchie, 


de la Cour de cassation, le chance- 
lier de la magistrature gérera, sous 
le contrôle du Conseil supérieur de 
la magistrature, la carrière des 
magistrats et veillera à l'homogé- 
neité de la politique sur l'ensemble 
du territoire pénal. 

En matière de procédure pénale 
la démocratie et la protection de la 
présomption d'innocencs nous 
paraissent imposer une série de 
cspositions nouvelles à certains 
er audacieusés, mais répon- 
dant à un objectif cohérent. il 
s'agit de redonner un contenu 
effectif à la notion de présomption 
d'innocence, d'associer le peuple 
de manière beaucoup plus large à 
l'exercice de la justice pénale, ren- 
due en son nom, notamment par La 
mise en place d'un jury d’accusa- 
tion et enfin, de renforcer ls carac- 
tère contradictoire, c'est-à-dire 
équñibré et impartial de la procé- 
dure. 

L'instruction doit désormais 
étre tells que toute condamnation 
découle d'un procès équitablè res- 


désigné par l'assemblée générale : 


Les deux gardiens de la villa et un receleur écroués 


Tous les tableaux volés 
chez Marina Picasso ont été récupérés 


Dès ie début de Jeur enquête. les 
policiers de la PJ de Nice avaient 
arienté leurs recherches vers Daniel 


parition de douze toiles de maître de 
grande valeur. estimées au 
διαὶ à plus de 100 ilions de francs. 


n'aient point réagi à f'intrusion sans 
effraction d'inconnus avait bien évi- 
demment conduit les policiers à envi- 
sager la thèse d'un cambriolage 
« monté » avec la complicité des gar- 


Jagvin εἰ de Serge Clouzeau, autre 
gardien de la propriété, qui affirmait 
avoir pris son jour de congé — récu- 
pérées chez le restaurateur-receleur. 


pectant au mieux les droits de la 
défense. La mise en accusation 
sera un acte juridictionnel avec 
toutes les conséquences qui en 


Au total on peut être d'accord 
sur tes principes fondamentaux 
retenus par [8 commission mais ne 
pas en tirer fes mêmes consé- 
quences. D'abord, c'est l'essen- 
tel, pourquoi vouloir séparer fonc- 
tion d'enquête et fonction 
d'instruction ? L'idée est sédui- 
sante mais à quoi aboutira-t-elle ? 


Si l'enquête va à la police, rien . 


n'est changé per rapport à la situa- 
tion actuelle, c'est un « habit 
[868 » ; si elle revient au parquet 
cela exige au préalable un statut 
d'indépendance de ses membres 
tel que je le propose et tel que ne 
l'envisage pas le gouvernement, à 
ma connaissance : si elle est 
confiée à un autre juge on double 
la difficulté et on retombe sur le 
juge d'instruction enquêteur. . 

La commission a posé le pro- 
blème, elle n'en fait pa avancer la 
solution. Mieux vaut, comme nous 
le proposions, maintenir, dans un 
statut personnel et juridique 
rénové, un magistrat chargé des 
investigetions et ouvrir au justicie- 
ble le recours à un jury d’accusa- 
tion, public, mi-professionnel et 
mi-populaire, appliquant une pro- 
cédure réellement contradictoire. 

Ce serait aussi, deuxième élé- 
ment, le meilleur vecteur de la cot- 
gialé, par ailleurs controversée 
et si difficile en pratique. En tout 
cas proposer de donner aux par- 
ties, Un égal pouvoir au regard de 
fa conduite de f’enquête fait litière 
des critiques souvent adressées au 
projet des « libéraux » de vouloir 
singer la procédure exécutoire 
ang-saxonne. Finie le théologie 
comme le souligne justement Aga- 
the Logeart. 


Pour le reste je m'opposerais à 
la présence de l'avocat pendant la 
garde à vue. La commission elle- 
même ne souhaite-pas « désarmer 
l'Etat» ; et la loi de 1986 sur la 
délinquance et is criminalité règie 
de manière précise et protectrice 
des droits de l'homme le régime 
de la garde à vue. J'ajoute qu'un 
procureur rendu à un statut d'indé- 
pendance, serait un recours, que 
prévoit le loi, encore plus crédible 
pour la défense ou pour ceux qui 
soupçonnent $a connivence avec 
la police. 

En revanche, je suis d'accord 
pour le contrôle des écoutes télé- 
phoniques et autres moyens tech- 
nologiques d'investigation. Mais 
alors, que le Gouvernement Rocard 
reprenne à son compte l'avant- 
projet de loi, enterré par le gouver- 
nement Mauroy, et qu'avait éla- 
boré en 1982 une commission 
d'étude à laquelle j'avais l'honneur 
d'appartenir.… 

Au total, nos propositions pour 
&tre audacieuses me semblent plus 
responsables et plus respec- 
tueuses des principes et des tadi- 
tions du droit et de la justice fran- 
çaise. Que le débat soit : 
ra égal et objectif ! 

Jacques Toubon, député 
ἌΡΗ) de Paris, ancien président 
de la commission des lois. 
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SOCIÉTÉ 


JUSTICE 


À la cour d'appel de Paris 
Compagnies pétrolières et pompistes corses M. Claude Evin se 


condamnés pour « entente illicite » 


pour «entente ificite 
prix » observées en 
let 1987, la 


1985 et 1986. 
Depuis le 6 juillet 

de Paris est la juri- 

diction de recours contre les déci- 

sions du Conseil de la concur- 

rence et des prix. C'est donc 


infligécs par le conseil 
de ne trie après les 
es par les unions 
de consommateurs corses. 
Après avoir observé ae le 
marché de la distribution 
is en caract 
ποία πισιοαὶ par l'absence de 


Frs magasins 
rande surface et par une 


sondages périodiques effectués 
par l'administration révèlent que 


les prix de vente au détail 
le plus souvent semblables «au 


centimes » aussi bien pour ke 
super ct que le fuel 
et qu'ils « variaient simultané- 
ment». Les juges constatent en 
ms ue l'enquête 4 révélé en 

υ « » 


carburants εἰ Ἰπδείπαπες ayant 


pour but. 
per les prix en fixant les tarifs de 
étail. Les magistrat ajoutent 
que, selon les témoigua es 
,. + mises en » 
étaient adressées à ceux qui s'en 
éloignaient. Des constatations 
semblables ont été faites en 


u-Sud où tions 
s'étaient établies entre commer- 
çants sans qu'ils soient nécessaire- 
ment syndiqués. 
« De graves 


par les compa- 
guies pétrolières, la cour souli- 
πε : « Les quatre-compagnies en 
Cause om sstémaliquement 
tiqué des Pix de détail Détail Fete 
ques à ceux des autres distribu- 
feurs, que n'expliquent ni les 
caractéristiques du marché 
conduisant au contraire 


Les suites de l'affaire Greenpeace 
Le tribunal arbitral rendra 
sa sentence en janvier prochain 


Après une semaine d'auditions qui se sont déroulées dans une 
des suites de l'hôtel Waldorf-Astoris, à New-York, les membres du 
tribunal arbitral chargé de départager la France et la Nouvelle- 
Zélende sur le sort des « faux époux Turenge » ont achevé le 
4 novembre la « procédure orale » consistant à entendre les argu- 
ments des deux parties. Les trois membres de ce tribunal interns- 
tionel présidé par M. Edouardo Jirmenez de Arechaga, un profes- 


seur de droit international 


uruguayen {et comprenant 


M: Jean-Denis Bredin pour la France et Sir Kenneth Keith pour la 
Nouvelle-Zélande) ont désormais trois moïs pour défibôrer avant de 
prononcer, en janvier prochain, une décision motivée qui sera sans 
appel. 


NEW-YORK 
de notre correspondant 


Cette procéder approuvée par 
devrait 


juillet 1985 contre le Rainbow 
Warrior du mouvement écologiste 
ce — em) Jes rela- 


poisonne 
tons entre les deux pays. Le diffé. 
rend sur lequei le tribunal de New- 
York doit se porte sur le 
rapatriement du commandant 

Mafart en décembre 1987, 

puis du capitaine Dominique 
Prieur, six mois plus tard. 


Ce retoër en France, justifié par 
des raisons de santé pour le 
mier et de _Brossesse pour la 
δὴν de 


Hao. dans le Pacifique sud, jusqu'à 
la fin de leur peine de prison (juil- 
let 1989) ramenée de dix à irois 
ans. Faute de trouver un terrain 
d'entente, Paris et Wellington 
recouraient en février 1989 à une 


cube 
ler a exigé la totale coufideatialité 
sur ses travaux Il apparaît cepen- 
dant, que tout cn défendant des 
positions de principe — la 
Nouvelle-Zéiande estime que 
M. Mafart et M= Prieur doivent 
retourner sur la base militaire de 
Hao pour accomplir le solde de 
leur peine alors que 18 France invo- 
que les raisons d’urgence et 

Fhumanité qui ont ges kur 
rapatriement — — les deux parties ont 


ex le souci de ne pas envenimer La 
situation. 


Dans ur premier temps, la pré- 
sence, côté néo-zélandais, de 
M. David ministre 
aa moment de « l'affaire Green- 
peace » pouvait 8] Ître comme 
une provocation. il semble 
que, tout au long de cette semaine 


régulièremen 

depuis l'attentat du navire ait 
observé à New-York une attimde 
beaucoup plus mesurée. 


La détente entre Paris 
et Wellington 


Ce de ton s'explique 
sans doute par le fait que 
M. , out cn conservant 
d'importantes fonctions (il est 
attorney Panne doit tenir 
compte du itique 
intervenu à W ia 
rem απ en août dernier par 

plus l'attitude de la 


= ΞΈΞΕΙΞ vas 
exe pes. k cas louvelle- 


pomme 
de discorde ete ns pad a deux pays, à a 
été pratiquement 

lors de l'actuelle session de ae 

bic générale. 

À Tévidence, l'ouverture politi- 
que red par M. M. Michel 
Rocard à Pacifique et 
eatrete- 


Mais le cas des « faux époux 
Turcnge » a quitté la scène diplo- 
matique — et ses « arrange- 
k tribunal arbitral 
éventuellement 


par 
se montrent rticulièrement 
envers France 
et Elf Corse : « Elles 
ont délibérément choisi, en 
l'absence de contraintes ‘spéci) 
ques À en fais 
aux cents J r les 
autres distributeurs, et elles y ont 


conséquent tacitement 
Volontairement adhéré. » En 


que cette société ne s'y est pod 
ue que sous l'empire de 
mn κα individuelles lui 

fixation de 


ses Mes μα 

La cour d'appel 5 donc 
confirmé les Rondes de 
250 000 F 


Corse et S de 200000 F à 

BP, de 500 000 F au syndicat des 

distributeurs et revendeurs de 
te-Corse 


leurs amendes sensiblement 
réduites. Mais l'intégrité de 
l'arrêt devra être publié dans 

éditions corses des journaux 
Main et le 
des sociétés 


ÉDUCATION 


MÉDECINE 


D AN ice νων ἐρῶ Lo SD 


férents problèmes soulevés 
depuis plusieurs années par 


ministre de la recherche et de la 
technologie, est d'un avis 
opposé. On attend les prochaïns 

M du président de la 
République st du premier 


S'exprimant devant la Commis- 
sion nationale consultative des 


€) 4 

feutre aioper ΜΡ Ἢ 

ΠΣ, go sur les dons 
cop ! le 


À εἰ FT devenir des 
pos τα congelés. II semble 
lement hui, 


nécessaire, 
dissocier le titre VI concernant 
les 1ravaux de recherche pour 
éviter que nos chercheurs, en 
épidémiologie notamment, ne 


permettent d'empêcher tout . 


détournement de fi as des 
registres 

sur ce point précis (sur Lai la 
Commission nationale informa- 
tique et br qui vient d’être 
consultée, rendre 


prochainement 
un avis public), M Evin ἃ tenn à 


rappeler, évoquant argent 


certaines 
« la notion de liberté individuelle 


mental. mais tb | Var d'un 


chtopen mal informé ». Ὁ 
Cette prise de position de 
M. Evin vient relancer la 


7 octobre), ouvrant à Paris le 


que des conclusions claires et 


Les difficultés de la rentrée universitaire 


Les étudiants de Paris-[ soutiennent 
la grève du personnel administratif 


«On a tous les ingrédients 


d'une mayonnaise, mais 
jusqu'à maintenant ça ne 


9 novembre, au terme d'une 


Les ingrédients sont classiques : 
le manque «de sous, de profs, 
d'amphis et de TD + (travaux 
dirigés), comme l'ont scandé Les 
manifestants entre la rue 

Prince et la rue de 
Grenelle. Devant Pafflux croissant 
des bacheliers et des nouveaux 
étudiants, les universités ont, cha- 
que année, un peu plus de mal à 
caser tout le monde. Faute de 
locaux nouveaux, en particulier à 
Paris, elles n’y parviennent qu'au 
prix de solutions de fortune et de 


gne a éclaté ἃ Paris, princi 
ment au centre Pierre Montés. 
Len En de T'niversité 


εἰ. τὰ προ τῇ depuis la mi- 
octobre, révélateur : 


“diminution de leurs 


La télévision devrait être un partenaire 
actif de l’enseignement technique 


La France porte le bonnet d'âne structure à 
la télévision scolaire. : 


partenaires (industrie, médias 

et formation}, il faudrait créer 
« ron pas un établissement ἐ 

lisé, mais une structure légère 

de coordon- 


ἄ 508 ἢ; 
JEAN-JACQUES BOZONNET 


enseignants ont mercredi 
8 novembre, (ἢ Peer He à one 
des cours d'une semaine, à 
partir du 13 novembre, εἴα 
avec les. 
tifs et leur 


Pour 1990. En 
particuher sur pre dossiers 


prononce en faveur 
d'une loi sur la bioéthique 


appro- 
fondi, qu'il valait mieux, en l'état, 
s'abstenir ! avait alors déciaré 
M. Maïs fout-il pour 
autant légiférer de manière 
exhaustive? (...). ner réfié- 


remier ministre avait 
toutefc alors que le 
Parlement So ro « dans des 
délais es » de ces ques- 


X semble donc très vraisem 
Ba ann que τος do 


Br pri âe loi du [πῇ 
le conseiller d'Etat 

Pi en résulterait alors 
plusieurs textes qui seraient 
examinés, dans des délais 
le Parlement. Dans 


par 
_ hypothèse. | le consensus 
dejà établi ἜΣ Ὡ 
sur. leurs points 
(recherche en épidémiologie, utili- 
sation des rer et des niques 
du corps humain), la question prin- 
cipale sera celle des arbitrages sur 
les procréations médical 


fondées sur 
l'état de santé ou sur le hand. 
Cap. 
« Vous savez que le.sids a 
de 


projet qui sera 


Pro- 
À chainement. étudié par je 


Conseil” Pational du sida 


# 
- 


πὰ 
τὰ 


ἘΦ πα eus 


ä 


SE 


sent “est de ᾿ : 
avis. Le prologue du film de Jac- D Le Dominique- 


CULTURE 
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THÉATRE 


_Noôce blanche et idées noires 


Le nouvean film de Jean-Clande Brisseaur 
: est sauvé par une nouvelle actrice ᾿ 


δ I grâce inquiétante, Vanessa Paradis 


A Saint-Julien, en deçà des 
Alpes manceiles, il y a une maison, 
en carton, au dessin à peine 


ment verte, comme un dessin 
d'enfam. Sur ce gazon, il n'y ἃ rien. 
Si, un fauteil, une table, nne 


route qui 
ἃ travers le coteau, peut- 
une montagne. Les 
Ages mancelles culminent à 
mètres, Ce n'est pas rien. 
Sur le devant d la maison, il n'y 
a personne. Enfin, pas grand 
monde ou le monde 


rôle, ἐ Ν 
Présence très Yorte. Front 
bombé,. regard sans fond 
d'une jeune mutante, ‘elle 
profssseur dans un CES incarne avec une grâce ἢ : 
d'Aubervilliers, .ça_n’excusa tente la garce miniature d'un 

siècle agonisant. 


Contre Poubli « POrchestre rouge » 


Joogies Bout, das une rconslittion historique srisée 
ressiscite le résean de Leopokl Trepper. . 
(αἰ πάπα αἰ lande Base Here san + 


ΠΗ 
ἴ 
᾿ 


È 
δ 
, 
Ἢ εἰ 


Ἐξ 
εἰ 
8} 


ie fit cnnièses + à dans une vie quotidienne semée de. 
εὐ σεῖς Leo he haumprrapes οἱ d'impréms || 
en τας ἰς ἄκραι ἐν τοῖο α JemPieue Meville rendit ἕστο 
20n 


we figure de femme ten- 


rase" verte en 1986 pour son magnifi- 
Tee ee er sphere rc 


per, fui, la veut. Vainqueur en der. | Staline et ceux d'Hitler, cette 
nier ressort de Giering οἱ de sa cé | femme à l'œil bleu et à la bouche 


m'avoir te à 3 Ravensbrack 
car ἦν αἱ rencontré. hrs » 
Müena Ji 


ἡ, que. 
on Coet Hub, D δὲ degt ice de Καῖκα dès 1920, aimée de 
ni à vingt-cinq ans — et qui après 
pas, ici, de romanesque historique, orgie de ἣν et de 
pes ΒΑΔ 5 À forme χδνοϊππόθαεεν de félicité » avait i de mener 
À | Théroëme. Ὁ ane exi. ie 
PS nabiste (1), — était assurément une 
exceptionnelle. A Ravens- 
Ἐξβας ele vus qua an dune 
amitié intense οἱ désespérée avec 
Jerberete Puberhlenmann) SRE 
de mourir, ns 17 pa 1944, à 
avant le étarquement d Nor- 
mandie. 


JACOLES SICLIER 


YNYIETI 


Mi ἐπε Patrice ΓΗ EREAU ΜΡ ΣΕΞ, 5 _e 
| Tes 
τυ au 24. décembre. Top Les Le À qui bon come 


- .] πον de vivre si Milena était 
| morte?» 

Élle a pourtant décidé de survi- 
vre et d'< exécuter le tessament de 
Milena», qui, peu avami.sa mort, 


, LA GRANDE HALLE'LA VILLETTE 
LOCATION OUVERTE: 48787500 


Aves ce duxième voler d'une trie 
logie qui sache, bientôt par 
Mamie Ouate en Papouasie, cet 
auteur accomplit un progrès déter- 
minant dans l'écriture : après les 


ments, le placement de Li voix, le 
jeu des acteurs peuvent donner 
corps au spectacle. Le plus difficile 
aussi parce que ce ï demande 
use totale sincérité du merteur en 


Magie au pied des Alpes mancelles 


« Kiki l'Indien », deuxième volet de la trilogie de Joël Jouanneau 
| mis en scène par Michel Raskine à Sartrouville 


Trois petits garçons jouent le 
rôie de Simon en alternance, dont 
le propre fils de Christian Ruché. 
Et c'est la fille de Marief Guittier, 
Judith, qui joue je rôle d'Odile. 


Mari Guirtior, Christian Quché ot Judith Guittiar (de gauche à droite 


chor, voici que ses personnages sc 


Eu 
Ἧ 
55e 
ΗΠ 
Ἦ 


Hi 
5 
5 
ni 


ἢ 
᾿ 
Τ 
[] 


tai avait dit : το EU que ΟΝ 
moins tu ne m'oublieras pas, (... 


9 
δ 
Ἢ 
᾿ 
À 
Fa 


Vieille dame digne et pudique, 
Margarete Buber-Neumann s'effa- 
çait, par admiration, devant 
Milena. Son propre. dk destin, pour- 
tant, n'était pas moins cxccptian- 
nel. Née à Potsdam le 21 octobre 
1901 dans ue famille die ΤῊ 
paysanne, épouéait 
Rafsel Baber, le fils du philosophe 
Martin Buber. Proche des commu- 
uistes dès 1919, elle se lait à 
l'intellectuel Heinz Neumaon. 

celui-ci fut arrëté à Moscou 

en avril 1937 (on ne'’retrouva 

jamais sa trace), elle fut jugée 

comme femme de détenu et 
ἃ cinq ans de camp. 

En 1940 elle fut livrée aux SS 
comme «cadeau» de Staline à 


d'alors, la française 
Ari Posel Vioay. a raconté com 


dans son lit à l'infirmerie. Elle, elle 
confiait seulement, avec le calme 
de cenx qui onyt le de sur- 
vivre : « Pour l'amitié, les camps 
de concentration, c'est l'endroit 
révé. Tout est interdit au camp. et 
vous pouvez à ΟΜ moment être 
dénoncé. on à des amis, on 
prend des risques »... Elle a donné 


scène comme des interprètes : ils ne 
peuvent pas tricher. Le plus diffi- 
cile enfin car il faut avoir en soi 
beaucoup d'imagination et le cou- 
rage de mettre au clair, de mettre à 
nu ses rêves, ses angoisses intimes 
et. en l'occurrence, un goût du 
conte, de l'enfance, du me 

ue tant d'adultes s'ingénient à 
touffer, n’osent pas montrer. 


Michel Raskine, qui fut long 
temps l'assistant de Roger Plan 
chon au TNP, a osé tout σεῖα ct sn 
garder de son « maître» le sens du 
mouvement et la sûreté de ts lec- 
ture ἐὰ Se ar LE rouge de 
dien, l'un des piliers 
la Salamandre à ven Crise 
tian Ruché et Mat dite etil 
a conservé de cette expérience 
l'esprit de troupe. Rarement a-t-on 
au théâtre αὐ jourd” pute 
impression om, 
soi, et donc de plaisir, sur Le pla- 
teau comme dans la salle. D'autant 
que Jacques Gabel pour les décors 
et Franck Thévenon pour les 
lumières sont parfaitement au dia- 
pason. 


La mort de Margarete Buber-Neumann 


* Le courage de survivre aux déchirares du siècle 


τῷ er qui demourerz, | que la 
ne peut rien face ᾿ l'éle- 


gance de l'esprit. 
Jo. 5. 
(1) Un choix d'articles a paru sous 
le titre Vivre anx Editions com- 
run en 1986. 


+ Outre Milena, on peut:-lire en 
français la récit de Noise 
Buber-Neumann, 

Sraline et d'Hitler en pres 
volumes : en Sibérie 
{paru en 1949 et réimprimé en 
La rm par Anise Postet 
Vi à Ravensbrück, 
rradutt PAU ἢ Brossat. 1988) 
{Editions du Seuil}. 


Judith Guittier n'a pas encore die 
neuf ans et que peu, très 
d'expérience. Physique formida ἴοι 
Reste ue irréprochable, présence 

iate : des débuts du tonnerre 
an boule! Que dire encore de 
Marief Guittier? Nous avons déjà 
écrit -ici que c'était l’une de nos 
meilleures actrices, et Aiki l'Indien 
est l'occasion de verser une nou- 
velle pièce à son dossier : elle est 
magnifique. Quant à Christian 
Ruché, on ne l'a jamais vu aussi 
bien. Le voilà maître de sa voix, de 
ses effets, de son jeu, en pleine 
maturité. 


OLIVIER SCHMITT 


» Théëtre de Sartrouville, place 
Jacques-Brel. Du mardi au ven- 
dredi à 21 heures. Matinée 
dimanche à 16 heures, Téi. : 39- 
14-23-77. Durée : 1 
45Fà95F. 


h 40. De 


LPOST-SCRIFTUM() 
Stéphanie Aubn 


18 Le Monde Φ Sarnedi 11 novembre 1989 eee : ἢ PES 


MUSIQUES | Ἢ ᾿ 
Cyril Huvé réveille Liszt à Gaveau 
Beethoven, Chopin et Lisst sur un piano Erard de 1850 

du nouveau pour le romantisme : 


l'Opus 110, des 


VENTES 


« La Célestine » contre « les Noces de Pierrette » 


M. Jack Lang 4 décidé d'autoriser la sortie du territoire de la célèbre œuvre de Picasso 
Mais les collections nationales récapèrent un tableau majear : 


lerrett j ou, ὧν rotin NPD de tuel Re 
bien sûr, ne l'entend modèle, Gernaine Pichot, pour ‘ anglo-saxonne a déjà «fait» le prix Sonate de US . | Κι : 8 
dre her Sa mini oreille. Elie compte, enregistrer un nouveau record ἰς plus élevé pour une œuvre de Beethoven, la rares et Lx En αὶ émergent de δὰ ou 
France, C'est ce qu'a annoncé le d'ores et déjà, sur son Lapin agile L'estimstion de ce dernier reste l'artiste : Yo Picasso (1901), un ὡς autres te pans un fit SUR pe 
ministre de la ture, M. Jack (1905). où l'on voit Picasso élevée : 50 millions de dollars ( autopon it aux couleurs fauves, a da a er ue tiers partie βηὰ 9: 
Lang, au cours d'une conférence de déguisé en arlequin au côté de son de 300 millions d francs). La διὰ adjugé à près de 48 millions de Vamabs modernes, Cyril Huvé Re ps Puis 
EP Pan eme ; ar anse | ΞῈΣ ΟἹ ΚΞ. done ere 
ane ï faction 2e ε 2e τ 
Er pr cabisies de Piossso sur Le marché, tee qe de ouvres mr Écethoven Éomme d'ailleurs 
au français 3 ἣ à connaît F. main x | 
un portrait célèbre du même ls mon de Pnouvoir | Et qu'on ne dise plus que le public ἀρ la suivante), à une expérience 
Pr te Damart DOM Res Que . 
ΠΗ L u si vaut A Ἶ τ ᾿ς 
Sr le male demie, aura ἀξοττααῖς plu cher que ὶς Plone | song balcons de Wal Gwen, Reno du entorse de 
τι ΓΞ cubiste. Ses œuvres de jeunesse, | Quartiers où l'on payé son billet. acteur lemanderait ! 
finalement porté ses fruits. Il avait peu nombreuses et introuvables, Pourquoi jouer aujourd'hui sur er que dépnne 


ressortent en ventes publiques. . 


laissé entendre qu'il n'autoriserait 
Jamaïs, en l'espace de si peu de 


pas la sortie du tableau du terri- ancien? Parce qu'on l'a, sait. 


un Piano δ 
trouvé (aux Puces, dans ane Cave . ΤᾺ Somate de Liszt justifiait à 


toire français. te on n'avait vu autant d'arle- de vieux amis), qu'on l'a 5 
ΠΕΡ ΕΝ qui. : : choisi, qu'on ἘΞ ΤῊ εἰ εἰς δεαῖς que Huvé jonc sar Erard 
« Nous faisons d'une pierre, u'aimer le piano sur lequel on et non sur Stemway (ls place de 
deux coups, dira-til aux, journa- Il y a tout juste an an à Londres, un récital devient un privi- l'œuvre en milieu de programme 
listes ; d'une part, l'Etat s'est enri- chez Christis’s, vendait une goua- | lège inappréciable ἃ l'époque des était en revanche discutable). 
chi d'une œuvre magnifique εἰ, che sur carton Acrobate et jeune | produits haut de gämme mapufac. D'abord ᾿ ca sur- 
d'autre part, cette vente permettra arlequin (1905), pour plus de | turés. . monte Ja haute virtno- 
à Paris de γράενενὶγ le capisale 227 millions de francs à une chaîne Un sité orne sa 
mondiale du marché de l'art ». japonaise de grands magasins, À nstrament Surtout, par 
collectionneur suédois doit être T'époque, c'était l'œuvre la plus à apprivoiser È relire fragilité de son irstrement 
pis perplexe: Il perd. dans chère du vingtième siècle. Ce mois- ὦ E on cr ds Ep gr 
affaire, une toile — a Célestine — 1, Christie's récidive à New- Ce n'est antant, dans ce ἤ 
ἡ Ν ᾿ ci dive ἃ New-York | { ci qu'entre Vin cette Sonate : symphonique et 


inconvénient qu'il a sans doute jugé 
préférable à une perte sur /es- 
Noces de Pierrette estimée à 30 %, 
voire 50 %, si le tableau avait été 
interdit de sortie. 


et à Londres, avec deux autres 


aujourd'hui entre 300 et 400 


Ἰοῦς de francs. Le 30 novembre »_ Ventes les 14 novembre chez 


Christie‘s à New-York, 


εἰ 
de la série des arlequi l'instrument qui l’a séduit la 

ἴα Mort d'Arlequin et la Fe lance règne, Même réglé, bare alors, spparaie. Ou pluie, En autre 
estimées chacune entre 15 et monisé, nr illeurs eut que, féerique, inquiet, d'un fantas- 
nr ur αἰσεὶ αὐ τδε Peutes dé clavier, des cordes, des tique déperaillé. Et chez Liszt, 
Ve Her Rde ἘΝ pannean, | marteaux, des feutres οἱ de la cette sorte de fragilité dans l'excès 
tn le m 101, hemin | table, cet Ererd né-un en sprès la qu'on pourrait nommer hystérie et 
cure le mouvement symboliste et mont de Chopin est un £rafire aux “ul cpone nue à Jlus gaie 
l'Ecole de Pont-Avea (10 millions | réactions disproportionnées son génie que celle du grand 

de livres). : (l'eafoncement des touches est D ΟΒΩΡ ἄπο τοι τοῦδε: 

, moins im ue sur un instru- dates ἶ À 

ALICE SEDAR |.Gent modem mas ke nmnss Hard μα a nent ἄπο. ταὶ 


toile, de L14 em sur 195 cm, pour- 16 novembre chez Sotheby sens qu'on l'en rait à débusquer har- 
jm Do dédans depuis deux Chrlaies τῇ er pi ner ment prié, dans l'e es Du monique). le goût du se 
ans avec les Iris, de Van Gogh | 30 novembre à Drouot- son F8 où de carton ja Les sans la perdre noyer des 
(53,9 millions de dollars). « La Célestine » rentre dans les collections nationales Montaigne {Paris}. - ᾿ soins qu'on lui porte sont ᾿ς longues εἰ 
: ment récompensés, sauf δροίἀξηϊ, des transitions inattendues, ja 
olitique du t L'affaire de la ‘ Le | fous s0s registres, cela malgré leur . εἴδετε, Co n'est pas, semblotil le 
La politique du troc affaire de [ἃ succession Canson MANQUE prend d'HomopénElé jar en maire Aura αὶ a du 
EN de ἤσια Le conseil des ministres n'a pas autorisé M. Jack Lang | Peer, mere, de Mae Part alt ec τὸ 
| | à se rendre chez le magistrat instructeur entrailles de ce meuble vénéable, réveiller avec. cn bis, Le οι 
OMMENT concilier l'inconci- La France a-t-elle fait un bon RE κατα, τ, eutout dans la Sonate de Eiszt, τ Pas 
able, la défense du patri- x ? Le de l'ontrommer sir qisistre de μ ρα ες, Do pan présidant, mals aus. curisement, dass ἰοὺ pasle kitsch ; δεν 
᾿ rit PA portrait Re een . Ja ue’ le doyen À si passages les plus dépouillés de ᾿ .: ANNE 
moina et ls promotion d'un marché _teuse espagnole, (αἱ! volé d'une | ἔχ τὸν d'insuraction de Foulon fait in demande, cuemdra, selon À et 


de f'art français ? En soufflant 
altemativement le chaud et la 
froid, en brandissant le bâton de 
l'interdiction de sortie — effondre- 
ment garanti de la cote — pour 
mieux récupérer la carotte — une 
œuvre qui viendra enrichir les co 
lections nationales. 

Peu avant l'été, la ministère de 
la culture annonçait l'achat (à très 
bon prix) d’une étude de draperies 
de Léonard de. Vinci par les 


taie, est l’un des chefs-d'œuvre de 
ta période bleue de Picasso ; une 
œuvre plus forta que fes Noces de 
Pierrette dont l'importance n'est 
qu'historique (toile charnière entre 
les périodes rose et bleue). Le 
Musée Picasso, qui recevra vrai- 
semblablement le tableau, a 
gagné. 

Mais cette politique de troc est 
limitée. Que se passera-tl après 
1992 quand le grand marché euro- 
péen sera ouvert ? Paris redevenu 
capitale du marché de l'art, selon 


cette procédure, M. Jack Lang. 

M. Benjamin Rajbaut, qui ins- 
truit le dossier de la captation 
d'héritage de Suzanne 


(Var), M. Benjamin Rajbant, sou- 
baite auditiomer, comme témoin 
dans le cadre de l'affaire Suzanne 
de Canson, n'a pas été autorisé, 
mercredi 8 novembre, en conseil 
des ministres à se rendre chez le 
magistrat instructeur, indiquait 
jeudi le ministère de la culture. De Pierre 
fie M dan ML it à pour entendre le ministre de ja 
rejus na rien d'excepl'onnel » € culture. Le magistrat instructeur 
que M. Jack Lang « n'entend pas souhaite en effet obtenir des éclair- 
se soustraire à la justice ». cissements sur les conditions dec 

Ἐπ cas de refus d'autorisation l'achat du tableau de Murillo ἴδ 
par le conseil des ministres, le code 7 ï 
de procédure pénale prévoit que 
+ la déposition est reçue par écrit 


BERLIN-EST - . 
de natre anvoyé spécial 


la famille de Ganay, pouvaient aus- 


sitôt faire sorti deux Gemières 1 | dans la demeure du témoin par le oir pourquoi le ministre t | la 
ièces de an leur Fall les vœux de Jack Lang, pourre-til | Vemier président de la cour adressés le ΔῈ juillet 1985, ns tete l'initiateur de d 
gs sont aujourd'hui proposées pratiquer longtemps ce subtil mar- | d'appel ». En l'occurrence, il s’agit tre ἃ Mr Joëile Pesnel, principale | sait jouer le sécurité. C'était en 
88 Sr pen τῇ chandage ἢ de la cour d'appel de Paris et de  inculpée dans l'affaire, jui | mai dernier, et le séminaire était 
Sur le mai de Londres. Même annoncer l’achat l'Etat de ce | PTévu pour novembré. Au lende- 
politique de troc pour Picasso. Le tableau qui ui done it - main des manifestetions du 7 octo- 
propriétaire des Noces de Piarrette | TER CTETE RENTE qui ne la appartenait pas. | Lee environ, soixante-dix Ocviden. 
n'avait guêre le choix. L'interdic- ἘΣ 46.51.33.33 Le misitre de la culture avait | faux ont annulé leur participati 
tion maintenue sur les deux ἢ Ke d dimancl Fer ce Co Holing sorti. qui fait profession 
HSE instruction de lui répondre teur ts (le plus 
HebleuUx ar où possoesson il par par écrit, mais 1 magistrat ayant | imporiant qu'il à à sod acuf est le 


dait deux fois. Sans doute, la mort 
dans l'âme a-t-il dû céder la Céles- 
tine, Chantage, dira-t-on ἢ 
L'extravagance du marché de l'art 


ner directement M. Jack Lang 
comme témoin, M. Arpaillange a 
soumis cette demande d’audition 


THÉATRE 
“La Piscine" 


n'autorise ni les sentiments ni les au conseil des ministres, comme le |. Final, ï x 
leçons de morale, veus la oi, gués Bart à don près cents - délé- 
entre et 


ont 
vers Berlin-Est, où de où Se 
lors du banquet ivaugn- 


ΝΥ Ale) N\INT= 


: ÜN SALON FOUR VOTRE SANTE ÉT CELLE DE LA TERRE va. DÉS 

Sous L'EGIDE DE NATURE ET PROGRES Γ : 

400 EXPOSANTS - CONFERENCES - FILMS y tros 

ATELIERS - ANIMATIONS - COURS - STAGES rare 
᾿ τς μὰς ΡΣ per été pe qe 
ANTIQUAIRES À PARIS ἄγ ét |Encsnes 
| ἘΣ AA voux mHongs et barbe de Pat 
PARIS 17ème IS ΕΞΞΕ ΞΕ τ ΤΙ 
BOIS DE VINCENNES ἔα de σαι requis pour Lee 


Du 3 au 12 Novembre 1989 


à 4 = 12 NOVEMBRE 1989 || Si mer dou en 
En semaine de:11 ἢ à 20 ἢ Tous les jours 11 h 00-18 h 30-WE. 10h00-19h 30. | | Eat frénden dn groupe de 
Samedi Dimanche de 10 ἢ à 20 ἢ Nocturnes 7 et 10 Novembre : 11 ἢ 00 - 22 ἢ 30 δὲ bien sûr membre du parti, Cent 
Nocturne jusqu'à 22 ἢ ΒΕΒ. : VINCENNES - M° CHATEAU DE VINCENNES - BUS 112 ki qui es les cinq groupes ‘ 
(Navette gratuite Lernatif n Ἧι 
Les 3 οἱ 9 Novembre Rensoignements : SADEMA TAL 46 65 98 95 qui ont joué pour a pre. 


ἘΠῚ 


; Qu'autour d'elles des 
‘essaient de boucher 


Comment boxer dans la même catégorie 
La première rencontre Est-Ouest entre professionnels 
“de la musique est celle de la püce et de l'éléphant 


Durant cette journée, les Occi- 
dentaus s'étaient demandé com- 
ment matérialiser Fénorme 


en 
concert ou en vidéo) qui s'e «prime 
repréentants. des 


pays comment Évi 
que l’arrivée des produits occiden- 
taux ne isse-on peu plus 
leurs réserves en devises. FE 
Face aux multinationales du dis- 
que les compagnies d'Etat, la sovié- 
taus M ou la polonaise de 
fie ont des diffé 


cultés à adopter une position com- 
mune tant les situations, d’un pays 
à l'autre, d'un jour à l'autre, évo- 
Iment rapidement. Pour Thomas 
Holli la seule solution est 
amer En Wade quan à l'Ouest 
que l'Ouesi » L<æ 
qui su, des al 


lécenhi 
de la législation sur les droits 
ication, de 


rapports inclus 
nographique et la t£lévision. 
- À ce complexe musicalo- 
industriel les pays socialistes oppo- 
sent une juxtaposition d'orga- 
nismes d’Elat sans lien entre eux si 
ce n'est, jusqu'à uge période 

Le, Î ique. 


voie des réforme udant 
inipendants 
les trous. 


La profession de manager 
artistes. fai apparition. sn 
indépendant, 


Estonie, “c'est un 


4 ae: 


dans là même αἵ 


ee: 
né 


ΓΕ 


au Pad 


“ville sainte 


des sikhs, 


rouvre imidement . 


ses portes : 

aux étrangers, 
cinq ans après 
l'atfgue. “ 


du Temple d or.” 


ANG ans pets lettaque λ 


εν Temple d’or 


Tout à coup; c'est comme une 
soudain cffarou-. 
ché: le frôufrou des sha/war- 
τ féminins s'accélère, les 
voiles sur les 


valser tout ce qui se trouve sur son 
pessage. Même: les chiens. errants 
se. sont tus, terrés, terrorisés, Là où 
ils ont trouvé refuge. Âmritsar la 
Sainte fait le gros dos en attendant 


que passe le mouvement d'humeur . 


des éléments Quelques minntes 


d'avant la quinte de toux à 


d'ane nature décidément Dies 


ville garde un air un peu emprunté 
sous l'œil à demi vigilant de 
de soldats écrasés de 


 chalenr Au crépuscule, les rondes 


sinon à sa sérénité 


militaires se multiplient dans le 
bazar.et autour du grand temple, 
où se poursuivent encore des ira- 

de- restauration : on s'efforce 


alors premier ministre, devait 
[DA de sa vie cette erreur 


appréciation poñitique. 


Au cœur du T d'or rendu 
avant ces san- 
glants événements, du moins à une 
ambiance pacifiée, les fidèles 
déambulent par centaines ἃ 

de marbre, 


Tombre des 


1es dents, dans les cheveux, faisant ῬᾺΣ 


Spa r ne 


2 % de l’ensemble de la popula- 
tion, — ils ont joué un rôle particu- 
lier dans l'histoire. Sans faillir, ils 
ont tenu tête à la puissance coloni- 


et n’ont jamais craint de se distin- 
guer par leur fidélité aux cinq 
«Κ» prescrits par leur croyance : 
khanga (peigne). kesha (cheveux 
et barbe jamais coupés), k£ara 
(bracelet d'acier. signe d'humi- 


ess Le Monde Ὁ Samedi 11 novembre 1989 19 


Au cœur du pays sikh 


genou) et kirpan (poignard). Tous 
portent le nom de Singh, du sans- 
καὶ simha, qui signifie «βου». 
accolé à leur patronyme individuel. 

Hommes et femmes sant égaux 
chez les sikhs, où les sentiments 
d'entraide et de solidarité ont 
tressé des liens solides, contribuant 
à assurer la ité de la commu- 
nauté. Du Pendjab, où ils consti- 
tuent plus de La moitié de la popu- 
lation, ils ont fait, au fil des ans, un 
Etat-pilote grâce à leur babileté 
industrieuse et À leur sens du ser- 
vice communautaire. Les déra- 
pages de la violence et de l'acti 
visme des dernières années 
s'expliquent en partie par des chan- 
gements imposés par le monde 
moderne, dont ils ont ρα avoir par- 
fois japon que La maîtrise 
leur échappait. 

Toute la vie de la ville continue 
de tourner autour de La gurgwara, 
le grand sanctuaire bäti en même 
temps que l'agglomération au sei- 
zième siècle, détruit et reconstruit 
av gré des hauts et des bas de l'his- 
toire. C'est en 1802 que le fameux 
Raoÿit Singh fit recouvrir Le 1oit du 
saint des saints de plaques d'or, 
rehaussant ainsi autant son propre 
prestige que celui du temple. Aux 
alentours, le bazar bigarré étale ses 
couleurs chatovantes. ses échoppes 
et ses éventaires aux fumets épicés. 
Les fabricants d'armes blanches 
om pignon sur rue et les confiseurs 
embulants poussent gaiement leur 


voiturettes remplies à ras bord de 
sucreries aux teintes. de sucre 
d'orge. 

Au demeurant, ce sons les per- 
sonnages qui captivent surtout 
l'attention, tent ils ont l'allure mar- 
tiale de soldats prêts à foncer tète 
haute à assaut, on de vénérables 
patriarches entourés d’un ample 
clan familial et respectueux sans 
obséquicsité. Les femmes n'ont pas 
moins de présence et se menvent 
avec celte grâce assurée que 
canne nee cure A 
proximité du Temple d'or, Les jar- 
dins de Jallianwale gardent Ja 
méroire du sanglant massacre du 
13 avril 1919, quand le général 
anglais Dyer fit tirer sans somma- 
tions sur la foule afin de mater la 
révolte renaissante des sikhs. Mal 
lui en prit, | le gouvernement britan- 
nique lenjoiggant sèchement de 
quitter l'armée après ce déshon- 
neur : près de quatre cents της et 
quelque mille deux cents blessés, 
sans naturellement étouffer le 
mécontentement. 


CLAUDE B. LEVENSON 
et JEAN-CLAUDE BUHRER 
Lire la suite page 21 
(1) Ensemble tunique-panralon et 
large étole d'usage courant chez les 
femmes sikhs, en particulier. et 
ensuilé dans ᾿ς reste du pays : 

on l'appelle aussi pendjabé. 


Du Yémen 

à la Terre de Feu, 

du Pamir.au Botswana, 
de l'Ethiopie - : 

au Guatemala, ὧν 
du Sahara 81}. ΠΓ08Π|8Π0, 
de la Mauritanie. 
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à aujourd'hui τ᾿ 


che 12 novembre, la Fête 


au sud de Paris, permettra | ou 
des variétés oubliées. 


son environnement d'or | ce 


potager célèbre qui accueille 
de narcisses, d'iris, de 
anciennes et de plantes aro- 


matiques et condimentaires. 
Participent à cette expa- | mi 


LE COMPTOR 
DE L'ÉVÉNEMENT DU ÆUDI 


ENTRE PONT-NEUF ET ODÉON 
CUISINE ET CADRE À LA MODE 


Fruits et légumes rene μος 


d'hier sages du Val-d'Oise — des 
démonstrations de 


Pour une fois, on pourra | tifications d'espèces rares, 
presque faire son marché à | des conseils de culture, des 


des fruits et légumes d'hier | domaine de St-Jean- 
à aujourd'hui, au château de | de-Beauregard (91940 Les 
Beauregard, à 28 kilomètres | Ulis) par l'autoroute À 10 


de faire connaissance avec | Les Ulis) puis par la dépar- 
tementale D 35 (tourner à 
Ce domaine a conservé | gauche au carrefour après le 


gine : un jardin à {a fran- | 10 heures à 18 heures, 
çaise, un pigeonnier et un | droit d'entrée de 30F. 


également des collections | La « troisième 
pivoines, de roses Egypte 3 


sition des organismes de | l'Egypte chrétienne, 
recherche, des vergers l'Egypte copte puisque les 
conservatoires, des pépinié- | descendants des -Nilotiques 
ristes et des .collection- | évangélisés par saint Marc 
neurs. Des expositions | sont aujourd'hui six mil- 
— fruits en cire d'Eric | Kions, entre Alexandrie et 


overnbre 1989 «es 


greffe 
r table, de taille, des iden- 


De Paris, on se rend au 
la nationale 118 (sortie 


ntre commercial}. De 


Tréve de pharaons et de 
narets ! Il y a aussi 


La Villa Créole 


CUISINE AUTHENTIQUE 
anbiance musical agrésble 


SANS VISA 


ESCALES 


gousiines.… » 
Va donc pour Jangoustines 
fNephrops norvegicus, pour les 
savants qui soulignent ainsi "ἢ 
norvégienne). Seulement, des 
goustinés, il n'y en eut jamais beau- 


la campagne : fruits et | échanges de graines et des u , Ὶ ΠΕΡΙ. 

légumes seront en situation | dégustations de tartes aux pèlerinages ». De la mer se d Entremont et 

dans un environnement à la | pommes et poires consti- Rouge au désert de Nitrie, La Chartreu | Grenier. Un rc 

fois champêtre et histori- der lanmeton appropriée une douzaine de Relier ri | avec _. Sig ίρε guide ses 
i 11 Ἷ ces deux ées. ieux, archéologiques, ,: - BUXQUEÏS 

12 oui 13 τα ne τατος souvent de premier des raquettes fournit des raquettes. 


Assouan, et que leur longue 
histoire est parsemés de 
monuments séduisants. 
L'institut Khéops et ls revue 
le Monde copte proposent 
donc la découverte de cetta 
«troisième Egypte » sur le 
thème « Monastères et 


- ordre, jamais visités-par (es 
non-coptes : le couvent 
Bianc de Sohag, la grotte de 
saint Antoine, inventeur du 


grands lieux de pèlerinage 
coptes de Haute-Egyptse. 
Avec, pour guides une cop- 
tologue française et un 
architecte coptologue égyp- 
tien. Prochain départ : 
16° décembre. Durée du 
voyage : douze jours. Possi- 
bilité d'itinéraire à la carte. 
Prix par personne en cham- 
bre double : 13 660 F. 

» Renseignements : Le 
Monde de l'Egypte, 20, rue 
des Fossés-Saint-Bemard, 
76005 Paris. Tél. : 
26-76-37. La revue /e 
Monde copte (5, rue Cham- 
poltion, 87000 Limoges) 


vient de publier un numéro | portage, avec Pedibus {Les 
centré sur la femme copte | Teppaz, Entremont-le- 
qui constitue une bonne | Vieux, 73670 Saint-Piene- ἢ 
introduction à une incursion | d'Entremont, Tél: 79-65- 
dans cette Egypte si mécon- | 85-58). L'iinérare passe 
nue. {100 pages illustrées, | per Le Sappey, le col de 
508) ᾿ Porte, Saint-Pierre-de- 
Chartreuse, Ssint-Pierre- 


Festival international du Pour découvrir le patri- 
film d'Autrans — neige, | moine du Dauphiné. 
glacs, aventure σὲ évasion | l'archéologie gourmande à 
— du 23 au 26 novembre. | Vienne, Le ski la nuit au col 
C'est le moment de sortir | jet d'Allevard ou le funicu- 
passe-montagne, moufles | iaire le plus haut de France 
et raquattes. Légères et peu | aux Deux-Alpss, on consut- . 
encombrantes, certaines | tera trois brochures disponi- 
imitéss de leurs homolo- | bles à la Maison Alpes- 
gues canadiennes, les | Dauphiné (2. place : 
raquettes modernes sont | André-Malraux, 75001 
plus efficaces en neige pro- | Paris, té: 42:96-08-49) : 
fonde que les skis de fond | Vacances actives (sept jours 
ou de randonnée. Elle sont | en. demi-pension dans six 
aussi parfaites pour ceux qui | hôtels du Vercors entre 
ne pratiquent pes le ski et [.2ώ 100 F et 3 OOOF), la 
désirent découvrir la monta- | neige autrement, pour des 
gne hivernale. vacances sur ou Hors piste 

Ris pourront, par exem- | et vos enfems seuls à la 
ple, traverser la Chartreuse | neige {sept jours en pension 
(sept jours, 2 100 F) de | complète au centre de 
Grenoble à Chambéry, sans | vacances, 2 105 F). 


LA TABLE 


Scampi fritti 


βου dire le vrai, il s'agit de Τροίαν, On les préférera fraîches. Alors, méfiance. 


| ln de = Ξ re (22, 


MENUS 92 F, 260 F, {Apéritif offert.) en purs αι Bac prs Mars. TEL : 45- 
19, rue d'Antin, 2°. 47-42-54-52 les recettes de scampi SL Dre mé dimanche et 
pi {scampi ΠῚ scampi lundi). 
Fritti, scampi e zucchini, com- * — Les langoustines ées au 
mencent ainsi : sy), À len- basilic de Conti (72, ner ds 


TÉL : 42-27-7467. Fermé samedi et 
dimanche). 


Et sachez qu'il y a de bonnes 
recettes de langoustines dans quel- 
ques restaurants français. Vous en 


coup en Méditerranée, et de moins de la mer, de J, Le Divéllec, 
en moins de nos jours ! C'est peut- ua très agréable Livre qui vient de 
être pour cela que certains auteurs paraître ᾿ ἢ 

tiennent ἃ Ὡς le - à LA REYNIÈRE 


(singulier de ) est un Crus- 


. trouverez aussi dans les Bons Plars ” 


ds 


tacé de l'Adriatique qui n’est ᾿ τ 
LES LYCÉES VIMICOLES DE FRANCE CHAMPAGNE qu'une partie assez de La 6) τον méfier de Forigine et 
DU RÉDEMPTEUR || Méditerranée. écrit que l'escabèche venait de Tespa- 
æ sont associés pOur que vOus puissiez Pascal Fayet (restaurant Sor- (le vrai mot est desca- 
constituer vatre CAVE en une seule com- BLANC DE BLANC BRUT mani) estime probable que la fri- har comme Dous avons ététer ct 
mande (bordeaux, champagne, bourgogne, Toutes cuvées tarifs ὅυτ demande. ture de ces queues de petits crus- décapiter). Plusieuis lecteurs m'assure 
GNU, oc) Denender ls mis CL. DUBOIS « Les Almanachs » tacés ait été ramenée de Chine par ue le mot vient de l'arabe: sakbdy 
Lycée viticole, 71860 DAVAVE VENTEUIL. 5 1200 ÉPERNAY Marco Polo (Venise est sur l'Adris- selon l'un, de ‘sékbadj selon l'autre, 
T@. : 85-95-8582. Tél : (161 26-58-48-37. tique !}, que l'on ait atilisé là-bas, terme lui mème emprunté qu persan 
À aussi, des petites cigales de mer Faire, ne nat Fine 
{Scylarides latus) moins rares, . δ. - gnols, nombreux en Afrique du Nord 
VACENCES" VOVRES ES que ce nom de scampo enfin sait né — La friture de scampi et chipi- Ont traduit Ces mots, pour eux bizarres, 
ᾧ τ ἢ ln ER dy jpeos d nn mor rons de SORMANI (4, rue du DnincRe n'en ce pas parce qu'ls 


: sonnaient à ᾿σΏΓ- manière 
Re GénérakLanrezse. TéL τ. 43-80- ‘conmne Ὁ Et où rogre, une reves de 


CE. sert, à Paris, des scampi, que 


HÔTELS 


06400 CANNES 


HOTEL LIGURE ***%" 

5, rue Jean-Jaurës - 06400 CANNES 
Tél : 93-39-03-1 1. - Tèlex 970275 
FAX 93-39-1938 
A 150 mètres du Palais des congrès, 
climarisé, insonorisé, chambres 
TY couleur, TéL direct, miniber. 


HOTEL LA MALMAISON 
Best Western *X2NN 
Hôtel de charme près mer, 
confort. 


58 (Ὁ. ET CUMA 
TY COULEUR ΓΔΕ SATELLITES 


Télécopie 93-16-17-99. 


NICE 
HOTEL VICTORIA *** 


33, boulevard Victor-Hugo 
06000 NICE - Tél. 93-88-39-60 
ee centre-ville, calme. 
Feb patine, and jardin, 
δ. τον ΕΑ τσ miniber. 


SORBONNE 
HOTEL DIANA ** 
Clnnire ère Ce wc. TV couleur. 


De 260à 350 δι Te 43.54.9285. 


06350 SAINT-VÉRAN 
fHautes-Alpes, Queyras) . 
Parc τές. Site clas£. Siac village. Piste. 
fond. bte comm. d'Europe 2040 m. 


LE VILLARD, tél. 92-45-82-08 
Appt et chambres avec cuisimette. Grill 
de 550 à 1 500 F/pers./sem. 
BEAUREGARD), tél 92-45-82-62 
Au départ des pistes de fond, demi- 


+ pension à partir de 1 400 F/pers./sem.. 


EDEN PLAZA HOTEL, 68 Queens- 
gate, South Kensington, Londres SW 7. 
TéL : 19-44-1-370-6111. 

Tékex : 916228. Fax : 370 6570. 
Hôtel moderge et accueillant près de 
Knightsbridge, Harrods, Hyde Park, 
musées. 


Prix : de £ 53 à £ 72 (petit déj. compris). 


[suisse | 
LEYSIN (Alpes randoises) 


1400m M tres 
(panoramique). Chambres tout confort. 
Prix selon snison à 50 σὰ des pistes de ski 
Fauills Bonell, TE : 19-41 25/34 11 36, 
Fax : 19-41 25/34 16 14, 


3920 ZERMATT-VALAIS 


HOTEL HOLIDAY 
60 Hits, situation tranquille et ensoleïllée, 
à proximité du funiculzire Sunnegga 
Chambres avec balcon, cuisinette, bar, 
bain, w.<., radio, téléphone, TV. Hall 
d'accueil ave bar. Restaurant Entrée 
gratuite dans une piscine COUVETTE. 
Prix spéciaux en janvier dès FS 70 
(env. FF 280) en demi-pausion. 
Téléphone 1941/28/67 12 03. 
Famille R. Perse, télex 472107. 


mangeons-nous vraiment Ὁ 
Des langoustines, i 

mais bien souvent Pr 
garmbas, plus souvent, dans les mai- 
sons moins sérieuses, et tout autant 
surgelées. C’est, m l'a soufflé Angelo 
Paracucci, le cuisinier de Pise, qui 
pere la carte, à Paris, du Cr 


Preneurs pour pr en en 
recettes les énormes crevettes de 
l'océan Indien). 


Voilà ! Εἰ αἰ, dans un mauvais ita- 
lien, l'on vous sert des gambas sur- 
gclées au lien de fraîches langous- 
tines.… scampi, pour vous ! 


Mais notez ces meilleures 
adresses : plutôt 4 


= Les scampi στο (dorés à l'œuf) 
de La main à la pate (35, rue Saint- 
Honoré. Tél : 45-08-85-73. Fermé 
ledimancte). 
eme te 
aux courgêttes frites 
Ὁ ΩΣ avenue Hoche. TEL : 45-62- 


— La friture de scampi et cala- 
mars de La fontana (26, 
Elysées. TL :42-25-14-72). 


MIETTES 


Φ Gyrornitres ! — Eh oui! ca 
ne sont que des « semble- 
morilles » {ils ne sont non toxiques 
Que par dessicstion), -Et ce lecteur 
8 raison, qui voudrait que les res- 
taurateurs indiquent sur leur carte 
s'il s’agit, dens leur cuisine, de 
vraies moriles Bt non de gyromi- 


‘tes. 


. Un single melt nouveau. — 
fi vient d'arriver sur le marché fran 
çais, le Bunnahabain (douze ans 
d'äga). 

© Sommelier d'Helvétie. — 
Eñc Duret, du Cygne (l'excellent 
restaurant du Hilton Genève}, vient 
d'être élu meilleur sommalier de 
Suisse. 

9 Lacteur furioux. De 
l'accueil, des prix et de la cuisine 
d'A Pombalina (en Algarve), qui 
l'ont incité à écrire tant au ministre 
portugais du tourisme qu'à celui de 
chez nous (qui n'en pourra mais, 
j'imagine 1). Ainsi que du Donjon à 
Etretet. 


Φ Magrets. — Les éleveurs 
lndais ont décidément bien du 
mal à défendre leur magret de 
canard gres. Qutre les faux 
magrets de canards de basse-cour 
ou d'élevage d'un peu partout en 
France, voici que des malins 
importent des magrets hongrois 


“ou polonais, congelés ou traités au 


sel nitrité (pour les garder roses). 
Tous les restaurants ou presque, 
Pour suivre la mode {sacré 
Däguin ! c'est sa faute l}, ont à 
leur carte du magret. Combien de 
faux ? Et à quand une législation 
de vraie défense du consomma- 
teur ? 

@ informatif, — Le Ranquet, à 
Anduze, dans le Gard, est fermé 
jusqu'au 15 décembre pour 
d'importants travaux. Salons 

et, pour avril 1990, quel 
ques chambres dens un parc 
(tennis, héliport, etc. D'autre 
part, Eric δὲ Catherine Genoux, qui 
étaient à Port-an-Beesin, viennent 
d'ouvrir à Nice L'Eriden (6, place 


Wilson), J'en reperierai. 


13-91. Ferré eamodi et dimanche). 


DISCRETS QU'ON LES 


SAN FRANCISCO... A/S- 1895 A/R 3590 


= à msi 
Ps PATES DESTATIONS. ΤΕΡΟΝ ΙΝ ΤΕ DE MLACES EN pe CLASSE EX CLASSE API. 


PE OA AE CE F4 


RENTE POMPSTIFRL τς IGN 


EYON: TOUR CRÉDIT LYONNAIS. LA PART-DIEU. TÉL. 78636777 


Lie) EU ar: = 2395 F A/R 


VOIT PARTOUT. ὁ 


AS 1895 A/R 3590  BUENOS AIRES... 
CARACAS. 


ET SEIQURS À LA CARTE φόδουμε τε Li 


AC 


6, RUE PIERRELESCOT, 7500 PARIS. TÉL, (1) 4015020. 


COMITE er ae DIS EISURR ne POUR LAN 
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VOYAGES 


anciens quand ils se remémorent 
les splendeurs de Lahore, à une 
petite soixantaine de kilomètres de 
B, mais échuc au Pakistan Jors du 
partage. 


Depuis lors, une frontière haute- 
ment surveillée barre la route, et it 
nc reste pius que le souvenir qui 
s'estompce des jardins et palais de la 
ville patricienne voisine et désor- 
mais interdite. Les plus jeunes 
regardent vers l'est, vers la capitale 
Chandigarh, qui appartient pour 
moitié à l'Etat voisin d'Haryana : 


sourde vindicte ἃ l'égard du pou- 
voir central, au loin à New-Delhi. 


Et pendant ce temps, Amritsar 
prend son Lemps et insère dans le 
_vie quotidiennement Jaborieuse de 
tous la dimension d'un espace 
sacré, où quand il s'arrête, ne 
serait-ce qu'un instant, le passant a 
tout loisir de-s'abimer dans la 


ΘῈΣ S'essouffier ἃ mesure qu'elle adopte vision fugitive de son propre visage 
Ὁ un rythme de croisière. ref dans le bassin du Mar Mas 
25 Ἐπ ville, leé touristes sont encore ‘ir: le temple divin, peuplé de mir 
: rares depuis là lévée, en.juin der. lier de poissons que nul ne pêche. 
--- nier, ἀξ l'imerdit qui les obligeait ἃ Amritasagar, ou 18 «mer d'immor- 

laisser de oôté la cité sacrée deg  ‘alité»… ᾿ 

πιὰ ἡμέ Fou ϑεοτοει 

d'habitants, nés après la partition, CLAUDE B, LEVENSON 
a'ont plus cette nostalgie des et JÉAN-CLAUDE BUHRER 


annee: | = - ..-...ϑβ-ὄ 
αῦοε ροσται.: LL 1 1 1 iocané: — 


ᾳν' ΝΌΜΒΒΕ D'EXEMPLARES: _ X-50F, frais de port inches να EF. 


5 à DOM: Fétronçue, nous cénautier. Buletin σὲ réglement à retourner à : le Mande, service vente. 
Ξ ἤρα ΜῈ DOM-TOM FE 9 τον dan añane, 76427 Parts Codex 03. 1 


LIVRES 


Premier guide pour l'Afghanistan 


Fat des lieux, histoire et mise à jour d'une destination encore interdite 


ΟΙΟΙ un guide qui πα peut 
esçorter aucun VOyaga 
at qui pourtant est des 

plus nécessaires. Présenter 
l'Afghanistan, en Conter les 
légendes, les coutumes, l'his- 
toire, en suivre les vallées, en 
explorer les montagnes et les 
déserts comme 8.ἢ s’apissait 
presque d’une contrée ordinaire 
constitua en soi un acte de foi, 

Dix années de meurtres et de 
ruines, de tortures et d'infamies 
ont laissé le pays recru de 
ravages et les hommes les plus 
durs dépossédés de cette part 
d'äpre lumière qui les habitait 
avant l'invasion soviétique. 
Tandis que les combats se 
poursuivent et que d'obscurs 
traquenards entravent le mou- 
vement de libération, ce livre 
restitue les vrais enjeux et revi- 
vifie la mémoire. D'emblée, Ber- 
nard Dupaigne et Gilles Rossi 
πο! disent l'évidence : 
« Quiconque 8 voyagé en 
Afghanistan en conserve un 
souvenir ébloui. » 

Car cette région d'Asie cer 
trale, depuis Hérat jusqu'au 
Pamir et de l'Amou Däriä 
jusqu'à la passe da Khyber, 
semble faite d'un alliage si 
étrange d'espace et de temps 
que ia beauté foudroyante des 
paysages en vient à exprimer {a 
sédimentetion des 8065. Couloir 
de migrations, de conquêtes et 
d'échanges, l'Afghanistan est 
resté dans le sillage da ceux qui 
y sont passés : Alexandre et 
Açoka, Kanichka, Hiouen- 
Tshang, Gengis, Marco Polo, 
Tamerlan et B8bour. La vie à 
Balkh ou à Bamiyän, à Tâchqur- 
ghôn ou à Kämdech suivait un 
rythme plus ample que celui des 
horloges. Le soir, On montait 
sur le toit des maisons de terre 
pour contempler les étoïles en 
Silence et respirer à le verticale 
du ciel, 


Le guide de Dupaigne et Ros- 
Sgno! propose plus qu'un par- 
cours documenté, plus qu'un 
recensement méticuleux des 
diversités géographiques, ethni- 
ques et cuhturelles, 1 est le 
témoin exact et chaleureux de 
ce véritable ant de vivre que les 
Afghans s'étaient donné et dont 
ils n'entendaient pas se voir 
dépossécés au nom d'un pro- 
grès sans joie ni ferveur. 
«L'homme, dans cette nature 
tantôt torride tantôr glaciale, 
n'est pas grand-chose et il le 
sait, Tout le caractère de 
l'Afghan s'est formé au contact 
de cerre nature qu'il observe 
avec admiration. Dur à la tâche, 
travailleur, minutieux, recom- 
mençani Sans cesse les travaux 
de l'agriculture et de l'irrigetion. 
courageux parce que 58 Survie 
est en jau ; mais aussi dur, impi- 
toyable, rendu par le désir de 
conserver sa terre er 565 trou 
peaux, querelleur quand il s'agit 
de défendre son bon droit et sa 
liberté. Ouvert vers les grands 
espaces, l'Afghan tient farou- 
chement à sa terre et à son 
indépendance. » 


Cohérence 
et grandeur 


Familiers de l'Afghanistan où 
ils séjournèrent longtemps, Ber- 
nard Dupaigne et Gilles Rossi- 
gnol étaient les mieux à même 
de réaliser cet ouvraga de syn- 
thèse qui ne laisse aucune ques- 
ton dans l'ombre, qui ne mas- 
que aucune des tares de la 
société traditionnelle, mais qui 
en souligne aussi la cohérence 
et le grandeur. Surtout, una fois 
venu le temps des destructions 
et des massacres, ils entrepri- 
rent des périples clandestins et 
diffusèrent informations et 
reportages sur las exactions et 


δὲς FOURMIS 
| DANS LES JAMBES 


les bouleversements imposés 
par les Soviétiques. Contraire- 
ment à nombre de « spécis- 
listes » (ceux de la mission 
archéologique française notam- 
ment, qui se déshonorèrent en 
pactisant avec les occupants 
afin d'obtenir quelques miettes 
de désert à fouiller), ils restè- 
rent fidèles à ceux qui les 
avaient δὶ généreusement 
accueillis et ne 86 soucièrent 
pas de négocier avec les bour- 
reaux la suize de leurs carrières. 

Le Guide de l'Afghanistan 
explore donc également en 
détail les mutations récentes et 
foumit le terrible état des lieux 
en 1989, Aux pertes humaines, 
if faut ajouter les déchirures du 
tissu social. l’anéantissement 
de vallées entières, la dévasta- 
tion du patrimoine culturel. 
Entre mille autres exemples : les 
bombardements délibérés des 
mosquées et des tombeaux his- 
toriques de la région de Hérat. 
« Que dire devant cette destruc- 
tion inutile des monuments qui 
n'avaient que le tort de rappeler 
aux Afghans leur histoire glo- 
rieuse, et au monde que le ciili- 
sation de Hérat en Afghanistan 
représentait un épanouissement 
comparable à celui de Florence 
à la même époque ? » 

Voilà bien la fonction pre- 
mière de ce livre : restituer dans 
sa complexité et 858 plénitude 
toute la réalité afghane. 


ANDRÉ VELTER 
k Le Guide de l'Afghanistan, 
par Bernard Dupaigne et Gilles 
Rossignol, La Manufacture. 
380 p., nombreuses ilustra- 
tions, 150 F. 
A signaler la réédition en 
ἃ Champs-Flammarion » de 
l'éxcellent essai de Michael Barry 
consacré à la Résistance afghane 
{du Grand Moghol à l'invasion 
soviétique) : un ouvrage érudit et 
inspiré. 
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SANS VISA 


échecs 


Ne 1358 


DANS LES PAS ὦ 
DE FISCHER 


bridge 


N° 1356 


BERMUDA 
BOWL 1989 


scrabble: 


N° 332 


LE DICTIONNAIRE 
MÉDICAL 


mots 
croisés 


n 585 


μές 
ΣῈ 

ΤῸ 

Ra 

He 

Fo 

HET δ ER puits 
᾿ dun ος 
Med mu MA 
15. ἔξ! Fans 32 OS! (2) RES 
16 1 MODS SR 
Da D) 3S DÉS λέκα (25) 


τ DC) cine 
εἰ les complications (5..., Cd4 ; 6. ç3, 
Fe 5. Ὁ5), il est bien possible que 


4. C5 ne soit pas aussi mala- 
Er qu'on pare ἴδ cie depuis près 
de deux cents ans. 


d} Une idée de Stcinitz, 
qe eg αΝ..... 
de 1892 contre Tchigorine et 


en raïsan de som insuccès jusqu'à ce que 
pad em τὰ σα Lt dorer] 
Open de New-York}, soixante et onze ans 
tard! La suite usuelle consiste en 
. CH3, 64: 10. CES, Fd6 ; 11. f4, 00; 
12. Cs3, De7 : 13.00 
4) 9... FXh3 pri les Noirs de la 
h F, it leurs cases blanches 


11. d3, CdS (σα 11... Fxh3; 12 
Dd7 : 13. EG, Dxh3: Te D Ἢ 
15. Fe2. DIS; 16 Dé, TS; 17. C&4 


ΤἼ FA, Dg4+?: 14. Dxsd CB : 1. h3 
gAgIENL. 


etles Blancs, 
ἢ Eanon 10. 44,641 
Une idée intéressante : la T particie 
pa l batzille sur Paile-R via bé-h4! 
Poutétre est-1 plos simple de contimer 


par CdS et 5? . 
ἃ. Menace 15...ἕ Txh3 suivi de 16, 
étavec ouverture de La diagonale d6-h2. 


i} Les Nos récupéré leur 
D remet 


auraient renoncé à tonte 
attaque sur l'aile-R rester avec une 
mauvaise structure de pions et uu CetaS, 
Si 17... ἐᾷ: 18. dxé4! (et non 
ere Rh8 : 19. ΠΑ ΝΣ 
19. ΧΕΙ, US : 20. ESA :21. F4 
recul du C est, mne erreur. 
17. 6 menaçant 15.., δό est préférable, 
&} Un ἰθε regoupement en vue de 
chasser La T de la colonne h, ce qui per- 
mettrait FXb6. 
1) Ouvrant la diagonale du F et mens- 
anlhT. 
an) Sans craindre 20, Fxg3 à cause 
de 21. fee, Ths : 2) fe* (Fatteque du 
est rendue possible par le retrait du 
, Ce que les Noirs avaient probable- 
ment omis, 


Tx83 ; 17. bxe3, dns τὰ ἐκ 
cnrs 


es pour ZILaquET. 
o} Maïs ce sont les Blancs qui rendent 
Heu volouriers le pion 64 pour obtenér un 
jeu fi actif. Si 22. χε; 23. Fa 
suivi de Fd2 et de Ta-éL. 

Un sacrifice positionne] de pion (ες 
28h DST Da ED Elégance ee 

1} Avec gain de temps, le F-D se déve- 
lope cast quan le Content. 

r} Si 24, Ch7; 25. CXES, Dxés; 
26. ᾿ς Rb7 ; 27. Ἐς3 où 27. TEI et Les 
Noirs sont perdus. 

sl Mevace de tout de suite par 
26. κι μὰ 2 Pc qui fre Ὶ 
réponse des Noï S 


x) Menaçant tranquillement 
1 Ν᾿ TT 


» Ἐκεκαιϑι x Cu 
S 3 5 hxg : 
sb τὸ 


1) Aucune défènse contre l'entrée de 
μ Ὁ, Si 35, GT: 36. Τέδε, ἘΠ, 
37. ΤΙ met οἰ εἰ 35, T7; 36. DÉ6+, 
R7:37.C8+, ἢ 


Solution de l'étude n° 1387, 
RTE 
: Ve εἰ 
a. No Fr DE Tee Pa ee) 
12. 3: 
1 Det RFI 52 ΒαΣ, D595à CE 


A 35 , Rat; 
PRE + : 7. Dxç +, EXÇEH: 
8. Txd3 avec. 


… N° & Ru © ὦ 


cdef g 
BLANCS (6) : Rél, De7, Fi, 
Pa6, ç2. hS. . 
NOIRS (9) 5 Rai. Tes. Fç3, Pe4, 


La Bermuda Bowl, le champion- 
nat du monde open auquel partici- 
pent les huit zones mondiales tous 
les deux ans. 3 vu la victoire des 
Brésiliens sur les Américains, qui 
détenaient le titre mondial depuis 
1976. 


L'équipe française a participé à 
cette compétition grâce à sa 
deuxième place (derrière les Polo- 
mais) au dernier championnat 
d'Europe, et pendant quatre jours 
elle a été brillante, puisqu'elle avait 
pris la rète des éliminatoires en bat- 
tant notamment les Brésiliens. 


Voici {a deuxième donne de 
cette rencontre. x 


Grâce à une erreur de la 
défense, les Français ont gagné un 
contrat de 3SA, qui a chuté à 
l'autre table. Ὰ 


*102 
VRV9 
ÔRS74 
#0763 
V6: . 6D9754 
Ÿ108532 VAT74 
Ÿ A2 CV109 
4842 1108 
$AR3 
VD6 
0653 
Φιαν95 
Aus. : don. E-O νυ. 


6 . 
puis il a joué la Dame de Trèfle du 
mor Ouen sors ene D Ro de 

εἴ, croyant avait 
ΤᾺΣ de Cœur, ila Les le 
3 de Pique pour le 10 et la Dame 


ŒEsL Comment Christian Mari, 


en Sud, @1-il maintenant gagné 
TROIS SANS ATOUT contre 
tonte défense ? 


le. Ainsi il était proba- * 
ble qu'Ouest avait l'As de Carreau. 
Alors, a, l'As de Carrean et 


près 
voir fait le Roi de 
Mari rétus μὰς trois rfi 


éclairer 


avait pris avec l'As de Cœur 
T'entame de Sussel et il avait conti- 


πω Cœur pour la chute. On voit: 


qu'un joueur aussi fameux que. 
Chages, un des joueurs 
du monde dans le jeu de la carte, 


er 


3 contre . 4% passe 
Ξ 5 ‘pas. pese 
Sur «3 ès, Nord απτοῖν pu dre 
«4 », mais efle État certame que 
” pass Ἰὰ et que 
Bat ét de a re à ταῖς 
2e permettrait faire « 
ΓΕ pa de fe 24 
D pr ee en nn GTR 
PIQUES doute tte dés (es Mu 


Au cas où vous n'auriez pas 
trouvé le financement pour aller au 
Zérith voir Guy Bedos, nous vous 
offrons un extrait d'un de ses 
skerch(e)s. le Dictionnaire médi- 
cal (*}). Afin de dépister la 
SACEM. nous avons camouflé cer- 
tains mots du texte : ce sera un jeu 
pour vous de les décoder. 


« Voilà que ma fille Lolotte nous 
fait des boutons, ou plutôt des 
bubons. Si c'étaient des fruits, ça 
serait plus proche de la cerise 46 
de la EILLMRTY (je suis BCEFI- 
JOT). Le dermatologue l'ACELS- 
TUU de partout. De temps en 
temps, il se DEENORTU, j'ai cru 
qu'il allait Jui BEEGRR dessus : ἢ 
n'est pas très ACDOTUS, le type. 


Au revoir docteur, merci, com- 
bien je vous dois? — Voyez mon 
assistante, vingt sacs ! 


Pour le diagnostic, il faut qu'il 
réfléchisse. mais il sait ce que ce 
n'est pas: Ce n'est pas un 
BEEHMRTY, qui est plutôt 


EEFIRSS, et elle, elle en ἃ par- 


tout, cette dépoütante.. Ce n'est 


t de notre - me AËE- 

ORST AEJILPR ELNPR- 
TUU(E) BEEGINN... 

J'ai regardé dans le dico, c'est an 
éiat de la peau plus qu'une male- 
die. C’est pour ça que Ça ne se soi- 
gne pas. 

Evolution : peut subir me accen- 
tuation des signes lors de la 
BEEPRTU. 


mettra une annonce dans les sta- 
tions thermales: y'aura bien un 


ACEEMZ de passage qui sera 
intéressé. À cet à c'est bien 
connu, ça les démange, les petits 


bougres ».… {Solutions en fin 
d'article. } 

* Ce sketch est extrait de Petites 
drôleries et autres méchancetés 


sans importance, Le Seuil, 59 F. 
MICHEL CHARLEMAGNE 


MJC, Jeu. 20 h 15, 
sam, 14h 15. 


le tige suivant. Sur la grille, 


les rangées horizomsies sont 


Horizontaiement 


1. Moins vulgaires que leurs cousines 
en caleçon. — {L Souvent, on les tax, 
sinon que de bruit elles font! Fit venir. 
— ΠῚ. Mis solidement en place. Parfois 
sans capitaine. — IV. Dans le poème. 
On le reconnaît pour l'homme fort — 
V. Direction. Se dit poliment chez je 
voisin. Plutôt que cachés, on les pré- 
fre brillants. — VI. C’est dire un non 
Energique. Dans le poème. Note inver- 
sée. — VIL C'est amorti N'a rien 
d'amorti — ΤΙ, Un peu vite. Cor- 
dage. N'a plus ses parenthèses, — 
EX Vous fera du bien. Fis du bien — 
Χ Font L fin 


Verticalament 
1. Mieux vaut s'entendre avec lui. — 


2 l'is s'occupent de vous, vous 
devenez raisonnables. — 3. Voyez 


V . 


1. Incomprise. — 2 Rouleau En — 
3. Romeur. Mor = 4. Emu, Suçoir. — 
5. Selle. Hure. — 6. Pneu. Pal -- 7. Oe. 
Serpale. — 8. Pitié. IL — 9. Siarueront. 
— 10. Arraisonne, — 1L Bains. Ndeu. 
— 12. Liai, Unies. — 13. Essénienne. 


FRANÇOIS DORLET 


anacroisés 


| N°587 


Horizontalement 
1. ACEEIMNP. — 2 AD) 
(13). - 3. EÉEHIRST (+3). 
4. ACEGNORU. — 5. AAAEGIEX. 
6. CEEUMRU. - 7. EEGNRITU. 
8. DEEFIRSZ. — 9. EEFINRTU (++). 


16. 
C1). 18 L 
Ὅν à 


19. (»}). = 20. AAC ᾿ 
GHOU. -- 21. FINOTUU. - 
2. 23. AEGIMNOS 


ACEIMNU. - 
(+1). - 24. ACCÉELM. -- 25. EEIM- 
NOPY. -- 26. ACEEIPR (+3). - 
27. CENORRS. — 28. BEEGINSU. — 
29. ACDEORT (+1). — 30. IILM- 
NORT. -- 31. AAIOPSV.— 32 DEEEE 


SOLUTION DU N° 585 
1.MACANEEN. -- 2 OBERENT 
(BÉERONT). — 3. ECLUSE 


ul 


ἢ! 


gr 
Î 


Τὶ 


Ἧ 
En TA 


ἢ 


F 1: {π 
Hi | 


30. 

— 31. AIGUILLE, — 32. EMETINE, 

vomitif, — 33. ONEREUX. — 

ὃς, EMONION. ὦ VES 
. EMOTION. — 36. 

SLEVAS LAVEES Ÿ RS 


ἘΠῚ νὰ 


ἡναμν tOe SE Br τσ, τὸ 


n£e le 25 octobre 1989, ἃ 11heures 
5, cos du Cerf-Volant, | 
33210 Langon. Ἢ 


“ = Fatiba 


‘annoncer le ra à 
Dies, le 30 octobre 1989, À 1988. ἃ Neutre 


Seine, dans κα quatre ἴοι treizième 


ont le joie d'annoncer [2 maissance de année, du 


. Joët, . 
126 novembre 1989, AParisl&. 
— Michel et Valérie 


Û ont I joie d'emnoncer δὰ naissance de 


Lazare, 
s'associe au deuil de La farnille du 


du'cercle Bernard-Lazare. 
Les οἱ ic 2uront lien, à se 
demande, " 
Le MAPAM ΓΕῚ τερεό- 
santé par πρὸ importante dégats 
{Le Monde du jeudi 9 novembre.) 


1 ji Pi ἡ Rs ris 
(55) δὰ Pas-de-Calan, est décédé, 
mardi 7 novembre, à Saint-Por- 


10 novembre). 


= 


fs 
. 


De 1973 à:1981, Lucien 8 
été membre de Γ᾽ du 
de et de: l'Assemblée . de 


ἢ 


or ‘occidentale 


GE 
LL 
Π 


-Xavier Serafino, ancien maire de 
Bonifacio (Corse-du-Sud). ancien 
conseiller est 
décédé, mardi 7 ne DM 
seille {le Monde du 10 novembre). 

UNE le 8 novembre qu à Bonifa- 
pr eq due) chirurgien 
la faculté de médecine de de Mare, 


Maire de Banifaco de 1977 à 1989, | 
Élections 


1 nie PS 


Sont publiés au Journal officiel "ἢ 


du jeudi} 9 novembre 1989 : 
UN DÉCRET 


é N° 89815 du 2 novembre cier 


UNE CIRCULAIRE ᾿ 
e Du 2 octobre 1989 portant 
de la ls circulaire du 


Bernhard BEUMENKRANZ, 4 


au mom des Ë 


{Bonches-du-Rhône) 
lo agro 


sur-Ternoise {le Monde du |: δὰ 


ΝΘ le 2 ἀδεξαῖτο 1914 ἃ Saire- " vont dans 
= Le 


. Île Grand Prix de la francophonie à 


cüaste Pierre du BOUZET, 
croix de guerre 1914-1918, 


médaillé militaire. 
La SE monie religieuse a eu lies le 
l'église Saint-Jean-Baptiste de Ge 


21. avemme du Parc-de-Saim-James, 
92200 Nevilly-sur Seine. 


et enfants, ne 
Edith et Cécile Bernardin, 
ont la doaleur de faire part du décès de 
. M. Henri A 
pe 19141918, Ὁ 
: croix 191 
Te ane 106 1918. 


.----.--- .-  ὁρφρ... 
._ - Le 28 octobre, à Ceyreste 


), nous quittait 
gs τ ΕΡΙΒΟΥΝ de 
τι D due : 

3 τ ῖ ἢ 
dela tomes ΑΣΩΡ, 


famille, 
Ses anis, 


la peine. 
_ Daniel Kart, 

Le Jean- »-Emmannel et Nicolas 

SE a esse 
- doctenr Thérèse EURTZ, 


ROSE SRE CN es # 


RE Las ie ie 
4, avoue d'Alsace, 
. 67000 Strasbourg. . 


L'Académie française vient 
d'enregistrer la candidature de 
l'écrivain et journaliste Jean (88 
au fauteuil d'Edgar Faure, décédé 
15:30 mars 1988. Le scénariste et 
auteur. de chansons . Jean-Loup 


Ἴ Ἀπ. cours de sa séance du jeudi 
9 novembre, l'Académie a attribué 


l'écrivain scientifique canadien 
Hubert Reeves. Σ 


LEGION D'HONNEUR 
Ministère de la défense 
Est Gevé à ἴα dignits de grand off 


Cr memg 
: Jean 


ss. Le Monde @ Samedi 1 


AGENDA 


13 2ovembre, à 10h 30. 


TZ Commercy. Rsanane Paris, 
Mer 


Me Paul Leichtmann. 
Le docteur et Me Georges-Aimery 
Leichtmann 


σαὶ le douleur de Tabre part du décès du 
doctezr Paul LEICHFMANN, 


survenu k 4 novembre 1989, à Ras- 
nana (Israël). 


L'inbemation 4 eu lieu le 6 novem- 
bre,à Rasnans. . 


la rédaction de ce magariné, dont ἃ devient 


u Strasbonrg. [5 chef de service. Jacques Oliver s'était par- 


{ touférement dans iss erücies 
pres Ϊ ÉTAT RU οἱ Pie laine] 
Véronique et Michel — MorJesn-Pierrre Vincent, 
Vincent, Valérie, Thomas, Antoine, | sonépouse, 
in, Benjamin, = Cheriotte, Claire-Marie et Louis 
Levy, Laura Donne, Ι Henri Vincent, 
its-enfants arrière-petit. | ses enfants, 
Lou # M Georges Vincent, 
sa mère. 
rod a de ip | Med Ἂ 
et sou beau-père, 
M Remé LEVY, À Soie Cr εἰ M Hecri de Laulanic de 
Palette Shen. roix 
Ν _ ει jee er : 
ἡ : MeM= averzac 
ss dans sa quatreringtécplième | jé enfants, 


| M. Charies de Boissac, 
M. εἰ M= Antoine Duchesne 


ses belles-sœurs, beeux-frères, neveux, 


| nièces, 
Nous à votre souvenir La E 
αι rappelons ou = toute 58 famille, 
1 ont L: profonde douleur de faire part du 
docteur René LEVY, décès accidentel de 
déc£dé en 1972. ; 
M. Jean-Pierre 
Cet avis tient lieu de faire-part VINCENT: 
- M Axel Ganz, survenu le 31 octobre 1989, à l'âge de 
M. Robert Fiess, ; ᾿ ᾿ 
ἐγ re Gi: Quarame-cing ans 


Les obsèques avant eu lieu dans la 
Flus stricte intimité, une cérémonie 
religieuse à son intention sera célébrée 
le mercredi 1.5 novembre. à 9 heures. 
ea l'église Saim-François-de-Sales, 15- 
î 


Presse, 
ont la tristesse et le regret de faire pari 


' 
ὦ Ϊ 
Magarme 
Et fes collaborateurs de. Prisma | 
ἐ 
Ϊ 
du décès de | 


Jacques (Jaime) OLIVER, | rue Ampère, Paris 1 7 
survenu le 1= novembre 1989, à l'âge | Ni fleurs ni couronnes. 
de soixamte et un ans. ῃ 
᾿ 1 ὅ,πια Daubigny, 
. Ses amis seront présents à l'incinéra- | 75017 Paris. 
tion, qui aura lien le mercredi 
15 novembre, ἃ 8 h 30, au crémetarium 
du Père-Lechaise. Pr abonnés. pinérician d'une 
« éducrion sur les tnsertions du 
Jacques Over α com | À “Carner du Monde -, sont priés de 
ΓΕ ας πε ΤΣ du poid ones 
lernieres les Pour LIL 
Se brasse. pus l'Agence Frans | À Gr gualue Free 


1 novembre 1989 23 


— Les associés 
Et les collsbarateurs de Frinauit 
Fiduciaire 
ont la douleur de faire pari du décès 
brutal de ἢ 
M. Jean-Pierre VINCENT, 
associé, 


survenu accidentellement Le 3{ octobre 
1989. 


Une cérémonie religieuse à son 
intention sera cél le mercredi 
15 novembre, à 9 heures, cn l'église 
Seint-François-de-Sales, 15-17, me 
Ampère, Paris- 17e. 


Ni fleurs ni couronnes. 


8, rue Bellini, 
75116 Paris. 


— Mr Jean Rey, 


son épouse, 
Danièle et Michel (*) Pomey, 
Paul Rey, 
Odile 


Rey, 
Geneviève et Jacques Guillen, 
ses enfants, 
Leurs enfants, petits-enfants et 
arrière-petits-enfants, 
ont la douleur de faire part du décès du 


colonel du Génie (ER) 
Jean REY. 
ancien élève de l'Ecole polyicchnique, 
ancien directeur 
de l'Ecole « Chez soi », 
directeur honoraire 
de la Revue de mérrologie, 
chevalier de la Légion d' 

survenu le 17 octobre 1989, à l'âge de 
quatre-vingt-six ans. 


Les obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité familiale. 


Une messe sera célébrée ἃ son inten- 
tion le mardi 14 novembre. à 18 heures, 
en l'église Notre-Deme-de-Gräce de 
Passy (ancienne église), 10, rue de 
l'Annonciation, Paris-] 6, 


102, rue de la Tour, 
75116 Paris, 


CERTAINS HOMMES DE COMMUNICATION 


SERONT TOUJOURS 


ΕΝ AVANCE D'UNE DÉFINITION 


MEDIAPOLITAIN, AINE adj. εἰ nom. 
De Médiapolis (voir historique: Médiactif, 
ΟἼν, O'Space) - Mythologie. Membre du: 
peuple fabuleux qui créa Médiapolis en 
1989 apr. J-C. Nés des départements 
média d'agence ( H.D.M., Y&R, ECOM. ), 
les médiapolitains furent réellement les 
premiers grands agents-conseil d'achat 
média européens. Leur réputation de 
puissance et de sophistication amena 
EUROCOM,Y&R et DENTSU, les trois 
géants de la communication mondiale 
de l’époque, à devenir leurs actionnaires. 
Connus pour leur caractère humain et 
passionné, ils sont à l'origine de 
l'expression: *“ Une passion de 
médiapolitain. ” ‘ 

Premier président de Médiapolis, Michel 
Grandjean est l'auteur de la célèbre 
formule: “ 11 n'y a pas de 5015 média. " 


CAN 


MEDIAPOLIS 
LA PASSION DES MÉDIAS 


Médiapolitain à contacter : Gérard Martinot au (1) 42.04.03.31 


Médiapolis, agence-conseil en achat média, 25-27 rue Parmentier, 92818 Puteaux 


24 
Le Monde Φ Samedi 11 novembre 1989 ce 


éLOLTION 


[{Π {Π| 50 τ ᾿ ES. 


au sommaire du n°11 


L'ALMANACH DE 1789 : 


ὁ Politique : la sortie du pro 
municipalités et celle des 


ΠῚ] , | 
γόνΟ  {Π01] ᾿ | 
NN RS || Ré: L récit emands, Américains 
al {ππ||ὺ PEAR 
d'œuvres légères au jo E 
Camille Desmoulins, l'intel- 


lectuel en politique, 
Malouet. 


LE JOURNAL DES . 


© La liberté religi 

l'Etat absolutiste, le catholicisrne est-il devenu 

une religion comme les autres ? La 

tion civile du clergé, par François Furet. La ᾿ 

déchristianisation de l'an: 11, par. Michel 

Vovelle. image et réalité dé ce que l'on a 
lutionnaire », par Mona 


Ozouf. L'homme 
Etienne, un des rares pasteurs protestants à 
chet. Quelle est 


la position actuelle 

de l'homme? Un entretien entre François . 
Furet et Jean-Marie Lustiger tente d'y répon- ᾿ 
dre en centrant le débat sur la question des Ὁ 


LAGAZETTE 
DU BICENTENAIRE : 


La commémoration de Valmy en images . 
et en questions. La découverte d’une pein- : 
ture politique à l'ombre du grand maître 
David, à Montauban. .La deuxième 


chronique-bilan de la commémoration, 


naire à Paris et en province. 


| NOVEMBRE 1989 


30 F — Mensuel. je 


EN VENTE CHEZ VOTRE MAR 
NN VENTE CHEZ VOTRE MARCHAI | | 
RE MARCHAND DE JOURNaT 
E JOURNAUX 


Louvet. Φ Portraits : | 
Panckoucke, Talma,. 


DROITS DE L'HOMME: 
. Comment, de fées τὸ ᾿ | 


appelé « religion révo 
du. thème: Rabaut Saint- : 


l'Assemblée, par Marcel Gau 
de l'Eglise sur les droits . 


et les rendez-vous d'automne du Bicente- ὁ 


CINÉMA | 


AGENDA 


VENDREDI 10 NOVEMBRE 
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Rte tn \ 


42-38-83-93) ;: 
Opéra, 9. 447-42-58-31) :: 
Fauvette Bis, 13» (43-31-60-74) ; Aer 
mont Alfsia, 14° (43-27-8450) ; 
Montparnsste, 145 Pratt pl 
UGC Convention, 155 [45-74-93-40) ; 
Pathé Clichy, 18° (45-22-4801) . 
“ALICE  {Tchécoslovaquie-Suisse- 
élemegne- Grande-Bretagne, vf.) : 
Forum Orient (42-33- 


L'ARME FATALE 2 (A, wo): UGC 
Normandie, 3 
28, 18 (46.06-.3607] 


mont Ambassade, 
Cooe V, 8' (45-62-41-45) ; UGC Lyon 
Bastile, 12° (43-43-01-59) ; Fauvette, 
1% 1 49312688): coma ‘Alésie, 


-(Fr-Bei): UGC Mgr 

La 

BAGDAD CAFÉ (A. vo): tes 
ΘΒ 45.62.45 76. Τὸ 
Ἐξ ENS ne MS USE | 
80-251. : Ϊ 
BAPTÈME Fr: Lucermaie, 85 (45-44- 
57-84]; Gaumont Ambassade, 8° (43- 


δ9.1 9.08). 

BATMAN {A ν. wo: V, 8" (45- 
62-41-46) ; νι. : Γ βνοσν δὲ pres 
41.46); Holpwood Boulevard, 9» (47= 
70-10-41): UGC Gobsiins, La 
(43-36-2344) ; Les Montpamos, 1 


278237: Grand Pavois, 
15 ὧδ᾽ 


48-601: Gaumont Pamosse, 145 (43 


CREN DE FLIC (A. vf): La Nouvelle 
Maxévile, 9° 147-70-72-88]. . 

CINÉMA PARADISO (Fr.K., vo.) : 
Gaumont Les Halles, 1° 140-28-12-12) ; : 


(43-43-04-57); Pathé Montparnasse, 
14» (43-20-12-06) ; Pathé Clichy, 18. 
(45-22-48-01). . 


Rotonde, & (45-74-9494); Saint- 
Lazere-Pasquier, 85 (45-87-3543) : 
UGC. Risritz, 8» (45-82-28-40) : UGC 
Opéra, 3 (45-74-95-40) ; UGC Lyon 
“Béstille..12° (43-43-01-59j : UGC Gobe- |. 
‘13 (43-36-29-44); Mistral, 145 
{46-39-52-43) ; UGC. Convention, 1855 
445-74-83-40) ; Le Gamberta, 20" (46- 
36-10-96). ᾿᾿ ᾿ 

COMÉDIE D'ÉTÉ Fr.) : Ep£e de Bois, 5 
(43-37-57-47). 

LE CUISINIER. LE. VOLEUR, SA 

. FEMME ET SON AMANT (5) (Fr.-Brit.. 
v.o:}: Geumont Les Halles, 1“ (40-26- 
12-12}; Gaumont. Opéra, 2" (47-42- 
60-33); 14 Juillet Odéon, 67 (43-25- 
59-93); Le Pagode, 7° (47-05-12-15) : 


Gaumont Champe-Elysées, 8° | 
04-67): La Bastille. «ιν (43-07- 


PARIS EN VISITES. 


SAMEDI 11 NOVEMBRE | 
La Grande Arche ut la Défense». 
11 heures, RER Défense, sortis L. 
(P-Y. ποιοῦ... 
Ἧς Une heure ou Pare-Lichaise >. 
levard de Ménämontant, porte principale 
{V. de Langlade). on 
<L0pér Garmiers, 11 boues, 
d'emtrés (M. Pohyer). 
«Salons du miristbre da la marine ot 
piece Louis-XV », ta 


Concorde 5-87-93). 
Carte d'identité 

«De la place Dauphine su couvent des 
Grands-Aügustins2, 


4h ΕἸ. métro 

ee σι insoïte). 

La Défense, une vile du vingt ot 

unibme scies τα ἢ 30. RER, anis ὃ 
(D. Fleuriot). 


«Notre-Dame, témoin 

des termpliers », 15 houres, sorde métro 
Eh Houller). 

«L'Opéra de Gamier», 15 heures, en 
haut des marches (Tourisme cutrurel). 

«Montmartre, quartier d'artistes 2, 
15 heures, métro Abbesses (C. Merle). 

«La maison de Clemenceau », 

lApproche de . 


da l'Eveogis- : 


artistes, ἡ 

da Montpermasss », 15 heures, 
métro Ven (Conriisaance di αἱ do. 
leurs). 

«Académie française ‘et Instituts, 
18' heures, 23, quai Conti (P.-Y. Jaslet). 
MONUMENTS HISTORIQUES 
.« Promenade dans le e quartier: 

errondissernent 


«Peinture française, de Wattsau à 
David», 10 h 30, devant le Pyramide du 
Louvre (M. Pohyer). 

« Exposition David au Louvre », 
ΤΊ heures, métro Louvre {M.-C. Lasnier). 
«Une heure au Père-Lachaiss 5, 


“« Vieux ἴδον de Ssint-Germain- 
des-Préss, 15 heures, sortie métro 
Saint-Germein-des-Près 


Résurrection du 
passé). 
«Opéra Garniers;- 15 heures, ᾿δῇ 
d'entrée, statue Luïi LArts et casa}. - 


«Cimstièra de Picpus et souvenirs de 
la Terreur», 15 heures, 36, rue de Picpus 
‘ourisme culturel}. τ 


Académie ‘française et », 
15 heures, 23, quai Conti (Ὁ. Merle). 

æSolons du garde-meuble royal en 
rnôti de la Marne», 15 heures, 2, rus 
Royale. Carta d'identité (M Cazes}, 

‘« Evocation du. Temple st Ssinte- 
Eksabeth», 15 heures métro Temple 
- {Approche da l'art). 

- «L'hôtel de Bourbon-Condé », 


15 heures, 12, rus Monsieur (Ὁ, Bou- 


Fr ea ra qu 
Ambassadeurs de 


- l'hôte des 


14 ἢ 30, sortis métro Saint-Paul 
ΙΕ. Bourdais). 


τ xSalons de l'hôtel dela Marine, 
garde-meuble de la couronnes, 


‘ancien 
14 h 30, δ᾽ 2, rue Royale. Carta d'in 
{Ε. Romenni. 


- «L'@e Saim-Louis en automne. Evocs- 
tion de Vokaire. Les amours de La Fon- 
taie», 14h 20, sortie métro Selne-Paul 


Me 
“Frans, 14 h 30, porcs central de la 


des rois de 


L ‘<Colactions de meubles dans l'hôtel 
de Camondo», 15 heures, 63. rue de 
Monceau. 

eL'hôtal de Suïty », 15 heures, 62, rus 


CONFÉRENCES - 


18, rue de Varenne, 14 ἢ 15 : « Maxd- 
Que»; 16 houres : « Venise»: 17 ἢ 30: 
“€ Japon » (Cinérna et civilisation]. 

60, boulevard Lstour-Maubourg, 


62, mue Ssim-Antone, 16 δ 30 : 
«Baroque st classicième en Europa : lat 


- baroque 2-14} eodsté ? Principes et défini- 


Rte ὃ 

Sep 

06-06) ; v.f. : Pathé je 

C 

“COMÉDIE D'AMOUR {Fr.} : Ciné Beaur 
bourg, 3" (42-71-52-36) : Pathé Haute- 
fouille, 85 (46-33-78-38) : UGC 


RE βῆ 
rhents historiques). : 


48-60): Gaumont Parnaess, 14° (43- : 
35-30-40): Gaumont Alésis. 14* 

(43-27-84-50) ; 14 Juillet Beaugrenels, 

18° (45-75-79-79) : vif. : Bretagne, δ᾽ ! 
(42-22-57-97): Geumonr Convenuon, | 
15-148-28-42-271. ! 
DERAIÈRE SORTIE POUR BROOKLYN | 
t°} {AIL, wo.) Ὁ Forum Horizon, 1= (45- | 
08-57-57): UGC Danton, 6° (42-25. | 
10-20): Pathé Marigran-Concorde, 
143-59-92-82); Sept Pemassions, 
(43-20-32-20): vi.: UGC 


185 (46-06-38.07}: vf. : Ϊ 
ἠαὶ, 2" (4742-72-52): UGC Gobehns, : 
13 143-36-23-44L - | 
DO THE RIGHT THING LA. v.o.}: Cino- 1 
ches, 6° (46-32-10-82} ; Granet Pavois, ; 
16° [45-54-28-85}. 
ERK LE VICONG (Bnz, vo): Forum | 
! 
Ϊ 
Ι] 
| 
ἢ 


| Orion Express, 1« (42.33-.42-26) : νή. : 


Pethé Français, 9" (47-70-33-88)} : 
Pathé Montpsrnasss, 14" (43-20- 
12-06). 

ESCLAVES DE NEW YORK (A. v.o.): | 


BABETTE (Den. vo.) τὶ 
Utopia Chempollion, 5 (43-26-84-6E). 
LA FILLE DE QUINZE ANS {Fr.) : Épée , 
de Bois, 5" (43-37-57-47): Gaumont : 
Ambassade, 8° (43-56-18-08). 


David Ward, v.o.: Forum Orient 
Express, 1“ (42-33-42-26): UGC 
Ermitage, 8» (45-63-16-16) ; vf. : 
Rex, 2° (42-38-83-93) : UGC Mom- 
Demesse, 6» (45-74-94-94) : Pars- 
mount Opéra, 9» (47-42-56-31); 
UGC Lyon Bastille, 12° (43-43 


52-43): UGC Convention, 15" 
- 45-74-9340). 

LA LOI CRAMINELLE. (9) Fim amé- 
ticoin de Martin Campbell, νο.: 
Forum Orient 1e (42-33 
42-26) ; 14 Juillet. Odéon, δ" {43 
25-59-83} : George V, 8° (45-62- 
41-46); Sept Parnassiens, 14 
(43-20-32-20) : 14 Juillet Beaugre- 
nelle, 15° (45-75-79-79) ; vf. : 
Pathé Impérial, 2° (47-42-72-52) ; 
Images. 18° (45-22-47-94). 
NOCE BLANCHE. Fim français de 
era Brisseau : Gsumonr 
Les Halles, 1. (40-26-12-12} ; 
Pathé Impérial, 2° {47-42-72-52) : 
Reflet Cage Logos salle Louis- 


5° (43-54-42-34}; Pahé 
Heutafaullle, 6° (46-33-79-38) ; 
Pathé Marignan-Concorde, 8° (43- 
89.92.82}; Les Nation, 12° (43- 
43-04-87) ; 


(43-35-3040): Gaumont Alésia, 
14. (43-27-84-50) : Gaumont 
Convention, 16. (48-28-42-27); 
Pathé Clichy, 18 (45-22-48-01). 


De bn ROUGE. Film fran- 
çais de Jacques Roufñio : ro 
Horizon, 1* 145-08-57-57) ; 


" : La Nouvelle Maxévil 
147-70-72-86) ; Pathé Français, © 
t47-70-33-88) ; UGC Lyon Bastille, 
12 (43-43-01-59) ; Feuvette Bis, 
13 (331-8074): Μ Mistral, 14° 
{45-39-52-43) ; Pathé Montpar- 
14 143-20-12-06): UGC 
14-33-40) 


PAGES ARRACHÉES DU LIVRE 
DE SATAN. Film danois de Carl Th. 
Dreyer : 14 Juillet Pamasse, 6° (43- 
28-58-00). 


UNE SAISON BLANCHE ET 
SÈCHE. Fim américain d'Euzhen 


Palcy, v.o. : Ciné Beaubourg, 3° (42- 
71-52-36) ; UGC Odéon, 6° (42-25- 
10-30) ; UGC Ratonde, 6° (45-74- 
94-94) : UGC Biarritz, 8° 
(45-62-20-40) : 14 Julliet Bastille, 
“11. (43-57-00-81}: Escurial, 13» 
147-07-28-04) ; 14 Juillet Beaugre- 
nelle, 15° (45-75-78-79) : v.f. : 
UGC Monmpeamasse, 6° (45-74- 
9494); UGC Opéra, % (46-74 
95-40) ; Mistral, 
52-43) : images, 
{45-22-47-94). 


LE GRAND BLEU (Fr. v.o.) : UGC Ermi- 
age, 8° (45-63-16-16) ; v.f. : Les Momt- 
Pernce, 14. (43-27-52-37), 

GREAT BALLS OF ARE (A, vo): 
Forum Orient 3, 1° (42-33- 
42-26): 14 Juillet Odéon, δ" (43-25- 
59-83) : George V, 8" (45-62-41:46) ; 
Pathé Merignan-Concords, 8 (43-59- 
92-82) ; La Bastille, 11° US 
48-60] : Sept Parnassiens, 14° (43-20- 
32-20) : v.f.: Pathé Français, 9° 
(47-70-33-88) ; Pathé Momtparnassa, 
14: (48-20-12-08). 

“HAUTE SÉCURITÉ (°) (A, vf): Le 
Nouvelle Maxévills. 9° (47-70-72-86). 
REAVEN (A. v.o.}: Action Ecoles, B' 
{43-25-72-07). 

HISTOIRES D'AMÉRIQUE (Fr.-8el., 
vo): 14 Juillet. Pamesss, 6° {43-26- 


EU 
a 


HIVER 84 Fr. dE Forum Horizon, 15 (45- 
O8-57-57); 2° {42-36-823-93) : 

Gaumont ambassade, 8" (43-69- 
18-08} : Ν, 8° (45-62-4146) ; 

Saint-Lazere-Pasquier, 8" (43-87- 
85-43) : Paramount 9» (47-42- 
56-31): UGC Lyon Bsstikle, 12° (43-43- 
01-69) : Fauverte, 13" (43-31-56-86) : 


Les Montparas, 14" (43-27-52-37) ; 
Gaumont Convention, 15° (48-28- 
42-27); Pothé Clichy, 18» (45-22- 
16801. Le Gambetts, 20" (46-36- 
10-96). 


1 40-30) : 


| (42: 
57-57} : UGC Montparnasse, 6° (65-72 . 
92-94) 


1 WANT TO GO HOME (ξι., v.o.}: 14 


33-79-38): UGC Odéon, 6" (42-25 


Gaumont Ambassade. 6° 


152 {45-75-79-79) : Knopenorems, 15. 
(43. 06.50.50}; UGC δέος, 17° (47- 
48-05-08) : vf. : Rex ILe Grand Rex}, 25 

38-63-93): Bretagne. δ (42-22. 


τ Sunt-Larsre-Pasquier, 8° (43- 
87-35-43); Psremount Opéra. Ge 
{47-42-58-31) ; Les Nation, 12° (43-43- 
04-671 : UGC Lyon Bastille, 12" (43-43. 
01-59}: UGC Gobelins, 13" (43-26 
: Gaumont Alésis, 14° 
{43-27-84-50) : 
15° (48-28-42-27) : Pathé Wepier. τῶν 
(45.22-46-01) ; Le Οδιπιδασιβ, 20" (46- 


? 36-10-56). 


L'INSOUTENABLE LÉGÈRETÉ DE 


ÊTRE LA, v.o.] : Cinoches, 6° (46-33 : 


10-82] 


! MRÉRANS U'UN EMRANT OATÉ : 


(Fr. : George V. 8. {45-62-41-46:. 
J'ÉCRIS 


DANS L'ESPACE (Fr., vol: . 


Le Géode, 19° (46-42-13-13). 
JÉSUS DE MONTRÉAL (Can.} : 
saire, 6° {45-24-57-34). 
JUSQU'AU BOUT DU RÊVE ἰΑ.. v.0.) : 
George V, 8° (45-62-4 1-45). 


Lucsr- 


KICKBOXER {Hong Kong, v.f.}: 
wood Boulevard, 9° (47-70-10-411. 
LES LIAISONS DANGEREUSES (A. 
v.0.) : Les Trois Bolzoc, 8° (45-61- 


: Bienvenüe Montparnasse, 
(45-44-25-02) ; Sam-Lombert, PAS à 


32-91-68]. 

LE MAITRE DE MUSIQUE (Bel. : Lucer- 

naire, 6° (45-44-57-34) ; Grand Pavois. 

15" {45-54-46-85). 

MAN NO RUN (Fr): L'Entreplt, 14° 

(45-43-41-83). 

MEURTRE DANS UN JARDIN 

ANGLAIS (Brir., v.o.] : Ciné Beaubourg, 

3° (42-71-52-38) ; Studio des Ursubnes, 

5° (43-26-19-09). 

MOUNA (Fr.}: Smnt-André-des-Arts |, 

6*{43-26-48-18). 

MYSTERY TRAIN (A. v.o.} : Gaumom 

Les Halles, 1“ (40-26-12-12) ; Les Trois 

Luxembourg, 6° (48-33-97-77); Les 

Trois Balzag. 8* {45-61-10-60). 

INDIEN _(Fr., .v.o.): Ciné 

3» (42-71-52-36) ; UGC 
20-40). 


Biarritz, 8° 


OLD GRINGO (Α., v.f.} : Hollywood Bou- 

levard, 9° (47-70-10-41); Paris Ciné 1, 

10°(47-70-21-71). 

PERMIS DE TUER (Brit, vo): LGC 
20-40) ; Studio 28, 


LE PETIT DIABLE (ἢ. v.o.) : Latine, 4° 
(42-78-47-86) ; Panthéon, 5° (43-54- 


31871: La Nouvel Male, 9» (47- | 


70-72-86) : Grand Pavois, 155 
Saint-Lambert, 155 (45- 


32-91-68). Δ 


LA PETITE VÉRA (Sov., v.o.} : Epée de 
Bois, 5° (43-37-57-47] : Le Triomphe, 8’ 
(45-62-45-76). 

PLUE NOIRE {Jsp.. v.o.): Ciné Beau- 
bourg. 3" (42-71-52-36) ; UGC Mont- 
parnasse, 6* (45-74-94-94) ; UGC 
Odéon, 6° {42 6 10 50) : UGC 
Champs-Etvsées, 8". (45-62-20-40) : 
UGC Opérs, 9" (45-74-95-40) ; 14 Jui- 
let Bastille, 1 1° (43-57-90-81). 
PUNISHER (5) LA.-Austr., ν.ο.} : George 
V, 8 (45-62-41-46) ; v.f. : Rex, 2° (42- 
38-83-93) : UGC Montpernesse, 6° (45- 


47-94). 


L 

21-41-01): Grand Povois, 18 (45-54. 
4885 ᾿ 

RAIN MAN (A. v.o.}: Le Triomphe, 8 
445-62-45-76) ; v.f. : La Nouvelle Maxé- 
ville, 9° (47-70-72-86). 

LA RÉVOLUTION FRANÇAISE : LES 
ANNÉES LUMIÈRE (Fr.): Forum Hori- 
zon, 1° (45-08-57-57} ; Rex, 2° (42-36- 
82-93) : Pathé Hautefeuille, δ" (46-33- 
79-38); Pathé Marignan-Concorde, 85 
(43-59-92-82) : Publicis Chemps- 
Elysées, 8" (47-20-76-23) ; Paramoum 
Opéra, 9" (47-42-56-31); Les Nation, 
12» (43-43-04-67) ; UGC Lyon Bastille, 


27-84-50) ; Miramar. 14° (43-20- 
89-52) ; Sept Parnassiens, 145 
(45. Geurmont Convennon, 


20-32-20) ; 
15+ (48-28-42-27) : Pathé Wopler, 18 
(45-22-46-01]. 


ROUGE VENISE (Fr.-. v.o.) : Epée de . 


Bois, 5*(43-37-57-47). 


60-33) ; à 

22-72-80) : 

{42-25-10-30} ; La Pagode, 7° |47-05- : 
Ambassade, 


UGC Danton, 6" 


12-15) ; Gaumont 8 5 
59-19-08) : Publicis 
(47-20-76-23) : 14 Juillet Bestille, ἽΝ 


{43-57-90-81); Ἐποικίῳ, 13° (47-07- 
28-04} : 14° (43 
35-30-40); Gaumont Alésia, 14" (43- 


ilet Beaugreneila, 
(45-75-78-79) ; UGC Maïlor, 17° (47- 
48-06-05) : Gaumont , 2° 


UGC Gobalirs, 
23-44}; Miremer, 14° as 20-60-52); 
Gaumont Convention, 15" (48-28- 
42-27); images. 18° (45-22-47-94) ; 
Le Gembatts, 20° (46-36-10-B6). 


SUIVEZ CET AVION (Er.): Forum 
‘ Gnent Express, 17 (42-33-42-28); 14 


. Bierrrez, 8e (45-62-20-40) : Pathé Fran- 
Gus. 9" (47-70-33-S8) : Fauvette, 13 
. f43-31-56-851: Pathé Montparnassa, 
* 14i43-20- 12-081. 


THE LAST OF ENGLAND (Brit, v.o.) : 
Acestone, 55.45.33. 86-85). 
ΤΟΙΈΒΑΝΟΕ ἰξτγ." : Forum Onent 
. ἔχϑεβες, 15 (42-33-42-26]. 


| w.0.i: Pathé 

. 59-92-82): vi: 
{43-27-52-371. 
UNE JOURNÉE DE FOUS LA. va): 
Elysées Lncoin, 8 (43-59-3614). 


LA VIE EST UN LONG FLEUVE TRAN- 
QUILLE [Fr.): George V, &° (45-62- 
541-281. 
LA VIE ΕΤ RIEN D'AUTRE (Fr.) : Ciné 
- Beaubourg, 3" (42-71-52-36): UGC 
Canton. 6 (42-25-19-30) ; UGC Mont- 
pamèsse, 6° (45-74-94-941 ; UGC Biar- 
rez. 8e {45-62-20-40) : UGC Opéra, 9» 
1 (45-74-55-40) : UGC Gobelins, 13° (22 
36-23-44); Mistral, 14° 145-39- 
52-43j: UGC Madior, 17° (47-48 
06-05). 


. VILLE ZÉRO ISov., v.o. 
145-46-28-801. 


. WORKING GIRL !A.. v.o.]: UGC Ἐπτω- 
tege. 5*145-63-16-16). 

YAABA (Burkirs-Faso, v.a.l: 14 Juxlet 
Psmesse. 6° 143-26-58-O0) : Cinoches, 
6 146-33-:0-821. 


LES GRANDES REPRISES 


ALLEMAGNE, MÈRE BLAFARDE (All. 
EN GEES Chsmpolbon, 5° 143-28- 


LA BELLE ET LE CLOCHARD (A. v.f.) : 
© 14 Juiller Oréon, 6° 143-25-59-83). 


ret Odéon, δ᾽ (43-25-59-83} : UGC : 


}: Cosmos. 6° : 


1 BRAZIL (Brit. v.0. : Studio Galande, 5+ 

} de3-54-72-71).. 

CHANTONS SOUS LA PLUIE (A. 

| wo.) : Racine Odéon, 6° 143-26-19-681 : 

| Les Trois Belzze, 8e (45-61- 10-60). 

CHERCHEURS D'OR LA. v.o.) : Action 

Rive Gauche. B° (43-29-4440), 

j CRIA CUERVOS [Eso., v.0.) : Latina, 4° 
142-78-47-86) ; Bienvenie Moniper- 

| nanse, 15. 45.44.25. 02}. 
QUATRIÈME VITESSE (A. v.o.) : 
Action Christine, δ. (43-29-11-301, 
L'ESPRIT DE LA RUCHE [Esp. vo.) : 

Utopia Champollion, 5° 143-26-84-65). 

| EVE (A. ν.ο.} : Action Rive Gauche, 5° 

' 

' 

| 

ἱ 

ἢ 

ἢ 

! 

Ι 

| 


(43-29-4440). 


HUSBANDS {A.. v.0.} : Les Trois Luxem 
bourg, 6° (446-33-97-77). 


JOUR DE FÊTE (Fr): Le Chempo - 
Éspece Jacques Tati, 5° (43-5451-60). 

LE JOUR DU VIN ET DES ROSES LA. 
v.0.) : Reflat Logos ἢ, 5° (43-54-42-34). 
LA NLKT DU CHASSEUR {A., v.o.i : Los 
Trois Luxembourg. 6° (46-33-97-771. 


LA PARTY (A. v.0.) : Action Rive Gau- 
che, 5° (43-29-44-401. 

PINK FLOYD THE WALL (Bri.-A., 
v.0.} : Grand Pavois, 15* 145-54-46-85). 


LES RAISINS DE LA COLÈRE (A. 
v.0.) : Refiet Loges Il, 5° (43-54-42-34). 


| SALAAM BOMBAY ! indo-Fr. 0. : 
Les Trois Luxembourg. 6° (46-33- 
97-77). 
! STRANGER THAN PARADISE IA.-AIL.. 
| we): Utopia Champolkon, 5» 143-26- 
| 84-681. 
SUR LES QUAIS LA. v.o.l : 
| Lasembourg. 6° 146-33-97-771. 
1 LES VACANCES DE M. HULOT (Fr. : 
! Le Chempo - Espacs Jacques Tati, 5: 
| (43-54-51-601. 
: LES VOYAGES DE SULLIVAN (A. 
| τὸ δῆς Action Christine, 8° (43-29- 


Les Trois 


. THÉATRE 


l'MERRY (43-57-51-55). o Poèmes : 
8h 30. o Trop, c'est trop : 20 h 30. 

! BOUFFES PARISIENS 142-96-60-24). Si 
jamais ja τὸ pince : 21 h. 

CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78- 
44-45). Et vote. la galère 1...: 21h 
COMÉDIE DE PARIS {42-81-00-11). 
Voltaire‘ Folies : 21 ἢ. 

| COMÉDIE ITALIENNE (43-21-22-22). | 
Les Délices du baiser : 20 ἢ 30. 
COMÉDIE-FRANCAISE 


Sslle Richelieu. © Les Femmes 58- 
vantes : 20 h 30. 

CRYPTE SAINT - AGNÈS (ÉGLISE 
SAINT-EUSTACHE (47-00-19-31) D 
Bérénice : 20 h 30. 

EDGAR (43-20-85-11j. Les Babas- 


dit de faire : 22 ἢ. 
FONTAINE EP NS Concours da 
| circonstances : 21h. 
"LA BRUYÈRE (48-74-76-99). © Ce que 
voit Fox {Fa} : 21 h. 
LE PROLOGUE 515 5 ΡΝ. Si on fai- 
sait le noir juste une minute 7 : 21h. 
LENS FORUM ἜΦΗΝ 
hong] noir. Nous, Théo et Vincent Van 
| h ἴδ. Thés 


Cons ἀρύφοο 


MATHURINS LR PET RTS Les Mys- 
tères du confessionnal : 21 h. 


MATHURINS (PETITS) (42-66-90 00]. 
© Frisette : 18 h 30. 


| de Varsovis : 20 ἢ 45. 
MONTPARNASSE (43-22-77-74). Le 
Secret : 21 h. 

MONTPARNASSE (PETIT) {43-22- 
77-74). Le Journal d'un curé de camps- 
ge:21h. 


TURELLE (45-35-75-23). Buffon côté jer- 
din: 18het18h 

NOUVEAUTÉS (47-70-52-76). Le Grand 
! Standing : 20 ἢ 30. 

ŒUVRE (48-7442-521. Exercices de 
style : 20 h 45. 


20 h 30. 
POCHE-MONTPARNASSE 

| 92-97). Sale L.Pour l'amour de Marie Sa- 

[iet:21h 

' ΒΟΤΙΒΕΝΕ 142-61-44-161. 


βοβεαὺ THÉATRE (42-71-30-20). 
| Dieu qu'il est Tardieu : 18h 30 ὃ 
| L'Echangs : 20 h 30. 
SANT-CEORGES {48-78-83-47). Drôle 
de couple : 20 h 45. 


Fric-Frac : 


SQUARE CARPEAUX (42-62-21-2}}. > 


1 ‘Folies au jardin en 1890 : 20 h 30. 
| THÈATRE DE LA MAIN D'OR {48-05- 


67-89).2> L'Ecums des jours : 21 h. 


: TOURTOUR (48-87-82-48). Journal d'un : 
18h La Voix humane : : 


à loup-garou : 

20 h 30. La Femme rompus : 22 ἢ. 

! TRISTAN-BERNARD (a5-22-08-40). 
Guitry, pièces en un acte : 20 h 30. 


VARÉTÉS 2: 33-09-921. Le Saut du 


Cadres : 20 h 15. Nous on fait οὗ on nous le 


74-94-94] : Images, 18° (45-22- | MUSÉUM NATIONAL D'HISTOIRE NA- | 


l 
| PALAIS ROYAL (42-37- 9.81). Avant : ; 
: (45-48- | 


| LES FESTIVALS 
[πες ISSERMANN , Escueal, 13e (67- 
07-28-04). La Destii de Julerts, mer.. 
ΕΞ jeu. ἃ 12h: l'Ament magnifique, 
jou, sem. mer. à 12h; lo Vallée des 
Ex ΣΙ 20h 30 (en evant- 
20 Pr von - dim. à 12 ἢ. PL : 
PRESSE TE. Le are 
Germain-des-Prés, Salle G. ds Beaure- 


} gard. 6° (42-22-87-23) : le Belle οἱ 
Bête, sam. à 12h, 14h, ocre 18 
20h, 22 ἢ ; les Parents terribles, 
12h, 14h, 16h, 18h, 20h, 22h: 
Baron fantôme, lun. à 12h, 14h, 18h, 
18h, 20h, 22 ἢ ; la Vile Santo Sospir, 
Sang d'un poèts, mar. ἃ “125, ἴδῃ, - 

16 ἢ, 18 π, 20, 22}. . 


Ant 


ROCK 
LA CIGALE (42-23-38-00). Gong, 20 h, 
ven. 
CITY ROCK (43-59-52-081. 
LOOK DE PARIS 22 h 30, 


Car- | GBUS (47-00-78-881. Heroics. 23 h. 


Etre (47-42-25-49). Berurier noir, 
1 . 

UTOPIA JAZZ CLUB (43-22-79-68). 
Ducky Smocton, 1 h, ven. 


—— 


MO TOO Mme rar THEATRE HEBERTOT 
MRCHODÈRE 147-42-95-291. Me cousine | DES vie que je t'ai donnée" 
-MARIA CASARES 


Mise en scène." 
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PHILATÉLIE 


La Poste metira en vente géné- 
rale le lundi 20 novembre un tim- 
bre à surtaxe en faveur de La Croix- 
Rouge à 2.20 F + 0.60 F, 
disponible à l'unité ainsi qu'en car- 
nets de dix timbres. célébrant la 
soierie de Lyon. > 

Traditionnellement France, 
les surtaxes des timbres-poste sont 
depuis toujours reservées à la 
Croix-Rouge. Les timbres spéciale- 
ment dédiés ἃ cet organisme sont 
apparus de façon systématique en 
1950. Ce n'est qu'à partir de 1952 
qu'ils sont offerts au public à 
l'unité ou conditionnés en carnets. 


= 

= 

= 
ext 
ΞΞ 
Ξ ἘΠῚ 
ΓΞ 
ΞΕ 
Ξ 
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Le timbre, au format vertical 30 
x 35.75 mm, dessiné par Pierrette 
Lambert, est imprimé en héliogra- 
vure 9 feuilles de trente et en car- 
nets de dix (vendus 28 F). 

© Vente anticipée à Lyon 
(Rhône), les samedi 18 et diman- 


VIE PRATIQUE 


11 novembre : les services ouverts ou fermés 


PRESSE : les quotidiens parais- 
sent normalement le samedi 
11 novembre. 


BANQUES : les banques seront 
fermées le 11 novembre. 

POSTES : pas de distribution de 
courrier à domicile. Les bureaux 

‘ de poste seront fermés, sauf ceux 
assurant le service des dimanches 
et jours fériés. 

SNCF : service réduit des 
dimanches et jours fériés sur les 
lignes de banlieue. 

RATP : service réduit des 
dimanches et jours fériés. 

GRANDS MAGASINS : 
fermés le 11 novembre à l'excep- 
tion de la Samaritaine. 

ASSURANCE-MALADIE : les 
centres de la région parisienne 
seront fermés du vendredi 
10 novembre, à 17 heures, au 
mardi 14 novembre, aux heures 
babituelles. ἢ 

ALLOCATIONS FAMI- 
LIALES : les services d'accueil du 
siège et les unités de gestion de La 
région parisienne seront fermés le 
samedi }1 novembre. 


Edité par ia SARL Le Monde 


Durée de Ia société : 
cent ans à Compter du 
10 décembre 1944. 


Capital social : 
620 000 F 


Principenx associés de ln Société : 
᾿ Société civile 
« Les Rédacteurs du Afonde», 
Société 
des lecteurs du Mode, 
Le Monde-Entreprises, 
MM. André Fontaine, 
et Hubert Beuve-Méry, 


Commis itairo des j 
spaces n°57 437 
[ISSN : 039$ - 2037 

sur les microïires 
etindex du Monde au (1) 42-47-59-61. 


Croix-Rouge : la soierie de Lyon 


Le Monde 


Reproduction interdite de iout article, 
sauf accord avec l'administration 


che 19 novembre, de 9 heures à 


18 heures. au bureau de poste tem- 
poraire « premier jour » otyert au 
Musée historique des tissus de 
Lyon, 34, rue de la Charité, dans le 
2 arrondissement : le 18 novem- 
bre, de 8 heures à 12 heures, au 
bureau de poste de Lyon RP (boîte 
aux lettres spéciales). Les oblitéra- 
tions seront réalisées à l'encre 
rouge. 

Φ Vente anticipée à Washington 
(Etats-Unis), les 18 et 19 novem- 
bre, au stand du service philatéli- 
que de la Poste de France présente 
à l'exposition internationale Worid 


© Stamp Expo 89 {entrée New York 


Avenue Jith Street, Convention 
Center de Washington). Oblitéra- 
tion sans mention « premier jour >. 
Ces deux oblitérations pourront 
être obtenues par 

as ὡς 63 su Douai, 
temporaires, , rue 

75436 Paris cedex 09. 

Souvenirs phiatéliques : cartes- 
ne qe OR Ὁ» F + 
. encart + au 
Le comité de la Croix Rouge pal 
gaise, 61, rue de Créqui, 69006 

Lyon (Tél. : 78-93-80-70). 


Tél : (1) 42-47-99-08. 


CAISSE NATIONALE 
D'ASSURANCE-VIEILLESSE - 
DES TRAVAILLEURS SALA- 

: les centres d'information de 
Paris et de la région parisienne 
seront fermés je 11 novembre. 

HOTEL NATIONAL DES 
INVALIDES : les musées (armée, 
dôme royal) et l’église Saint-Louis 


.seront ouverts de 10 heures à 


17 heures le 11 novembre. Des 
films pris pendant les combats de 
1914-1918 seront projetés en per- 
manence, dès l'ouverture, au 
cinéma du Musée de l'armée. 
MUSÉES : A Paris le Musée du 
Louvre sera fermé. Seront ouverts. 
le Musée d'Orsay, les expositions 
« Archéologie de la France et 
« Eros grec, amour des dieux et des 
hommes » au Grand Palais, la Cité 
des sciences et de l'industrie à 
La Villette (de 10 heures à 
18 heures), le Palais de la décou- 
verte. Pour les autres musées, il est 
préférable de se renseigner. 


En Ile-de-France seront ouverts 
le château de Chantilly. le Musée 
de l'air et de l'espace au Bourget. 


Le Monde 


TÉLÉMATIQUE 
Composez 36-15 - Tapez LEMONDE 
οὐ 36-15 - Tapez LM 


£..ree de Mouttessuy, 75007 PARIS 
T4 : (1) 45-55-91-82 où 45-55-91-71 
Télex MONDPUB 206 136 F 


7. RUE DES ITALIENS, 
75427 PARIS CEDEX 09 


Φ Seconde partie du 
programme  philatélique 
1990. — La seconde partie du 

pour 


et commémoratifs enfin : Mau- 
rice Genevoix (1890-1980), 
Jean Guéhenno (1890-1978), 


Brun, philatéliste parmi les 
mieux informés de France 
(tél. : 


du 22 juillet). Le nom du vain- 
queur est tenu sec78t, maïs Ce 
serait son premier timbre. Res- 
teraient donc en course, 
F. Bernal, Louis Briat, Cyril de 
la Patellière et Jean-Claude 
Mathiss. Le nouveau timbre ne 
sera pas mis en service à 
l'occasion du prochain change- 


ment de tarifs, le 1” janvier 
1990. H faut donc s'attendre à 
voir des timbres alphabétiques 
— on en est à la lettre C — 
rouge et vert vendus 2,30 F et 
2.10 F à l'ancien modèle, le 


cinquième 

et 12 novembre avec une 

exposition à la mairie de Wed- 
= hiletélh 


ding 

15 F + port: M. Peypelut, 
SP 69 120/B Poste aux 
armées). 

« Cartophitatélia Ill» se 

déroulera le dimanche 
12 novembre dans la grande 
salle des ès, place du 
14-Juillet à Mufhouse (Haut- 
Rhin). Le prix d'entrée donne 
droit à une carte postale (ren- 
seignements : Albert Fillinger, 
tél. : 89-42-73-86). 
L'Union des philatélistes 
des PTT-Aquitaine organise du 
11 au 14 novembre une expo- 
sition dans la salle des exposi- 
tions de l’ancienne poste, 
13, rue du Palais-Gallien à 
Bordeaux, commémorant le 
vote de la loi instituant les 
municipalités par l'Assemblée 
nationale le 12 novembre 
1789, avec bureau de poste 
temporaire le 12 (renseigne- 
ments, souvenirs philatéli- 
ques : UP-PTT Aquitaine, 
ΒΡ 33006 Bordeaux Cedex. 
Tél. : Michel Bablot, 56-90- 
52-42). 


CAMPUS 


Suivra, Mardi, avec une série de conférences sur le management per 
des universitaires angiais, allemands, espagnols et néerlandais. 


ques de Bruxelles traitera, jeudi 16 novembre, des « Influences de 
la révolution française sur les structures économiques des pays voi- 
Sins ». La semaine s'achèvera par des visites d'entreprises pour les 


étudiants 
> Renseïgnements : Service 
Valenciennes. Tél. : 27 42 41 00, 


1789 et lé droit économique » à 
l'Opéra-Bastille, du 16 au 


-"--οΠ7΄;ἡ-.-------ὁ ὁ ou ec vu .Ὶ 


᾿ 
οἷ 


des relations intemnationsles de l'université da 


quieu 3, 1346 Louvain-le-Neuve, 
Belgique. Tél : 32 10 47 39 70 ; ou 

8. Gralon, 68, boulevard 
de Courcelles, 76017 Paris. 
Tél : 47 66 01 05 


Narisme et génocide 

« Afin de perpétuer le 
mémoire parmi les jeunes géné- 
rations », les éditions Nathan 


BULLETIN 


D'ABONNEMENT 


ξ 


ξ 


MÉTÉOROLOGIE . . 
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températures minimeles seront 
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daté 
peut voir μι Β Ne pas manger num 


22.40 Les années 


14.30 Série 

Ὁ Une promenade on for$t. 
16.00 La Une est à vous lauite). 
16.05 Tiercé à Saint-Cloud. 
16.15 La Une est ὃ vous (πο). 
17.30 Trente mätions d'amis. 
18.10 Série: 

Les professionnels. : 
19.00 Série: Marc et Sophie. 
19.30 Jeu: 

La roues de [5 fortune. 


1530 te La ΟΣ est In οὶ: Ν 
19.30 Jeu :  Dessinez c'en 

‘gegnë 1 ᾿ 
20.00 Journal at Météo. 


ACCORDEON et TT 
Carte blanche à YVETTE HORNER 
À partir du 1" décembre 
6 concerts 


RADIO-TÉLÉVISION 


Complets ἀξ radio et de télévisies sont publiés chaque semaine dans notre dé some 
Signification des dns Ἐν Monte rates à Pin d bte + 


des symboles: » Signalé ὅκῃ 
" Οὐμεξ ἀ σαντα on classique. 


‘LAS 


19.00 Le 19-20 de l'information. 
19.50 Dessin animé : Kimboo. 
20.05 Jeux:Laclesss. "- 


20.30 Le ge code mr 
des Champs-Elysées) : 


My Poèmes pour Mi, pour 
soprano et rchestre : Les 
cffrandes 


| Samedi Ἢ novembre 


0.00 Journal de minuit. 
M6. 


"1440 Série.: Laramie. 


15.30 Série : 1 Ἔο fantastique. 


19.25 Magezine : Turbo. 
19.54 als 


par l'Orchestre phäharmonique 
et le chœur de l'Opéra de Mont- 


Dimanche 12 novembre 


F1 


10.10 Hit NRJ-TF1. 


0.10 Journal st Météo. 


13.30 Forum RMC-FR 3, 

14.30 Expression directe. 
CFTC, PS. 

14.50 Magazine : Sports loisirs, 
Tennis de table : Championnat 
d'Europe ce supardiviéion 
(France-Yougosieve) ; Super- 
cross moto : Finales du Cham 
pionmu de Francs ; Short track : 
Grend Prix intemarione! de Gre- 
soble : Concours complet 
d'équrerion : Le bon d'Angers : 
qe ee Covpe d'Europe 

des vainqueurs de coupes ASsy 


0.20 MI musique. 
Misse Sancta Caecilie, da 
Haydn, pur l da ls 

Ἢ Rundfunk. 


CANAL PLUS 


8.25 Cabou cadin. 
9.05 Cinéma : Mon ami 


15.45 Sport : 


Handhall. 
Match retour de 18 Coupe 


© 18.00 Cinéma : 


dempin Jack rs LL] 
Fim américain de Penny Mr- 
shall (1986). 
En clair jusqu'à 20.35. 


19.40 Flash d'informations. 
19.45 Dessins animés : 


Sport : Les jeux du siècle. 
D 3 pape e monde 

{match pour troisième 
ace, fe RFA : Escri 
Finale des Jeux chmpiques 
1984. 


LAS 


.---- - -.--.- - - 
10.00 Variétés : Perfecto (rciff.}. 


10.30 Série : L'homme 


LE WEEK-END D'UN CHINEUR 


- ILE-DE-FRANCE 
Samedi 11 novembre 
Chartres, 10h et 14 h : jouets en 
es che de ln Nogent-le- 
Retrou, 1 mobilier, objets 
d'art: Boni, 14 B 13e tableaux, 

mobilier. 
Dimanche 12 novembre : Char- 

tres, 10 ἃ. 14 h et 20 ἢ : jouets en 

tôle, chemins de fer ; Coulommiers, 


objets d'art: Rambouillet, 14h 30: 
tableaux et sculptures modernes ; 
Vernon. 14h 30 : : tableaux 
modernes. 


PLUS LOIN 
Samedi 11 novembre 
Avranches, 14 ἢ : tableaux, 
mobilier: Le Touquet, 17 h 30 : 
automobiles de ige: Marseille 
(Castellane), 14 h 30 : argenterie, 
mobilier; Mayenne, 14 h : grands 
vins, alcools. 
Dimanche 12 novembre 
Avranches, 14 ἢ : tableaux, 
mobilier ; Bayeux, 14h 15 : Atelier 
Hardy: Bourg-en-Bresse, 14 h 30: 
mobilier, objets d'art; Chälons-sur- 


Dinan : 14 h 30 : mobilier, 


18.00 Série : Riptide. 

78.50 Journal images. 

19.00 Sorie : Supercoptar. 

20.00 Journal. 

20.30 Divertissement : 
Drôles d'histoires. 

20.40 Cinéma : Terminator. δ 
Film américain de James Came 


Lance. 
22.40 Magazine : Ciné Cinq. 
22-50 Cinéma : Sexy dancing. © 
Fiim staben de Joe d'Amato, 


Variétés : Fréquenstar. 
11.00 Dessins animés : Graff'6. 
Infoconsommation. 
22.00 Informations : 

M 6 express. 

Série : Cher oncle Bül. 
Série : L'incroyable Huik, 
Série : 

Madarne est servie (rediff.}. 
Série : Les tâtes brülées. 
Séria : Clair de lune. 


RTE 


en scène et interprétation 


LA SEPT 


16.30 eproneterniph Archives 
ème siècle. 
17.30 Due Changing steps. 
18.10 Documentaire : 
Viadimir Horowitz. 
19,30 Magazine : Dynamo. 
20,00 Documentaire : 


men IDE 

rez 

22.15 Court métrage. 

22.30 Documentaire : Archives 


du vingtième 
23.30 Feuilleton : Sainte 
Thérèse d'Avila {3 épi 


FRANCE-CULTURE 


Lt éd 
20.30 Atelier de création radio- 


de l'opus 34, Deux préludes et 
fugues op. 87, n° 4 en mi 
mineur et n° 24 en ré Mineur, 
Sonere pour violon at piano 
op. 134, de Chastakovitch, 
Alexandre 


cordes n° 11 en fa mineur 
op. 122 et Quatuor à cordes 
n° 12 en ré bémol majeur 
op. 133, de 

Quatuor à cordes n° 11 en fa 
mineur op. 95. de Beethoven, 
par ls Quatuor Borodine. 
Climats. Musiques tradition 
per Βουύδιθριαα δὲ. 


0.30 Archives dans la nuit, Le 
XX: siècle d'Emest Ansernet. 


23.05 


tableaux; Douarnenez, 14 h 30 : 


14 b 30 Ὁ babe Mobilier : 

Vinca, 14 ἀ 30: mobilier, objers 

d'art. 

FOIRES ET SALONS 

mpeg Evry-Il: 
viSnon ; Η 

Toulouse; La Couture: Nancy 

Quimper: Givors: La Ferté-Alais, 


| SPORTS . - ὃᾧὅὺἷ59ς᾿.. 
Budget : Le projet por 1990 RUGBY : τ entretien avec l'entraineur wallhy Bob Dwger | 
Moins haut, moins vite, moins fort | «L'Australie, continent naturel pour le jeu » 


Le projet de budget pour eu de 0,20 % les trois dernières 
" = Le ann a - 
ἴθ αἱ φοσέρειει ἀττε Κα Dem ce projet, «qui s'inserit | Nommé à la 1δ1τ de l'équipe dement une équipe opération point physiquement. La saison ble pas trop effrayec les Fran 
Jeunesse et aux sports αἱ dans la lignée de.ses lers», | d'Australie de rugby à la suite nelle avec des joueurs jeunes ? 1 
examiné par les députés lundi M. Paillou note quelques mesures | je [5 défaite des Wallabi : 5 améliorés et, à la fin de la tour. carrefour entre une génération 
13 novembre. Avec 2,35 mit positives, comme la revalorisation à défaite laliabies en -- La vie australienne, malgré. Lée des Lions, l'équipe des es qui cède la place et des jeunes 
Hards de francs, H ne repré. des traitements des professeurs de | demi-finale de la Coupe du quelques sondages qui suggèrent. Britanniques, ils étaient très qui arrivent n'est jamais facile. 
sente que 0,19 % du projet de ‘2 οα l'augmentation des crédits | monde 1987, Bob Dwyer a le contraire, produit des forts, très physiques, très impo- Je suis sonlagé que nous ayons 
que 0.15 αὶ " affectés à ia médecine sportive | recomposé, avec de jeunes «athlètes naturels». Les jeunes sants. changements 
budget total de l'Etat, soit une (6 millions de francs supplémen- pds À arrivent très vite à maturité phy- : à à 
légère baisse par rapport aux  faires pour permettre au labora- talents, une équipe qui ἃ r@mM- sjQue. Le climat permet de pas- ᾿ Les avants de cette fonma- : 
années précédentes toire national de répondre aux nou- | porté le premier test-match à ser beaucoup de temps dehors à tn des « Home Unions » — Au plan technique, com- 
velles mesures concernant les | Strasbourg le 4 mbre. i - étaient le vrai noyau dur de. éciez 
A ras! 9 nove pratiquer le sport. Bref, mes ment appréciez-vous [55 
Le débat parlementaire sur je *2Mrôles sutidopage). Avent la seconde rencontre joueurs ont l'air très décontracté, l'ensemble. Cette farce. ce souf. remises en jou à le française 
projet de loi de finances pour 1990 . En ce qui concerne les recettes |, lo XV de France, samedi un peu «je-m'en-foutiste », mais fle, leur a donné confience. Ils sffectuges par. le demi de 
Offre une nouvelle occasion à Nel- inscrites au Fonds national pour le À à sur le terrain, ils sont aptes à ont toujours eu des aïliers qui mélée ? 
son Paillou, président du Comité développement du sport (ENDS) | ΤΊ novembre à Lille, à fait le Gr des décisions et des res. ‘ralnaient des pieds mais, main. - C'est une idée qui a du 
national pour l'année 1990, elles s'élèvent à | point sur les problèmes du jeu.  Lonsabilités dans le feu de tant, ils ont déniché trois bo. Date ἐνποξ vous 2 voue 


olympique et sportif fran 690 millions de francs, soit la cell οὐκί 
çais CNOFS), de rappeler que le nême somme qu’ eus 70 l'action, en dépit de leur j excellents trois-qi centre, εἰ 5 
Ξ PRE qu'en 1989. Mais ces ὅδ Jeur jeune i Sweeper, Un de conta 
sport est toujours condles ce cccties sont réaulièrement suresti «L'iternational Board, ins- âge. 1 faut dire aussi que nous À est très bon es es var μῶν: γραφμμμο νεῖ Le rs 
parent pauvre » : quel mées. Cela conduit à des reports | sance dirigeante du rugby dans aVOns passé nn aCcord avec eux : et y remédier set Ἐπ BA de ficulté, c'est que souvent le demi 


champions aux salaires exorbitants © L{ématiques de financement. | (9 monde, pourrait assouplir Quoi qu'il arrive, ils ne passeront jeton d'une grande équipe. 


ne doivent pas cacher la forêt des ‘Ainsi, en 1989, devront être Η 
2e millions de licenciés répartis , en 1989, payées progressivement les règles de pas professionnels avant la pro- juste pour lancer le ballon aussi 
rhone D sports. Er ὀρότρειουι. programmées des Pasterions. Qu'en pensez- Chaine Coupe du monde 1991. . , bien que le nm Autre 
crises ee ca = : — Comment comparer le Carrefour formule : si vous avez besoin 
nouvelle formule, inaugurée - changements étaient potentiel de votre groupe générations sortie de’ ballon rapide, 
Le rendement cette année, le « match du jour» | inévitables. Le niveau de notre ΘΟ veu pales de rcoure Gien + Fe _. ra pes 
da Loto du Loto sportif attirera-t-eile de | sport s'est élevé. Il exige désor-  j'équipe des AN Blacks ? Ξ changements de posre Ῥίτοτος tue Lancer ire. Do 

nouveaux parieurs, qui deviendront | mais une extrême disponibilité - Si ces ἣν che. Ces Prime 
Le mouvement sportif n'attend ainsi autant de «financiers » ‘du | des joueurs. Chez nous, les meilk -— Nous avons des éléments, qu sont souvent opérés dans jette en τ ΤῊ τοὶ πῶς de 
pas tout de l'Etat, aime à souligner mouvement sportif ? Les reponse | leurs rugbymen consacrent qui possèdent la forme physique . l'équipe de France vous PHéoccu Lori nee ἕῳ 

Nelson Ῥαϊπου. Tout en refusant δῖος du CNOSF en doutent Τίς ont | ecuellement autant de temps ἃ εξ la valeur athlétique pour faire SuProanentés 7 Pons létadier à Jond. 

ce secteur soit en situation fédérations Ἵ j i 

que « τ "ἢ situatior leur sport que l'élite du jeu à face aux Néo-Zélandais mais τὸ τς Le suis pas foncièrement ; Propos recueillis par 


d'assisté, il propose un juste équili- méme réussi à mobiliser un député, XII Îls δ ποῦς n'avons us ne 
bre entre les ressources publiques M Gérard Bapt (PS, Haute- , mais is gagnent environ n repris contre. Tim Horan a été 
ques 150000 dollars australiens de équipe ces. ἃ ce niveau, ερχίδτης ligne, et nous l'avons 


les moyens propres. ñ 
ἊΣ abliquement le gouvernement. surtout, possédons pas 
reusement, l'Etat descend de plus PE ONE | offre des avantages difficilement un «fond de roulement» de Nouvelle Zélande δὲ la Fi 
que, ce rene, minsire délégué an bndgt, gong ge rm 5 
if chaque année plus vulnéra- Ses engagé à faire en | utiles, notamment des conseils avec lexpérience et l'habilté Lemicr centre, et nous 

Der, constate le président en évo- compte par Le collectif budgétaire | financiers. Mais quand un équivalentes à celles des All mes ebcre Palo e0 ie 
quant le projet de l’iasuffisance du rendement | joueur fonde une famille, ἢ a Blacks. Mais nous y arriverons Geuxième centre. Gavin était 

Les 2,35 miliards de francs in Que Poutte d'eau ἀκα lan τὶς, | ‘besoin de plus que cel. pes à pen, Je is sûr que ποὺς deuxième ligne. est passé flan 
crits dans le projet de loi de | bone aurons 121 un pes ï 
finances 1990 po VE jeunouse αὶ sité des espoirs déçus des sportifs στον croyais, pour ma part, dans ce sens au moment de notre prafhirer ve igr mere 

‘an dernier, fans ace au Αι que l'on sdopterait comme solu- Lbrochaïne tournée en juillet- et piliers, tactique dont les Fi 
res ἥ gouvernements 8. Une | tion, ou plutôt comme étape août 1990 en Nouvelle-Zélande. ] est Cane 
dance déjà ancienne. La rallonge parci, une par. | intermédiaire, un système : δῖος μων I 
sion effective des sommes affectées D, pour fraitsr αὐ land la baisse | fonds de garantie analogue à - Que pensez-vous des pro- plus léger que ls 
ἐπὶ de 420 %, alors que le budget tendancielle des recettes du | celui d’autres sports. Le Board yrés récents de l'équipe nent οὶ ποῖ ren menr 
1 μ᾿ Η quip Éric Er 


δ son Paillou, beaucoup de bénévoles ‘ 

diminution de la part du budget de Perviennent à «Jaÿe bouillir la très forts, exceptionnels. Après Ἐπ revanche, je n'aimeruis pas 
ει ρ- ὰ — Comment avez vous la tournée anglaise, chez nous Εἴ changer trop de joueurs pour un 

port au budget général : 0,19 % au 8. 8. | réussi à recomposer aussi rapi- 1988, ils n'étaient pas du tout au seul match même si cela ne sem- 


ÉTRANGÈRES ὉῈΡ τας dass Lite ea per de 
Le me D de De μΝν 
Va 
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το 
L'UNIVE cut 
5 UT-PETITS aus débordent À 
το regardent pes ἴδ δ, en.) past 
AS et des gra 


NUMÉRO DE NOVEMBRE - 17 F* 


En vente chez: votre ‘marchand de journaux 


Un nouveau « grend » fran- 
ais du secteur des vins ot spiri- 
tueux haut dé gamms est πό. Le 


10 novembre, des- groupes 
Rémy-Martin et Cointreau crée 


5e stabiser les règles du jou. A y 8 
de l’#responsabifité à ignorer cela. 


toires par M. Max 
RS 


ET ας après Ὁ 59 sur toute 
J'année 1988; et 10 % en 1987. 

” La vigueur des achats est telle 
que les constructeurs français 


Ἃ tains, à an retournement qui 
n'arrive pas. :Chaque mois 
EL son démenti statistique. 
Pourtant; l’examen de la 


deux tiers à la ter ge 
société, le reste à la charge de 


son PDG. ners ave une chute de 4% à 


rapprochement annoncé, le 


“16 solitade des minoritaires 


Afn de résister ax groupes internationaux 
Rémy-Martin et Cointreau 
fusionnent 


engagé, récemment, dans l'alimen- 
taire baut de gamme avec l'acquisi- 
tion des faies gras Bizac (n° 1 fran- 
gais). la confiserie-chocolatcrie 
Doc le saumon fumé 


δέξαι Martin et de l’autre le 
contrôlée à 80 % 


fe 
Η1] 
HE 
ἢ} 


πὶ 
ἢ 
ι. 


πὶ 


- General profits 

tomber de 40 %, Ford de 44 % et 
. Chrysler les a divisés par cinq. 
" : Ce dernier, le numéro trois amé- 
ricain, a annoncé, 4 000 suppres- 


sions d'emplois et aux Etats-Unis 
heure est à nouveau à la ferme- 
ture d'usines. 

“Rien de tel au Japon où, au 
contraire, la baisse des taxes 8. 
provoqué une ruée chez les 
Concessionnaires. Sur mois, 


. les ventes ont gagné 13 %. Les 
. importations grimpent en flèche, 


au bénéfice d'important et quasi 
exclusif de Mercedes et τὶ 


BMW. Les Allemands devraient, 


1989, équilibrer leur balance 


ÉCONOMIE 
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ΓᾺΡ rachète 34% 
de Victoire-Colonia 


dit, Suez, qui avait payé 
14800 F lors de son OPA cha- 


les AG belges, Winthertur et 
même une Compagnic d'assu- 
rance scandinave. 


L'UAP réussit ainsi une belle 
opération dans le cadre des 
contraintes qui sont inposées à 
un groupe public d'assurances. 
On sait en effet qu'en vertu de La 
règle du «ni. ni.» (ni natione- 
lisation, ni privatisation) impo- 
sée par le président de La Répu- 
blique, une société nationalisée 
ne peut pas acquérir la totalité 
du capital d'une entreprise pri- 
vée, elle serait sinon accusée de 
nationalisation rempente. En 
fait, M. Peyrelevade pose des 
jalons d’une stratégie à long 
terme pour l'UAP. La règle du 
«ni ni.» né sera pas éter- 
nelle. 


Derast 
Le fait accompli 


En Consolidant aussi solide- 
ment sa position dans Victoire, 
M. Jean de, président 
de l'UAP, n'a sans doute pas 
voulu que lui arrive une mésa- 
venture comme celle qui vient de 
frapper M Heïlbronner, PDG 
du GAN. Cette compagnie 
d'assurance publique vient en 
effet de se faire souffier le 
contrôle de Nieuw Rotterdam, la 
cinquième compagnie d'assu- 
rance néerlandaise (2,2 
de prime en dommages, vie et 
courtage en 1988) par Victoire. 
Profitant, semble-t-il, d’un 
conflit qui opposait depuis long- 

les actionnaires de cette 


temps 

société (GAN, Philips, Nodé- 
loyd, Crédit lyonnais, Bank 
Nederland..), Victoire a fait 
une offre qui a mis tout le monde 
d'accord. Cette prise de contrôle 
majoritaire se serait semble-t-il 
effectuée à l'insu du GAN. 
M. Heilbronner se serait 
retrouvé mis devant le fait 
acsompli, Et comme Nieuw Rot- 
terdam n'est pas cotée en 
Bourse, aucune surenchère 
n'était possible. Chacune des 
parties observe aujourd’hui un 
silence prudent et se refuse au 
moindre commentaire. 


et YVES MAMOU 


| Malgré ban des tnx d'in ét dans es pas dela CEE 


“la conjoncture automobile reste très favorable 


. commerciale avec les Japonais 


dans l'automobile. Les Fabre 
cants nippons, qui multiplient les 
usines à l'étranger en construi- 
sent aussi chez eux pour servir 
leur marché intérieur. 

En Europe, on assiste à un 
retournement en Grande- 
Bretagne et à un tassement en 
RFA et en Panne. Chez 
Me Thatcher, j’année 1989 
signera un nouveau gain (de 4% 
à 5%) mais pour tous les 

les taux de crédits ban- 

caires à 15 Ὁ détournent désor- 
mais les clients. C’est le début de 
le chute. Chez M. Felipe Gon- 
zales, même constat sur l'année, 
mais les ventes plafonnent 
ds trois mois. M. Hel- 
à été catas- 


mut Khol, 
trophique (- 17 %), du fait d'un 


| Prévision des ventes 
"ΕΘ voitures paurves 


EUROPE DE L'OUEST 


changement fiscal, mais octobre 
favorable (+ 10 %). Au-delà du 
Yo-yo mensuel, le marché outre- 
Rhin est en pallier depuis 1987 
(+ 0,5% attendu cette année). 
L'Italie est, en revanche, à l’unis- 


son de la France : +9,9% en: 


octobre οἱ + 8,8 % sur dix mois. 

La vive concurrence que Ford 

fait à Fiat, au travers de sa nou- 

velle Fiesta, explique une partie 
achats. 


. des 


Sur l'avenir, les experts res- 
tent optimistes. - Malgré les 
quelques signaux inquiétanis, 
comme la hausse des taux 
d'intérêt en Europe, note-t-on 
chez Renault, on n'observe pas à 
l'horizon de ruprure brutale de 
la croissance passée. Le marché 

européen demeure légèrement 
croissant, ou atieint un pallier ». 
Même constat chez Peugeot, où 
l'on compte sur un « maintien 
global à haut niveau ». D'autant 
que différentes mesures 
devraient, le cas échéant, redon- 
ner un éoup d'accélérateur. En 
RFA, les Méductions fiscales 
pour les moteurs peu polluants, 
en France une nouvelle baisse de 
la TVA et les contrôles techni- 
ques obligatoires qui eaverront 
les vieilles voitures ἃ la 
casse. En clair, l'Europe n'es 
plus | le Japon, mais n'est pas. 
l'Amérique. Additionnant les 
houts et sonstrayant les bes des 
différents pays, les ventes au 
total, restent excellentes. 


ERIC LE BOUCHER 


Une ligne de 3 kilomètres 


Matra construira 
le métro des J.0. 
de Barcelone 


La société municipale des 
transports de Barcelons a 
confié, ls 9 novembre, la 
construction de la ligne de 
métro qui desservira la colline 
de Montjuic où se dérouleront 
les Jeux olympiques de 1992 à 
un consortium comprenant le 
constructeur français Matra 
Transport, la société d'ingénie- 
rie Sofretu, filiale de la RATP, 
et l’entreprise espagnole ds tra- 
vaux publics Dragados. Les 
autres concurrents en lice 
étaient le canadien UTDC et le 
japonais Mitsubishi, 


Il s'agit, dans un premier 
temps, d'un contrat d'études de 
300 millions de pesetas (15 mil- 
lions de francs), qui devrait 
déboucher sur un contrat de r£a- 
Hisation de 1,6 milliard de francs 
auquel Madrid apportera sa 
contribution. 


Le système retenu par Barce- 
lone comportera une ligne de 
3 kilomètres et de quatre stations 

seront mises en service en 
1992. Le matériel roulant sera le 
véhicule automatique léger 
(VAL) développé par Matra 
Transport, d'une capacité de 
trente mille voyageurs à l'heure 
et qui fonctionne sans Conduc- 
teur à Lille depuis 1983. 


En raison des délais de fabri- 
cation, Matra n'aurait pas été en 
mesore de livrer ces rames pour 
les Jeux olympiques si la ville de 
Toulouse, qui a également com- 
mandé depuis 1987 le VAL, 
n'avait accepté de prêter les 
siennes à Barcelone pour que le 
ligne fonctionne dès le mois de 
juin 1992 


Ce nouveau succès confirme 
la percée internationale du métro 
automatique développé par 
Matra Ti qui l'a dé 
vendu aux villes françaises de 
Lille , Toulouse, Bordeaux et 
Rennes, à Jacksonville (Flo- 
ride), ἃ l'aéroport O’Hare de 
Chicago, à Taïpeh (Taïwan), et 
qui est bien placé pour rempor- 
ter, face à un concurrent soviéti- 
que, fe marché d'une nouvelle 
ligne de métro à Buda ape CHon- 
grie) d’un montant de 3,2 mil- 
liards de francs. 

La perte du métro de Stras- 
bourg, que la nouvelle municipa- 
lité ἃ abandonné au mois de juil 
let au profit du tramway, semble 
bel et bien effacée par ces com- 
mandes répétées. 

Αἰ. Ε. 


» GHOTPECI 
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Dans la ville de Clichy-a- 


qui confirment l'expansion de la commune. 


GE événement positionne la ville de.Clichy-la- 
arenne parmi les communes les plus dynami 
d'un département leader : les Hauts-de-Beine. το 


Ν 
La commune de Clichy-la-Garenne a entrepris 
sur sOn territoire des travaux d'urbanisme sans 
Ἦ précédent, dont Espace Clichy est l’une des 
\ expressions majeures. 


Ν C'est ainsi qu'a été engagée, en Ν 
N__ collaboration avec Gestec et Sotrafim 
: (Groupe SAEP), la restructuration 
ϑορίδεέ ———— À de tout un quartier : 11 ps 
ete πος aysagers comportant locaux 
Font — Νὰ ᾿ d'activités. bureaux, 
TR ἘΠ ΡΤ τ \ logements, commerces, 
écoles, crèche, halte- 


117-119, avenue Victor Hugo - 92100 BOULOGNE . 


TE | 

Merci garderie, complexe Télécopie : 46032748. .. 

ae m'envoyer une documentation sur Espacet Vpn) re LE ἢ 
y ν Ξ 

ΕἸ de me proposer un rendez-vous sur le bureau d’un hectare. - 

d'information sur place 

Je suis intéressé(e) par ΄ςς 


“D des bureaux [Π des locaux d'activités [] des commerces 
ΕΠ en accession CO en location N 
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Le projet de ΕΘΝ Soisson Les grévistes des finances toucheront 
RER. - près de la moitié de leur traitement 


d'une surcotisation C 
temporaire, Les Œvers lé se Je CNPF, au de le | En Snovem- bac) et cinq jours la ca ἧς 4 ingts ἢ ise du travail qui is le 
és RE qe ἀς ἃ | ee mA Come ποιοῦ dE epne Dei Joie x oui ἀς δεῖ τὰ 
M. Jean-Pierre Solezon τὸ pré Len PRO, Pas Plus que lé εγπιᾶξ- | des jours de grève, le ministère “éme σαὶ Men pes négociable poeme dés ἔζησα por cute joe Sur on κοιαὶ ἐς 
pers à déposer, pour La fin du d'accidents du treveïl pourraient | de l'économie ἃ ouvert ce qui ques Fesqu'à vendredi 10 δες aues sur salaires pourra être neue ἰλαξαεδν, καρ αβοκκθὴ plus que 
mis dé novembre, un proiat de €tre réformées, les taux pratiqués | dovrait être le dernier acte du bre. Au del, ancun abattement ne tralisé au titre de congés non pris. ὀ [2.348 grévistes (dont 12 000 pour 


SOCIAL | 


loi eur la précarité. pour les canopries de [ἢ long conflit des sgents des  STazccordée… ? la seule Siroction générale des 
Le 9 novembre, M. Jean-Louis ricurs à çoux des € ises til. | finances. Le ministère propose aux agents PL De dont jeudi 
Girl, président de la commise. Satrices. Celles Qu BTP, + . le possibilité d'effectmer des heures d'honmeur 1153 dont 10704 au τ 
sotiale du CNPF, 8 laissé entendre  notemment, n'ont pes à supporter | Par l'intermédiaire des dire le entire Je "he τὰ Ϊ dont 10794 au sein de 
qu'il était favorable ἃ one Te avec les intérimaires (δ = | teurs de chaque administration du ppl ra samedi, rému- Dans l'esprit du ministère de l'administration des impôts où le 
tion avec les ἡ ge intérimair ne de Dr | minisère (impôts, trésor, douanes, nérées sur la base de quatre ving- l'Économie, ces dispositions travail avait totalement repris dens 
Sa POUF QUE eee AOCIAUX Fed np A δὲ 3 dix francs de l'heure pour ls caté devraient hâter le mouvement de soixante six des soixante quinze 
revienne sur les souplesses τ congés Enfin, et alors inistre de 
tion de l'intérim où du contrat à Que les ne l'économie, s'est engagé à ne pas De leur coûté, les syndicats ont 
durée déterminée. M. Jean ᾿ς - ment e ea ley samedis et 
Mature βρέ! ἀρ le CPE des salariés temporaires dans | | dimanches « je caleal des Ζ inocceptable ». « Le ministre nous 
cœtte ES ᾿ économiques, on fait cheervez, au Eure, dun de 25 € Goncréie” | La vignelle 1990 aura du retard ce sujet. On ne éprouver qu'un 
ἐ ministère ἀπ travel, que de ment, pour un fonctionnaire ayant 3 ù nlral du synlicst FO 
travail 2 engagé, depuis le dispositions existent depuis 18 loi | suivi la grève durant la totalité du Malgré la reprise progres- toujours bloquées dans les ᾿ du Trésor. Jeudi soir, les syndicats 
Une ἜΡΩΣ, sur les licenciements qui mois d'octobre, 18 retenue sera sive du travail dans les ser- ἰ envisageaiem d'organiser comme 
tions qui doivent s'achever le Etre aménagées. : égale à seize jours de traitememt | Vices du ministère des ï Le la CGT, une manifesta- 
14 ΜΠ} iteun _ Puisque le salarié (4000 à 4500 francs en moyenne). ᾿ l'Assemblée nationale 
premier projet de loi qui devrait οὶ d’une priorité de réembauche, | La somme correspondant à la 10ta- le 15 novembre, à l'occasion du 
tenir compte des exprimés par ans le tarte voté per ke Hité des jours de grève sera prélévée financiers. Une 
le les syndi. Su printemps dernier, on pourrait | et étalée à raison de deux jours par de baroud d'honneur pour 
cales et le groupe socialiste ἃ considérer que Le recrutement d'un | mois la catégorie D (person- lisent mice 
l'Assemblée nationale, auteur Contrat à durée déterminée ou d’un | nels de service), trois jours pour la moins décidés à reprendre l'inia- 
Sp en β τότε Mémn aeneet © du | outre € nie, Ds D qe las re 
14 ε ἐδ τ ας ς Quatre jours pour la cat£- 2 era ». 
er qu Β0Ὲ ἐξ Ὁ τς Acte | gorie B (cadres moyens, niveau porter 10 milliards de francs. IMN. 
ἔα ertunt de etes Des dé 
3 C , il ne ᾿ 
copons δ 5. les ΝΞ ΝΣ - A π-Ξ- 
| ον "Paris εἰ Bruxelles La direction des Chantiers de l'Atlantique 


“cherchent un compromis 


tenaires i 
une négociation qui pourrait d â 1 ti li té 
éiqucher aptes va en pro propose des négociations sur l’intéressement 
ἐ la si ὦ d'un accord en |. Le conflit qui sffecte E réinstallé direc- 'oppositil ici 
forme. Es qui depuis un autre, par ka leader de Γι tion 
D. f - ions, le Pr τασσεῖν ses mue cart en compte. semaines les : ὐ τω pr” qui a récemment stig- 
τ ST rèté, J'le gosvernement français ἢ Ἶ ᾿ Chantiers ΤᾺ ἢ £. ed 
Li = θτὸ proper. Commission européenne, - Dans Îes milieux communan- : res de aussi, « Les choses n'omt pas évolué εἶε la direction, aggravant les diff 
sition ἊΣ qu imegine M à taires, on prête l'intention à Sair nt-Nazaire nouvelle de façon sensible On est dans cultés _ qu'elle connaît 
el fonds formation Michel Rocard a emmoncé mission fois dans l'impasse. La réunion ἢ Impasse». reconnaissait jeudi  aujourd'hur ». 
née, à] de ce qui tripartie entre les syndicats, ki: soir M. Guy Sallenave. Le direc. M. Joël Batteux, maire socialiste 
CS πα τα: ΤΩ ie in mel τ eve cut 
εἰ Ja mesure est techni vail organisée mercredi Gater sur ce qu'il considère comme Fe État eites Lan ques 
ficile à mettre en œuvre. ᾿ 8 novembre dans la soirées à l'une des portes de sortie du tions liées : celle de La pérennité de 
De rnème, ἢ se déclare € |. ἐς : Nontes s'est achevée sur un Conflit : téressement. « Beau- la construction navale en France et 
par la suggestion le CEDT.qni. ΤῈ | coup d'entreprises om mis des Jor- celle de αν ue sociale des 
fraltenes Jam l'erpem ble” des..| prendre, à dit M. Rocard, qu'il y GEC-Alst ui ie de kmesries 
formes de: k RUE SAINT-NAZAIRE 4 pour laver sa ville de la mauvaise 
frmes den ne Ὥρας , de notre correspondent le per des « plus» allant image qui lui colle À la pean, 
anssi, des obstacles techniques εἰ! Jusqu'à 3% de la masse le estime que les Nazaïriens « on 
s à po | la Rien ne semble pouvoir rappro- Ce n'est pas de la fausse mon beaucoup de mérite à travailler 
mais l'on admet que la sous- | Faisant valoir cher le point de vue de 16 direction ndie» dans ces conditions, avec, au- 
js lon admet que D | ga du chantier, qui refuse toute dis- dessux de la ile, le risque qu'on 
Ῥέα dans le BTP 00, πρύμο, que Je | πὸ gone on de Fc Ce on τις 
ἢ a fai 
ck-out du chantier peval de- ᾿ mentation mensuelle de 159 L gagner entretenir un bon social ». 
Saint-Nazaire: μήνας travail francs ie comme Peugeot, « Deputs 1985, Η productivité La PS pme per mp avait 
cents soustraitants qua comme aux finances — 58 princi- augmenté de , &lors choqué par les récentes déclara 
c ᾿ pale revendication. d'acl 2 baissé, Qu'on tions alarmistes de M. Roger δα. 
L'intersyndicale CGT-CFDT- commence d'abord par élever le roux devant la commission de la 
FO a ὁ à le décision de lock niveau des salaires », répoud uction et des échanges de 
ont qui est entré dans les faits M. Dronval (CGT). L'opinion Assemblée nati Répondant 
en invitant jeudi matin M. Bruno Lomonses (CFDT) jeudi à M® Madeleine Dieulegard, 
9 novembre le millier de salariés n’est pas éloignée : « ΠῚ faut député es) de Loire-Atlantique, 
rassemblé sur le terre-plein de Pen- d'abord une politique salariale le-ministre de l'mdustrie s'est voulu 
‘hoët à pénétrer dans le chantier. Le dans laquelle les salariés se rassurant pour l'a chantier 
cadenas fermant l'entrée principale rel , on pourra par-  nazairien. I s'est dit aussi 
a santé. Les salariés se sont ler d'intéressement. > ble désignation média- 
Cl Τολιτεῖυιο δὲ οαὲ L'inflexibilité de la direction, 
atelier, non sans qui sé je derrière la bulletins de salaire sont 
pere instants au pied per derrière ls, poli arrivés dans Les f amputés 
manie si _mérat diversifié franco britannique d'environ trent heures de tre 
Cette occupation ccept£e, aux yages 
s’est achevée après que l'intersyn- compris, semblet-il, par l'encadre. du mois d'octobre, soit un ue 
dicale eut fait son propre ment. Elle a trouvé un endeur à τον tournant autour de 
F 1 F salaire moyen 


un 
nier, conseiller général (RPR) et supérieur Ê 6 000. 


SAINT-XAVIER COLLEGE / UNIVERSITY 


| M Rocard one la détermination de Le France 


Tétex 22478 HADID - Téléphone 4008. : - 

3) La date de tiôture de le réception des soumissions à Khartoum est 
fixés au 4 décembre 1989 à 12 heures locales. ” . ΤΣ 

‘dans le 


4} 6 dépouillement des soumissions 96 fera publiquement, 
buresu du e Gensrai Manager» de la SAC à Khartoum, aux dates ot heures 
mentionnées cl-dessus, pos tou 


# 9 . 4 e ? 
de réaliser Punion monétaire européenne CHICAGO 
BRUXELLES ἡ l'avant malgré les case 
notamment britanniques : « Nous 
__(Comuneutés européennes) sommes décidés à achever l'enté 3e CYCLE 
- de notre corresponden! monétaire européenne E 5» 
œ è quels que soient les partenaires. » M Programme américain Master of Business 
- à dsnste ἡ Administration 
M perse pe te pack caries de pol e26 ὁ Cours du Soir Φ Cours de week-end 
l'issue de se rencontre, jeudi exige un renforcement de la coopé- ΒΕ Pour cadres d'entreprise - diplômés du 
avec la Commission ration entre les gouvernements qui, 2e «cle de l'enseignement supérieur 
européenne. Le premier ministre & ἃ partir du 1* juillet 1990, n'auront ingénieurs - pharmaciens - médecins 
ainsi déclaré, à propos de La convo- ἃ leur disposition pas d'autre Diplôme étranger équivalent 
cation de la conférence inter- «gmortisseur » que le SME (sys- P NE 
. gouvernementale CAE τον ème monétaire européen) pour ἘΝ Cours en américain : 
te χεδεεβένη onétaire ( 2 ἴαῖτε face aux chocs monétaires. M Début du programme : janvier 1990 
Smpérative, la fe Fete d'une dat δεν: γον, γεν Lo) Dre M Financement des études - Prêt bancaire. 
interviendrait giuse sur une M. Rocard s'est montré très |: étudiant ou prise en charge par 
de dues ». « Ce serait déjà beau-  séservé : «Il est difficile pour la la formation continue. 
|] coup>, etil conclu sur σὺ Qi Communauté d'aller plus loin 
ee ἢ sonstite objectif principel de le pour l'instant.» Insistant sur la 
χὰ ne Gbneral Rrésidence française αὶ eur eus nécessité pour les Douze de ne pas INFORMATION-ADMISSION 
# ᾿ PO Box 1812, Khartoum Ἔξ: Conseil européen (8 εἰ 9 «se précipiter » ï 


L ar τς coûrs est at “ἢ τ τω τ CEE a (1)42.66.66.82 δῷ 
d'ouvrir les négociations sur et qu'il fallait suivre les ρροοῦ- - ΕῚ 
I 


PUEM pendant le deuxième dures prévues par le traité de EMI ISAINT-XAVIER Coll ege University 


‘| Semestre 1990. M. Rocard s’est Rome». 
71, rue du Fg-St-Honoré - 75008 PARIS 


-vouln toutefois déterminé quant à © 
ἴα volonté de la France d'aller de Ms. 
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gopnlises avant de lancer, ἐς ps dont le ire le plus évident 


ca, quasiment monte ue με tement possible, des réformes est Washi Aussi assiste-i-on, 


Tentation néolibéral ris Ἐπ: : 
qu ‘ x τ is τ ἕ ! bstitu- ‘ 

- ses » ion li de a fait la cuisante expérience ; mais restaurant l'économie de marché! ἐς façon en quelque sorte sub ἕξ ες 

en Ion neo € € Ξ ἔραμαι re de la a maturation d'un corps de Le cas le sr tes Ce RE τοὶ re Lu Li 


ment 2! 
Ne Dee nomène, est celui de M Carlos accrus avec la jeune puissance 


ri ] tin cu | ᾿ ; ᾿ 
Ἦν Cette révision a coincidé, par ail. ἀν joué un rôle tout aussi À 8 ξ E puisapec 
la ἐ P capital dans cette évolution. Menem εἰ Argentine. Ce pen. de aponaise et avec un 
en rique a e leurs, avec remise en question de : à - désir de Noéralisme » ἃ Era Ε Ἢ 


ὶ du meil- 
: ὃ «soviétisme =. Bien'que — à en quasiment réu- Citoyens n'est Certes pas εἰς. 

Suite de la première page Ἰραβθ de F'Amérique Jatios. Ἡ ca exception ambigue. du Cubain εἰπὲ τὰ ἀοτειῖαε économie Le τας ΤΩΣ een À 8 ar ς τ RER 5 αμεὶ 

dont le repérage est cepen- ΓΟ — leaders οἶκε. Cette situation, en marc τος, ques pays seulement réussi 

dant déterminant car il couditionne d'opinion en Ahérique latine sant, permet de mieux augurer de ὀ [45 gouvernants, eux, devraisht ralencs : les candidats qu pnccès ls 

tte i - soient « mOscousaires » futures tentatives d'intégration SH en een ae ei ας somveux hËs ssl et ἴα 

à 415 milliards de dollars pour « l'épuisement » du modèle de on dit encore là-bas). la perestroïka régionale, alors jusque-là, les de l'excellence formes Es το éconoc ΠΝ 

ion -- un Chiffre équivalant à développement auquel les pays du ν 5 eu un récl impact conceptuel : nombreuses expériences de jnar proposent. La plupart, mt, quement déjà partis ». 

% du total dû par l'ensemble du rs ἰροτετς τοὶ LOS Pre on mort dans l'âme souvent, bien . ᾿ ua à | Σ᾽ 
tiers-monde, pour une population Broù après des desarrollistas ont éommencé à 
qui n'en représente que 10 % envi- dente grave « descente aux enfers» accepter l'idée qu'il ne saurait 
ron. De fait, le point de départ de  d,1929. - L'industrialisation par aujourd'hui À 
la dramatique régression de ces Sbstitution des importations » — icace à l'Economie de marché — 
huit dernières années est bien un: C'est de cela qu'il s'agit — avait avec ses corollaires : ouverture 
cataclysme financier: l'annonce,  COnsisté en la création, derrière de internationale et revalorisation du 
faite Le 13 août 1982 par le Mexi hautes barrières douanières, secteur privé. Non que ces hommes 
que, qu'il ne pouvait plus honorer d'autant de petits marchés très aient renié ce sens social qui Les 
ses échéances dans les conditions  2utarciques qu'il y ἃ d'Etats. De ος avaient rendus méfiants envers le 
du moment. Dès lors, les banquiers modèle encore dit « autocentré », capitalisme — bien avant que celui- 

ui avaient assez [8 naguère très influente Commis- οἰ sait illustré dans la région par le 


occidentaux, af À 1 
aveuglément à la région dans sion économique des Nations unies 
les pa 70 ont soudain pris une Pour l'Amérique latine (CEPAL Délivrés peut-être d'anciens 
conscience suraiguË du « risque avait fait la voie royale 865 per une certaine libération 
latino-américain » et ont aussitôt “ Paroissiens », Or le s'est intellectuelle qui a été le corollaire 
coupé leurs lignes de crédit. . si de la vague de démocratisation des 
Depuis lors, pour honorer leur = années 80, ils ont été conduits à 
dette, tous les Etats ont dû consa- ἡ Une profonde révision revaloriser la production comme 
crer des pourcentages impression- pératif catégorique. Empruntant 
rt τς ΟΡΗΙΕΙΙΕ ph lupart des socialistes 
ent — inuti 
geaie malgré ADO - «mt π᾿ νσττι P ropau κω 


énéralisée des des matiè 5 Eos européens, 
Car vtg - bénéficiant “d'expors On a assisté à une diminution vrais sociaux-démocrates — à l'alle- 
tations brutalement augmentées. Progressive de la compétitivité ἀμ mande si l'on veut, c'est-à-dire sou- 
Le sous-continent s'est ainsi drama- HcIouT pre conséquence de cieux que la distribution des 
tiquement décapitalisé : officielle- à pete cr πὰρ δ᾽ de Hp ne précède pas leur créa- 
ts monopoleurs nationaux. Et que leur idole politique est 
‘elipe Gonzalez. 


ss pour les années 1983. Camps macro — et micro -- écono On pent ainsi mieux s'expliquer 
1988 ; mas De chiffre ne prend pas  miques par un Etat inefficace, lui κῃ phénom 
en compte la fuite des capiraux — Aussi, dans son avatar industriel, et fiat : Les rapides de cette 
d'un montant peut-être deux ἃ trois “ἢ Outre excessivement budgéti eue néolibérale lancée à travers 
RÉ ἐν ἀράς am enee ne PE CRE ς τ 
lésormais nantis νι l'Etat issus [4 
envers l'avenir de leurs pays. Cet de pétrodollars dans les années 70 a tés istes, voire révolu- 
effont gigantesque n'a pourtant pas retardé la prise de conscience de  {jonnaires : le Bolivien Paz Estens- 
Hi foin de éumeréducuon cette faillite. La crise des soro en 1985, les Mexicains 
du montant global de la dette un années 80 n'en aura été que plus de La Madrid en 1986 puis Carlos 
paradoxe qu sspliquent les hausses aiguë et durable. Salinas depuis la fin de 1988, εἰ, 
Ἷ τ internationaux La gravité de la situation est pré- tout le Vi jen - 
au début puis vers la fin des cisément ce qui 4 conduit à de Carlos Andres Perez et L'Argentin 
années 80. déchirantes révisions. Des écono- Carlos Menem (1). Les dures 
Si le « fardeau de la detre »,  mistes clairement situés à gauche, nécessités ont 
pour reprendre une expression des politiciens socialistes, popu- UCOLD ce retourne- 
devenue cliché, ne saurait ainsi listes, sociaux-démocrates où ment — l'obligation de rem- 
être sous-estimé, il existe d'autres même démocrates-chrétiens, des  bourser la dette, une fois admis que 
causes, plus structurelles et rare- intellectuels progressistes et parfois la rupture sur ce point avec le 
ment soulignées, au marasme pro- financier international est 


205,309,405,605 
sans nous avoir rendu visite! 


;) 800 voitures en stock permanent 
en livraison immédiate” 


Ζ 


: PEUGEOT 

8, rue du 4 septembre 75002 PARIS 742.61.15.68 
4, rue de Châteaudun 75009 PARIS “42.85.5434 
227, bd. Anatole-France 93200 ST-DENIS (5. 48.21.60 2] 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


ΣΕ ΩΝ 


en τα ee à eu 


arti » 
ou non, mais tous également 


SOPHIA-BAIL SOFICOMI 


€ #4. 


date nb doute drum ie 


RÉGIE DES TABACS 


rs El ré βεῇ A régis 1989 ont mandaté leurs robe ᾿ τὼ me - 8 
rar le procoeene σανόπὶ cendre les Amara Great ce nn απ. ÉFiihems de que one des pete CONSTRUCTION D'UNE USINE Ξ Ν 
à se prononcer sur leur fusion. Estate || DE FABRICATION DE CIGARETTES |. ἢ" 

-ù 


ἐν dede se réaliserait par absorption de SOFICOMI par SOPHIA- 


La parité d'échange des titres ne pourra être arrêtée qu'après les expertises en arucle, la sitmation peut être ainsi sché- L 
cours et le rapport des commissaires aux apports et aux comptes. gb Éjaniqe meme hs ὦ 
petits ξ 

ἰ 


Le nouvel ensembie ainsi constitué se situera au premier rang des SICOMI 
cotées à Paris, avec un total de fonds propres supérieur à 1,3 milliard de 
francs et des engagements : actuels de l'ordre de 6,6 milliards 
de francs, dont 5 milliards en crédit-baïl immobilier et 1.6 milliard au titre 
des investissements patrimoniaux. 


nouvelle usine de fabrication ᾿ς 
Casa les entreprises * 
. αταϊαὶ 

les dossiers correspondants À partir du 23 octobre - 
du siège social de la Régie des Tabécs (dir 369, après - 


3 

- À 

Î 

$ 

sicsins: riche. es aci ΠΣ: 

ἀ τας τος ἀπά pat x ἐν ἀρ τονιδιοαπαπησηῖς), εἰς à Cassblance ân 87, τις Almed ΕἸ : à “ἢ 

peu atüréc par Se ie 4 ὶ 

SOPHIA-BAIL SOFICOMI ambiant. 3. En du Sud. L'évaluation des entrepri “fond ns .. + 
18, rue de la Ville d'Evêque | 8, rue Damelle-Casanova pot Le eee ἐτνΣ μεσ pee é Er expécionce, k | ᾿ 
Ta 2428258 ὡ 75002 Paris lévluton ofolibérale, κα térie Ἶ 
LES Tél. 42.60.32 38 cours L | δ: Pays, 
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LA FRANCE DES LIBERTÉS 

-* per Philippe Boucher εἰ Elisabeth Sisnare. h 

Cet ouvrage décrit les six familles de Fibertés, 

pe ésente leur application dans la vie detous . 
jours à pañtir d'exemples coñcrets et propose 

des exercices autour de ces exemples. 


Le savoir-faire pédagogique d'un grand éditeur 
Fs.-so0taire et la richesse or pa 


L'ARBRE DU MAO 

Temieï de CAloë Scion, dessins de Dorothie Dune” 
Une histoire surprenante imaginée ᾿ 
par uné petite fille de douze ans, τᾶ 
lauréate du concours” : : 
.« Plumees herbe » 1988. . 


Coëtihon SATHAN:LE MONDE 
28 pages, 45 F. 


LA COMMUNICATION VICTIME 
_ DES MARCHANDS 


L'ANNÉE DES LETTRES 


u « Monde 


des lix ἣ 
de Pierre Lapapé avec-une préfai 
de François Bott. ce Hivre dres 
de la production éditoriale 
de l'automne 1! 
LA DÉCOUVERTESLE MONDE 


; 
235 pages, 95 F. 
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CITROEN XM VE, mod. 90, enol, ; 
fre Fr Es abs Am | qe métal. cuir. 5 900 km. | déc. 58, mod 87, δέος. me πῆς EE 
86 000 Ε΄ RENAULT | 198 000 F. RENAULT | gl tent. 15 m, 106 000 ἐπι. ΕἾ ἄν -- le 
TION. 71. _| NATION 49200871. | 23 G00r M HOUBET, F0 boot: Eneute Memo 
ALFA SPEADER 21, cou | Sn 24 090 dm 88 600 À (16) 40.88.73. 98 dom. τάι. : 43-80-08 τε 
: RENAULT NATION. | MERCEDES 190 E. confort, Densux Supercieq auto ΒΩ, 
année 77, 50 000 km 43-40-08-71- que 87. χὰ Mél να καὶ Spore, jee. πορωιδα, 
τῶι ϑαιθδιαθ |A eur DS 20 20/3/60| Si mie K dues ee vo 
ἔπι - 45 Ὁ6- 
118 258 on ocigine, Eee ES REHAULT monta GT, 35, 
T.B.EG., 25 000 F MERCEDES 280 pack racia, direct. nssistée. point. 
UDI coupé SC 
A Tél. : 42-35-48-08 jun 75, vert ML vent métal. 2819 km. 69000 Ε΄ 
à parti de 19h. Le ct, TO. jantes aise RENAULT NATION, 
128 000 km compteur. 
AUDI 20, 1903, 100 000 km. 105 000 F. M. FOLKERT, 
art hafen dei JAGUAR 55:55. 85 ee 
Pacte tee EE 20 SE AUTO, dés 54 
AUDI 200 TURBO GUATRO mod, 85, blanc vomi, int. noir 
modèle 89, 17 O00 km, | JAGUAR Coupé XJ5 V12. | uk, T.O. james alu, tempomat, 
intérieur cuir, garantie 5,31, nel 80, inc vom δας fm ABS, οἴνου ὅσαι. cimat, 
constructeur 2 Eh sr cond, ξεν στ ῥ- προς ἐκ ΟΕ, PE α ion V.A.G. située ἃ 300 m de la Tour Eiffel, l'Espace 
me ns TO. dns ΡΣ ΕΣ ; 


T6L -48.77.22.35 Per : 
δι. 548. ue en Suffren propose : 


45-51: 12-30. bur47-73-07-48. | janv. 84, meron métal. int = UN ESPACE EXPOSITION de 1000 m° pour arcueillr l'en- ROVER 820 SL fan back 86, 
((Αὐτοδιάνοηι ) JAGUAR ΧΙ, 4,21 ser 78, | 0, fans AUS Jantes ane semble de la gamme Volkswagen et Audi (plus de 30 voitures D. et ἀπρίμῖο métal. 


présentées). Pour les occasions, c'est 400 m° supplémentaires. 
Ounerture du lundi an samedi de 9h à 19 h. 


E 
BP, 
1 

ἶ 


ie eur 
AUTOBIANCHI Ὑ 10 turbo, | aierme, 81 000 lun, jantes chro- | KAL ANT AMI, 46. 20 82. 8 bir.- 
1987; rouge. 33.000 km. | mées. 45 000 F. 


M. ZUWKGO, 48-25-75-22 dom. 
42 060 RENAULT 40, bur., d 2 isé) — k 
NATION, 43-40-0871. 39-54-16-59, après 20h30. | 260 SE auton.. μὴ) 83, gris = UN ESPACE ATELIER d'entreüen (accueil personnalisé), ee pacic y EF 
Ὡν ο, 100 me adapté aux nouvelles technologies. ss SE Sn, ΣΤ χ à plan Le AUTO 
Ἢ - UN ESPACE SERVICE RAPIDE pour des travaunf nécessi- ἘΞ nl 61 ὅσο, km "128 000 Ε΄ ti.:47-75-07-75. 
BENGUIQUL 39-50-25-25. | δ΄. DUBOIS, (16) 46-41-81.17. 


tant de petites interventions : échappements, réglages, 


: {Ounerture des aller dt und au vendre de 8h à 12h e de 1h à 19h. Ὁ saas Ὁ) ΔΒ Frot ὅδ Ὁ 000 km. 
JENUE'SIMON BOLIVAR Espace de luxe et de liberté, le plus beau 200 L μὲν 1907, 2 pores, | 2956-27-06 cout : 
19 PARIS-@ 42.08 27 33 Garage de Paris τς A RS CEE Centres 
VAN EDASLISSEMENTS SUFFRIN -40 κε eue de Salé 015 Paru 85.000 ken. Prix : 88 000 τ, 86. 000 km, orses, HAE 65 Γ[ογ518 
Acc Après Vente» 47. τος de La Fédération « 5015 Paris, P. 3480, 43-66-68-21, RTE T4 6.0 6.4.4.65 


PEUGEOT Fo Bas 23 300 χες msn de cd AR 
τ ττατ ΓΟ Κις." Ὡμδαιρης Ὁ NOUVEAU ὃς 
RÉMAULT NATION [PEUGEOT 405 ΜΙ 16. | 344 Τυῆδο, μὲν. δὴ, RENDEZ: DBILE 
43-40-08-71. 589. te 00 ES" | ét vent int. Gi, trous DE L'AUTOMOBILE 


Juin 88, blanche, 2 portes, | Janv. rouge int. 
san cnérée, 27.000 km. | récar, tatounge, 31 000 km PEUGEOT 608 QU FLE LT ΝΑῚ 
εξ τς ἐς ταύτη ne | Eee tn ΠΡ Ω nee ας [Atos Ataurt | er sao Ὁ | (Buena 
SRE 040612 20m. Ta 148-068-1782. RATION, ἢ 71: | ΤΉ ΕΟ 200 mtomeique, 
: 20 200 73 000 F. 


RENAULT NATION 
Tél : 43-40-08-71 


roche, métal. int, cor, 
Pour en savoir plus: F6: 49.10.96,05 ou acressez votre carte de visite à PRE. out, | ABS ὑτῖει ADIES, DpcONE 
FIVE INTERNATIONALE O0 καὶ 4000 PF: | _ NATION. 45-40-06 
85 Re Te ἐς 1900000 Fm SES cm mate | cmt 2 226 dre one 
Peugeot 605 SRL. 2610 FF TICMcis Renanit 5 Baccara, 1850 FF TTC/Mois AFONSO, 39-82-03-64 bus. _ ᾿ 
3280 FF TTCMois Gtroën XM 2L Απιὰ 3.160 FF TRUMois 944 5, μεν. 87. bleue, ἐπ nor, | ___ 43-40-0871 


Loyers 48 mois 20.000 km par an tenant compte d'un dépût de garantie 35 000 km, 105 000 km, redio, 4 
δε 1290 (ὰ prix du tarif, resbtus en fin de contrat pu θεν Ἑὼ ἀμ γ- γἅ Ἐπ 
11-61 dom. ΒΕ. ΓΈΡΟΝ. 4 ΤΟΝ 


VER ER 
AU MED DU TELEPHERIQUE DE L'AIGUILLE DU MIDI  .Afls VA À νϑηΐθβ achats = 

ré : RER 

4 7 TEE Co ,, 4°, 12°, 


FONCIÈRE DORESSAY | 
NUE 


"af : EE OR Ἢ 
: SD pics. ΠΝ ΡΝ ἧς idhauser 
δ, 4 ETVENTE. ar re 
πὰ LL _ πὰ 4 
Face drone eur PRAZAUPA AY: $ : - 9 εἰ9. ΘΕ ΕΘΖ ΒΘΒΕΒΩ us save τω 43-56-17-50. 
εἶς 5: ; ASSOCIATIONS 
66, CHAMPS-ÉLYSÉES - 75008 PARIS ῃ Terrerare | - τ : 

L εὖ Dernière chenco d'acquérir à 5 km du Lavandou, faco'aux Les d'Or, l'un des 


plus 

boeux terreins consuructibles… protégé à tout jamais au cœur d'un parc de 140 hec- 
tares, cisesé, privé, gerSenné toute l'année. 

Documentation réservée. Pour Le recevoir, scressez mjourt'hti même votre cars de 

visite à POSDOMA — Département vents, Domaine privé du Cap Bénot, 53229 

BORMES-LES-MIMOSAS, οὐ téléchoner à M. JEANNOT ax 9475-27-28 Télécopie : 


Appels Manifestation 


14, ave 
[75007 Paris, 


Nous prions instamment nos BI" nee 
annonceurs d’avoir l’obligeance de ᾿ 

répondre à toutes les lettres qu'ils 
reçoivent et de restituer aux inté- 
ressés les documents qui leur ont été 
confiés. 


01-760257 
021- 271371 


KILLARNEY Irlande ἢ 
résidentiel donnant sur les 


Complexe 
ἔφαθ. 3 mien de !s villa ce Kfismey. 
hôteber /losire. 


Verte pas CLPA. ls 25 octobre 1689, 
Co-agruts : Sem sad Co. Li, 


1, Main Street = 
Te: F4, 


ΡΌΒΨΨΨΑΝΝΨΙΝ 
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| Quelques précautions à prendre 
pour acheter un appartement 


EE décidé. Vous: aîlez mest plus grand du lieu de travail, plus calme : ce n'est pas un hasard 
Sté" un:appartemest En Ou d'avoir unc selle de bain plus £i autrefois, dans les appartements 
moyenne, vous avez entre neo mod ae eue Un DO les piéces à tou eus 

Ἵ rue et les chambres sur la 


#2 
ee ere ἘΝ 
Muse ne 


deuxième enfant, mais l'appar- Le moment est venn de cher- Le! étant fait, on sél 

᾿ tément.on Iocation que vous Cher. Petites annonces, vitrines des, tiontie Sdresses, on prend des 
occupéz est troÿ petit: En jou agents immobiliers, bouche-à- l ion, les 
un plus j done le. greilc, tour est ban. Εἰ ἢ faut vis meilleurs jours pour vishes μα un 


Quartier, à condition de le trou. np am gp jeudi et le vendredi, ne 
ver, vous coûterait aussi cher ΤΕΣ moins de temps à l'achat d'un ouvrables. Pas commode mais effi- 


que des mensualités de rem. séPatement Guon metre vingt : : 
boursemont, même très éle- ἘΠῚ ἃ ΤΑῚ qu'à celui d'une cra- ges mont À Τοῖς (δὲ le bruts 


Re ζω τασὺς ser car «||. a un autre redoutable). Il 
vocation et The PE - rendesvous τ, tout en vous asser ani où de eue 1e Ce 
ἣ [δεν les muss d'une ‘nt απ’ ἐ ex ἃ votre disposi- sions des meubles que vous conser- 
Das V ne vous tente gone À] faut se méfier nn peu de eng mer bles r τῇ 
ous ‘allez donc « » un et lever agent immobilic: vous 
chercher à x Propres Vous embalar & Sn δαπέδου et disposition des feux, ds Je Sue εἰ FAN Où on 


mètre à ROSE . dormir debout», où un grand lit immeuble si charmant 
d'une ville a Pure PAR EE Sur le terrain {140 x 190 centimètres) ne tient réglerez.. 55! Au Smdic. par 
rencoritrés sont. du - pes car aucun panneau libre m'a La téléphone ou lors d’un rendez-vous, 
ordre. ἢ faut éviter un certain nome one" enter de Vous Sonvainere  dimensi par exemple. Et vous demanderez le montant tri 
Len den μές q2e + vous Jouez une bonne cela existe, souvent Qu'on 2€ mestriel des charges ( {avec chauf- 
précautions de bon sens. Nous Poe Rom Ldligee. τα croit, aus os veus GRR des fage central collectif, ascenseur. 
ane ἀϑοας ἀπό ie que Dares. pen er dut ἃ tale qe de eenqu Eur δῖα Peu ἔς. inprasog 
ν L mn de n'est vrai qu'une très rarement ἴδε et cel : re 
sep eme de SET ἄς, εἰ encore. Soye pere . ξὔκαρες conslérablenent 1e prix pes ἀν ΘΗΝ ren δὲ 
ol bag M ten α suadé que les vraies bonnes affaires du mètre carré. éné Fe (c'es le ve ἃ etre 

C'est la question clé, celle su cout quand éprixdu Ne pas oublier non plus de ἴξς payer), si d'autres travaux 
pe que Hop mètre carré s'envole. Très souvent regarder par les fenêtres pour déce- payer). si ré ἜΤΗ 

15 poséc-avec aussi, le propriétaire vendeur suré- ler les famteurs de trouble éven cavisagés, comme la réfection de 
cheminée à 


t de et qui -value son bien, ce qui est humain.  tuels, comme 

à peut se traduire quelques ansdes Et il ne faut'pes compter sur lui Fétcanon des fem dun re reprise d'une partie du grosœuvre 
πὴ TT, après per dés catastrophes, finan- pour cononître-les défauts (parfois  taurant, dotée, comme il se doit, ou le ravalement de Le grande cour 
LPARTI UT cières et familiales. Recenser ses gros) än logis proposé. sou- d'une x pompe qui fonctionne autant intérieure (qui n'est pas oblige- 
- JLIERS, disponibilités est indispensable : vent aussi, le professionnel qui vous que de besoin, muit et jour, comme  !üire, cosirairement à celui de la 

: plus l'apport É est impor- fait visiter.« Itérêt à ce que vous ἰδ cour de l'école ou la remise du façade, mais nécessaire), car vous 
taut, moics il faut em ν δὲ  achetiez: il est au'pourccn- restaurant d'une autre rue, avec devrez les payer lorsqu'ils seront 
plus aile le rem! tags. Il est vrai qu'il calme souvent poubelles permanentes et odeurs décidés. Vous lui demanderez 
sn Le ts. No pas les sons excessives du pro- inévitables. Si la cage d'escalier encore si la copropriété a des 
ge ier le Ἧς, τ, scout si iétaire, mais ce n'est. pas pour est étroite, assurez-vous qu'on peut Procès en Cours : il arrive qu'il 


OCR 
jun EHAUE 
ἍΠΝ 
DE 


᾿ est 
Ν D ὃ “τ à qui vous téléphonerez : nul mieux 
appartement coûte plus cher dans PCI . que lui ne connaît l'état réel de 
ἘΞ ἘΞ D ES Fimmeuble et les travaux à envise- 


travaux, ais cela ouvre droit ἃ des. . 
préts aidés), et'du «hors de Pendant que vous y êtes, deman- mal : le sous-sol de [8 capitale est 
prix» ailleurs (neuf, ou encore.  dez à jeter un coup d'œil sur les dans certains endroits truffé 
«réhabilité»): En tout état de caves, même si votre futur apparte- d'anciennes carrières, et parfois des 
cause, il faut marchender, négocier ment n'en comprend pes : les cou- glissements de terrains sont à Crain- 
Le jeu en vaut la Chan-  Joirs des caves sont «parties com dre. Micux vaut se renseigner 
maones », ct leur bon état révèle en avant que l’apprendre après. On 

᾿ Le moment est venu d’aller sur partie celui de l'immeuble. Des fla- pourra aussi vous informer des pro- 
: le terrain. Un «<crapabutage» ques d’eau ou un goutte-à-goutte jets de la ville dans ce quartier. 

d'approche dans le ou les quartiers entendu indiquent uns ou des fuites Cette démarche, indispensable 

cs œ ble, en s'entraf- d’eau et des remises en état ulté- pour certains quartiers parisiens, 
sant à r ce qu'on ne remar- rieures inévitables N'hésitez pas j'est anssi, cela va sans pour 

> ‘bien des villes de province. 


ji 


ouverts en P' vous “diront les- us et les Pour faire tout Cela, aussi scru- 
ζ pr ἂν à Sangrénents de Méumeuble ἂν ἧς puleusement que possible, il faur 
MS le Deal out ραϑεῖτεαε σὲ αῖδο τοῦς cou qu peuvent τς 
les 5: le en, te 
" d'atehiers, dont l’activité est rare- tion de l’immeuble.et vous signa- conserer auto QU 6 Femrai ἃ 
de lera les «untel», qui mênent une cette recherche. Connaître aussi 
Chambre sur la rue et c'est, tous les vie de bâtons de chaise et font un bien” ue possible l'immeuble dans 
ürs, jusqu’à des heures impossi boucan de tous les diables, tont en on va vivre est pourtant 
dès portières qui claquent, le étant copropriétaires et impossibles indispensable, si l'on veut éviter les 
broubahs de canversations animées ἃ déloger. mauvaises surprises, 1oujours possi- 
Res vous, empécheront de fermer Après moult visites, vous avez bles. 
‘œil. Cela conduit à ne pas mépri- trouvé votre futur logis. Le Bon courage ! 
“ser les appartements sur COur, moment est veau de poser quelques 
moins prestigienx, mais parfois questions clés au vendeur où à 


Adrésses utiles 


_ L'Association nationale posa des simulations de plans lité publique (ou en voie de 
Ν de remboursement. * l'être), d'une zone d'aménage- 


JOSÉE DOYÈRE 


. départementales. La liste des- Quant à l'état du sous-sol, zone de préemption renfor- 

Sora inap τ ΤᾺ eux risques de préemption Pr  cée 2. Les zones de ce demier 

par audiphons eu (16) 1-42- δ ville, aux projets d'aménage- . 
02-85-95. Au numéro le-plus M9 prévus, il faut se rensei- cation décidés par la Conseil da 

proche .de votre domicile, un rep ii Paris. 

qe Parisiennes LT rant de cs genre de chose. Et le Le ΤΙΣ préerpte σγοκάίηαεν, 
{Association -pour l'information mDe pour ment passe On Peut bien sûr téléphoner (au 
τ sure logement en egglomére- 4 oé leu, ne vous fournira pas 42-/6-31-86, un spécialiste 
‘ ‘tion parisienne) a des antennes -9 ’ ents eur les pro- donne des renseignements sur 
dans toutes les mairies pari- ; pos merde, tout ce qui conceme l'urba- 
siennes, sauf dans: ls 11° et jets nisme), mais il vaut mieux 
dans le 15° arrondissements. - À Paris, c'est au 17, boule- écrire, car la réponse est alors 
.On'peut obtenir la fiste des mai- vard Moriand qu'il faut s'adres-  officiaile. Ce qui est bien contra 
. nes δὰ 45-49-14-14, mais on ser (Tél. : 42-76-40-40). Un dictoire avec la hôte qu'on a de 


fabriquer du rêve, mais 
der ce qui est le plus important : 
Sr ΣΕ ΣΥΝΕ. 
pour Fan 
tence, à deux d'une artère 
ΕΣ ἢ 


une 
bouiot ? Dans. l’appartement 
convoité, une grande cuisine où ue 


poss } d'ADIE, δὲ on peut appe- 
ler, à Cergy-Pontoise, le gner. Θ ν 
᾿, 80-32-14-22, ainsi que la pierendlnen oblique . 
Seine-et-Marne, appelle préemption, l'immeuble als τ 
ren sur Minitel, grêce au service 


Ἃ lequel votre futur appartement ᾿ τ᾿ 
HE. | est situé peut être incfus dans ἰα Teletel Paris Mairie. 


Dei ces contres d'infimne- Périmètre d'un grand projet da Sur la totalité des transac- 
tion, on donne des renseigne- La vie et avoir déjà fait l'objet tions, les incidents de ce tÿpe 
ments juridiques, fiscaux, finan- ‘ d'une enquête d'utilité publique. sont rares, mais quand ils sur- 
à é IE peut aussi faire partie d’une viennent, ils sont particulière- 
zone.plus limitée déclarée d'uti- ment difficiles à vivre. 
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AFFAIRES 


Selon M. Olivier Stirn, ministre du tourisme 


La France redevient la première nation 
touristique d'Europe 


Les ministres -embouchent 
parfois un peu vite les trom- 
pettes pour faire savoir que leur 
Sacteur est en excellente santé. 
Pourtant le cocorico que com- 
mence à lancer M. Olivier Stirn, 
ministre du tourisme, semble 
fondé : grêce à une année 1989 
qui s'annonce exceptionnelle, la 
France est redevenue la pre- 
mière nation touristique 
d'Europe. 


Pour apprécier le redressement 
du tourisme français, il est possible 
d'utiliser trois des paramètres dont 
les chiffres des neuf premiers mois 
de 1989 permettent -d'extrapoler 
l'évolution sur l'année tout entière : 
[5 nombre des touristes étrangers, 
le montant des recettes en 
nance de ceux-ci et le solde de la 
balance des paiements touristiques. 

Si l'on prend le premier de ces 
paramètres, la France devrait 
accueillir en douze mois entre 42 et 
43 millions de visiteurs étrangers 
contre 38,2 millions en 1988 
(+10%). Ce score la confirme 
largement en tête des quatre pays 
les plus visités du monde devant Les 
Etats-Unis, qui pourraient attein- 
dre le chiffres de 37 millions de tou- 
ristes. l'Espagne, qui plafonnerait 
aux alentours de 31 millions. et 
l'Italie, légèrement en recul avec 
25 millions. 


En ce qui concerne les recettes 
d'origine touristique, la France réa- 
liserait un montant compris entre 
98 et 103 milliards de francs contre 
82 milliards en 1988 (+ 20 Ὁ envi- 
ron). Elle restera derrière les 
Etats-Unis qui dépasseront les 
120 milliards de francs, mais coif- 
ferait sa devancière l'Espagne sur 
le poteau, reprenant la première 

lace européenne dans ce domaine 

lement. Enfin, le solde de la 

balance des paiements touristiques 
8 annonce prometteur. Jamais la 
France n'aura atteint le bénéfice 
net prévu, compris entre 35 et 
37,5 milliards de francs, puisque ἢ le 
précédent record de 1985 s'élevait 
à 30,4 milliards (+ 17 % environ). 
Le classement dans cette 
catégorie serait alors le suivant, en 
milliards de dollars : 1π, ἢ 
avec un solde de 14 milliards ; 2, 
la France avec 5.6 milliards ; %, 
Fltalie avec 5,1 milliards ; 4, les 
Etats-Unis qui réaliseraient la 
prouesse de faire, pour la première 
fois de leur histoire, un bénéfice 
qui atteindraït 3 milliards de do. 
lars. 

On notera guelques évolutions 
significatives dans les flux de visi- 
teurs qui ont choisi de se rendre en 
France en 1989..Les Allemands de 
l'Ouest qui sont, avec plus de 9 mil 
lions de séjours, ses meilleurs 
clients ont confirmé leur goût pour 
des vacances à la française : si l'on 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


le 26 septembre 
“Pour les 


Législation Fiscale. 


de + 20 Ὁ. 


en croit les chiffres de 15. Deutsche 
Bank, ils ont dépensé au cours du 
premier semestre 1989 29,3% de 
plus dans l'Hexagone qu'au cours 
de la période correspondante de 
1988. En outre, les Européens du 
Sud, qui voyageaient peu hors de 
leurs frontières, ont pris le chemin 
de Paris ; c'est vraï des Espagnols 
mais surtout des Italiens, saisis par 
une véritable: frénésie de voyage 
(3% de dépenses supplémentaires 
à l'étranger depuis le début de 
l'année). 

Enfin, les Japonais continuent à 
arriver en masse: ils étaicut 
520 000 à choisir la France pour 
destination en 1987 (+ 18.1 % par 
rapport à l'année précédente), 
615 000 en 1988 (+ 18,2 38) et ils 
seront 770 000 (+ 25%) cette 
année. 115 dépensent sur place, 
grâce au yen fort, de 10 000 F à 
20 000 F par personne et par 
voyage. 


Vire le Bicentenaire ! 


Les causes de ce succès sont 
multiples. Hormis la météo excep- 
tionnelle et la croissance économi- 
que mondiale qui ont profité à tous 
les pays européens, ont joué en 
faveur de la France les festivités du 
Bicentenaire de la Révolution fran- 
çaise qui ont attiré, dans leur sil- 
lage, des cohortes de touristes 
étrangers et tout particulièrement 
du mois de juin jusqu'au mois de 
septembre. 

M. Olivier Stirn, ministre du 
tourisme, préfère mettre l'accent 
sur un certain nombre de facteurs 
dont plusieurs dépendaient de lui 
et d’autres pas. - J'estime que le 
triplement de notre budget de 
publicité a joué un rôle majeur, 
déclaretil Celui-ci vivotait avec 
πὸ millions de francs en Lors 

chaque année. Nous l'avons 

millions de francs en 1989 τῇ 
ide 90 millions en 1990. 
Alors que nous faisions aux Etats- 
Unis moins de publie pour notre 
tourisme que les Bahamas pour le 
deur, c'est nous qui avons, de tous 
les pays au monde, dépensé le plus 
cette -année pour convaincre les 
Américains de nous rendre visite. 
La compétitivité retrouvée de notre 
industrie touristique a joué. Nos 
prix sont inférieurs de 15% à ceux 
des Italiens et les prix espagnols 
ratirapeni peu à peu les nôtres. La 
baisse de la TVA sur l'hôtellerie 
de deux ou trois étoiles, 7% à 
5,5%, y a été aussi pour quelque 
chose. Je note l'effort considérable 
des régions, des départements et 
des communes qui misent de 
mieux en mieux sur leurs richesses 
naturelles et sur leur patrimoine. 

» Les investisseurs et les profes- 
sionnels du batiment et des tra- 
vaux publics, comme Dumez, 
Bouygues ou Spie-Batignolles, ont 
compris l'intérêt des infrastruc- 


OUI AUX SICAV 
DU CREDIT LYONNAIS 


TRILION 


Le choix d'un placement à revenus réguliers 


Résultats de fexercice 88/89: F 422,01* (dividende net F 415,29 et 
crédit d'impôt F 6.72). Ce dividende a déjà fait l'objet de 3 versements 
trimestriels : 


— le 16 décembre 1988 F 100, assorti d'un crédit d'impôt de F 1,50 
— le 16 mars 1989, F 101, crédit d'impôt de F 200 
— le 16 juin 1989, F 103, ‘sans édit d'impôt 


Le solde en mr est mis en paiement depuis 


personnes morales ge revenu est ramené globalement ὁ F 420,52 (dividende ner 
F 415,29 et créoft d'impôt F 5,25) en application de Finstruction du 31 août 1989 du service de 


La valeur liquidative de TRILION 3 progressé de 71 % (acomptes nets 
 réinvestis) sur l'exercice dos le 30 juin 1989. Au 31 octobre 1989 et depuis 
58 création (12.06.87), la performance de TRILION, œupons nets réinvestis, est 


TRILION :un revenu Re ρου ὑπ CRIER open νομῷ 
. terme privilégiant la sécurité de votre capital, 

Renseignez-vous dans votre agence du CREDIT LYONNAIS. 

REJOIGNEZ CŒUX QUI NOUS FONT CONFIANCE DEPUIS LONGTEMPS. 


POUVOIR DE DR OU 


tures touristiques et hôtelières, 
se multiplient. Je crois que ! Ca 
tion du tourisme européen vers de 
courts séjours sur d'autres critères 
que le soleil εἰ de balnéaire et le 
évelappement du tourisme 
d'affaire avantagent tous les coins 
de France, y compris le Nord et le 
Pas-de-Calais. Nos deux compa- 
gries internationales ne viennent- 
elles pas d'inaugurer des vols 
directs entre New-York et les 
andes métropoles régionales 
françaises ἢ » 

M. Stirn se félicite que. depuis 
1988, l'évolution ait été inversée. 
« Si nous avions poursuivi sur la 
pente descendante des années 1986 
et 1987, mème la RFA et le 
Grande-Bretagne nous auraient 
rattrapés. » 1] veut voir un symbole 
dans le fait que le solde positif de 
la balance française des paiements 
touristiques, qui dépassait déjà 
ceux de l'agriculture et de l’auto- 
mobile, soit en train de l'emporter 
avec plus de 35 milliards de francs 
sur le solde du secteur militaire, 

ui devrait tomber ἃ 32 milliards 

le francs. 11 est très fier que la rour 
Eiffel et le Mont-Saint-Michel fas- 
sent mieux que le Mirage et l'Exo- 
cet. 


ALAIN FAUJAS 


Sa holding devrait être cotée en Bourse le 21 novembre 
Bernard nard Tapie veut faire parler ses chiffres 


de notre en régional 


Annonçant, le mercreëi' 
8 novembre à Marseille, que sa 
société de portefeuille Bernard 
Tapie Finance serait introduite sur 
le second marché de la Bourse de 
Paris ({e Monde du 10 novembre), 
Bernard Tapie a retrouvé pour 
«vendre» s0n groupe 88 verve 
légendaire. 


« Je suls trop ambitieux et trop 
jeune, a-tit notemment déclaré, 
pour faire une introduction bour- 
sière, qui me rapporte, finclement, 
en argent très peu et en plaisir 
encore moins, si je n'étais sûr 
d'enrichir ceux qui vont faire cet 
acte de foi Je n'aurais jamais pris 
le risque ‘de faire perdre leur fric 
aux Français. » 

L'industriel à ajouté que les nour 
velles opérations à réaliser par son 
groupe devront désormais s'inscrire 
dans le cadre de BT Finance. « Je 
m'interdis, à titre personnel, a-til 
promis, de faire une affaire ail- 
leurs et autrement », élimivant 
ainsi des opérations « de trapé- 
ziste » tentées par lui seul dans le 
passé. 


Il a d'autre part expliqué que 
cette introduction, déjà annoncée à 

plusieurs reprises, avait dû être dif- 
férée « pour des raisons d'opportu- 


L'emprise japonaise sur l'immobilier américain 


nité » et qu'il n aurait d'aug- 
mentetion de capital de à BT 
dans l'immédiat, sauf en 


Ἐ 
δ 
ΕΣ 


ἘΣ 
EE ΘΕ δ᾽ τὰ den 
l'entreprises, un tiers an déve! 
pement de Ia région 
marseillaise et un tiers à des 
actions de formation (les écoles de 
vente Bernard Tapie qui vont fêter 
leur millième él depuis leur 
création en 1986) 
Pan. 
A sujet de la reprise des chan- 


tiers navals de La LP, ΠῚ 
estimé à « neuf Sur dix » ses 
er les Sari 
tion avec les grou 
ἢ lance, 
c'est bidon compler. Ils n'onf 
Jamais eu l'imention de fabriquer 
des bateaux à Là Ciotat. Leur 
objectif c'est l'immobilier, 
la ligne. Je pense que la détermi- 
nation du gouvernement est telle 
qu'en tout état de cause il ne peut 
ètre question que Lexmar s'ins- 
falle sour faire des bateduse C'est 
hors de question... » 


Pour répondre aux deux criti- 
ques qui lui sont le plus souvent 
adressées (“ if vire joie monte 
et il ne paye pas les derres des 
sociétés Ἢ reprend -), M, Tapie 
a indiqué qu'il a rept en dix ans, 
une quarantaine d'entreprises et 
créé 3 195 emplois. 


Son groupe aurait, par. ailleurs, 
Re SE σὴ 
principales sociétés acquises (Tes- 
prior Wonder. Look. La 
Vie claire), soit 630.50 millions dé 
francs sur un peu ples de 1 milliard 

francs. à: 

“Ha, pes ailienrs, expliqué à sa 
manière comment il ferait la pabli- 
cité de BT Finance à la télévision, : 
en laissant parler les chiffres. « Çe 
va être exactemem la même mise 
en scène que pour Wonder. C'est-à- 
dire, j'arrive en roulant des méca- 
niques, toujours prêt à impression- 
ner l'aüditoire. Un commentaire 
dit : qu'est-ce qu'il fair encore 
celui-là, il ur emmerder. Je 
vais pour Je me mers alors 
ne pince à linge sur la bouche, ce 

fait que j'ai une vraie gueule 
SES Ῥριάϊαι endant ce temps-là les 
faits principaux de mes dix ans de 
carrière défileront sur: l'écran 
ἀναπι d'inviler mon cher public à 


me rejoindre... ». 
GUY PORTE 


* Manhattan se met au saké 


Et de deux. Après le rachat 
par Mitsubishi du célèbre Roc- 
kefeller Center, un autre inves- 
tisseur nippon achète un 
immense gratte-ciel à Houston. 
À New-York, l'homme de la rue 
s'insurge. Sans savoir que les 
investisseurs britanniques sup- 
plantont largement . les Japo- 
nais, 


NEW-YORK 
de notre correspondant 


Une escadrille d'avions suicides 
nippons attaquant une base mil 
taire américaine et des ΟἹ désem- 
parés “courant en tous sens. C'est 
per ces images tirées d'un quelcon- 
que film sur la seconde guerre 
mondiale telle qu’elle se déroulait 
dans le Pacifique que l'une des 
Chaïnes de télévision new-yorkaises 
a lancé, il y a quelques jours, son 
reportage sur l'acquisition par Mit- 
subishi Estäte du prestigieux 
Rockefeller Center (le Monde du 
ler novembre). 

Dans un pays où la concurrence 
oblige à faire assaut d'images 


fortes sur le petit écran, la charge 
émotionnelle était nie Et Et 
suffisait d'écouter 

mentaires acerbes Para 
malin sur « ces Je qui vien- 


nent pl Cigale après avoir 
perdu la 
dre que 1e mariage ae Économique de de 


son Er an γε bien que mal 
entre pes ashington sur des 
bases bancales (des excédents nip- 
pons venant combler à point 
nommé des déficits américains) 
laisse l'homme de la rue pour le 
moins perplexe. 

Même si an'lui Fait valoir que les 
Etats-Unis, partis très tôt en quête 
de marchés extérieurs, peuvent dif- 
ficilement renoncer en retour à une 
politique «portes ouvertes », 
l'ouvrier de Chrysler, son voisin de 
Hewlett-Packard et, aujourd'hui, 
l'un des 65000 employés de {a 
Rockefeller Plaza, comprennent 
difficilement comment, respective- 
ment, ss automobile, im 
composants et 
sent les * ophee" Puildèmg ΔΝ de 
Manbattan ont pu ‘baisser, sans 
résistance, la bannière étoilée pour 
hisser l'emblème du Soleil-Levant. 

La réaction surpre- 
mante, Depuis de nombreuses 
années, poussés au large par 
Fendaka, la formidable hausse du 
yen, les investisseurs Japonais ont 
posé le pied sur le sol américain. 
Dans l'industrie manufacturière 
d'abord, dont τς détiennent 10% 


‘aujourd'hui, dans‘la finance 


ensuite où, par exemple, le géant 
del. , Nippon Life, a pris 
une participation dens Shearson 
Lehman Hurton, lune des grandes 


banques d'investissement, imité. 


par Yasuda Mutuel Life et par 
Sumitimo Bank, venues’ s'asseoir 
très poliment à la table de Paine 
Webber et de Goldman Sachs, 
deux autres grands + Brokers » 
new-yorkais. 


A ce moment-là, déjà, nombreux 
étaient ceux qui criaient haro sur 


‘l'envahisseur. Mais comment son- 


ger à le bouter hors de Wall Street 
alors qu’il se porte acquéreur, à lui 
seul, d'une bonne moitié des bons 
émis par le Trésor américain pour 
financer sa dette ? Sans avoir eu le 
temps de songer à une éventuelle 
réponse à cetie question 1rès 
concrète, Sony annonçait il y a un 
mois le rachat de Columbia Pic- 
tures, ses studios et ses milliers de 
feuilletons télévisés ! Quelques 
mois à peine après avoir avalé les 
disques de CBS... 

L'industrie, la banque et la 
finance (+ 4 quand la Citi- 
corp ? », a-1-On entendu), la com- 
munication, quelques toiles- 
symboles, comme es Tourresois 
de Van Gogh emportés haut la 
main par la compagnie d’assu- 
rances Yasuda Sans oublier la 
piérre, un sujet sensible au cœur 
des Américains dont près de 60 % 
sont propriétaires de leur habita- 
tion et qui ont toujours Considéré le 
toit quasiment comme un droit à la 
naissance. De plus, dans le cas du 
Rockefeller Center, il ne s'agit pas 
d’une opération immobilière de 


ἐᾷ venant s'ajouter à une liste 
léjà longue qui englobe aussi bien 

État dé New-York que la Califor- 
pp Non, cette fois, ἢ 
s'agit d’un des joyaux de Manhar- 
tan, un magnifique gratte-ciel dont 
le nom est synonyme dans le monde 
entier d'une incontestable réussite 
architecturale de l’époque, doublée 
de la reconnaissance due par le 
capital à l’un des plus grands finan- 
ciers que la « Grosse Pomme» ait 
connus. Même si John D. Rockefel- 


ler Junior, issu de la famille dés. 


Roquefeuïlle, a plutée des racines 
aveyronnaises.. Ἶ 

Consciente des réactions hostiles 
que le rachat de 51 % de Rockefel- 
ler Group Inc. par le premier 
groupe immobilier japonais ‘allait 
susciter dans le public— et au 


Congrès, de plus en plus prôtec- . 


tionniste — la famille a tenu à pré- 
ciser que cette transaction record 
{ele porte sur près de 850 millions 
le dollars, soit environ 5,3.mil- 
ar de francs) n'était pas moti- 
na brusque besoin d'argent 

de Là part de l'un des hériti Te 
réputation de la dynastie est 


de Mitsubishi Estate, selon ji 
«il n'est pas d'adresse commer- 
ciale, dans le monde, qui‘ait 
autant de « cachet - que le Rocke- 
feller Center », ont dû laisser un 
goût amer ἃ certains, Notamment 
à ces cadres de l'une des nom- 
breuses filiales du groupe qui, 
informés des projets de la société- 
mère, avaient monté on dossier de 
racbat de reneprise par ses Peer 


ere Duel a a ΤΣ ἀγλοταονν 
groupe οὐ 


ras au au τις des epréseutants 
de la famille Rockefeller, d'autres 
actionnaires sans rapport avec la 
dynastie. 


Attirance - 
τ poar le soleil 
Pour boli u'ele soi 
Famobiler μπὲ re) 
pas occulter deux faits. D'abord 
que l'essentiel des investissements 
immobiliers réalisés par es Japo- 
nais sur le sol américain concerne 
plutôt la Californie que Manhat- 
tan. Et ce depuis plusieurs années. 
Ensuite -que l'investissement nip-. 
pos, cette fois-ci toutes catégories. 
confondues, et non'pas seulement 
dans la pierre, est encore loin der- 
rière les placements britanniques. 


Avec. 34% du total des investis 
sements réalisés par les Japonais en 
1988 (soit un montant de 5,6 mil- 
liards de dollars), les côtes ensoleil- 
Jées de La cbr attirent eñcore 
en priorité les firmes mippones en 
mal de Comparative. 
ment, New-York ne représentait, à 
la mème date, que 17 % du + mar- 
ché» (28 milliards). ct la ττοῖ- 
sième place revenait à. Hawaï 
(1,80 milliard) ! Selon Kenneth 

Leventhal, un Cabinet spécialisé 
dans ce genre d'études, la part de 
Hawaï devrait régresser au profit 
d'autres -régions géographiques 


telles el lo (as) ou le 

Texes où,.ch dépit d'une conjonc- 

Dont 
tion promo- 

teur immül and eut 

d'un ensemble de esp 

au cœur de pour un mon 


tant de 300 millions de dollars, 
confirme la volonté de ces investis 


Une prudence qui ne décourage 
pas Les candidats nippons à la 
pierre. Fin 1988, toujours, le Lotal 
des biens immobiliers acquis par 
des Eire rs approchait les 

ἀξ dollars. Contre 

26 milliards un an plus tôt. Pour les 
ner du marché, il est clair 

que, après lues acquisitions 
qui ont servi de poisson-pilote aux 


πιρροῦβ, 
d'autres ‘investisseurs, ἃ présent 
familiers des réglementations armé- 
ricaines sw l'immobilier se sont 
égalerient mis sur les rangs. 
‘Cette nouvelle approche des 
divers secteurs de l'activité écono- 
mique américaine explique aussi le 
boom des investissements directs 


un total de 329 milliards de dollars 
en décembre dernier pour l'ensem- 
ble des investissements directs 
éffectués par des étrangers, la part 
des Japonais représentait 53 mir 
liards, Un chiffre qui permettrait ἃ 
Tokyo de μα μας is pour la pre- 
mière fois Pays-bas ( (49 mil- 
liards). Tout en restant loin der. 
rière les Britanniques 
(102 milliards). Ε 


A titre de comparaison, l'année 
τ αδ sur ua total € de 272 mil- 
liards, derrière B 
toujours en tête (80 and at 
les Pays-Bas (49 milliards), oo 
n'affichait que 35 milliards de 
ἴτε d'investissement. À présent, de 
mois en mois, la progression est 
significacive. Est-ce pour autant un 
danger ?. se demandent certains 
commentateurs, qui voient Là des 
racisme antijaponais (en 
attendant - de πρέπουν τ Ν 


Certains ont une Eu toute 
trouvée. « Les er se jettent 


Japonais ! Au vu des ratios boue 
siers pratiqués à Tokyo, l'ile vaut 


* Qu moins 2000 milliards de doi- 


fars. Cela nous permettra 
bourser la dette publique que τὰ na 
avons accumulée depuis fie mec 

Et de financer les: quatre ne 
Chaïnes années de déficit de 
l'administrasion lon Büsh.. » 


SERGE ΜΑΗΤΙ 


7 AFFAIRES 


CONVICTION 


« I faut traduire en revendications concrètes 


- les problèmes que vivent les cadres » 
estime Hubert Bouchet, secrétaire général de l'Union des ae et ingénieurs FO 


L'Union das cadres οἷ 
nieurs (UCI) FO, qui 


entre 80 000 δὲ 100 000 adhé- 


rents, va tenèr son congrès les 
16 et 17 nowembre à Créteil. 
jugés parfois un peu moder- 


χω Tout serait facile pour ceux 
qui sont cadres et non syndiqués ? 
Je ne le crois pes. Pour autant, je 


pe considère pas que le fait pour un 


cadre d'être ay nique facilite sa | L 


carrière... Les exemples . 
breux de carrières perturbées, 
entravées, voire brisées _per un 


ne gomme pas les différences 
d'intérêts fondamentaux, par 


exe, uant à le 
Fr mb sépartiion des 


tais de l'entreprise. 
— Que cherchez- 
ez-vour Ἢ 


revient à l'UCI 


le tion’ de l'encadrement 

pee nt le seul 

τ: is la croissance 

00 ms ἘΠΌΘΕΙ À FO: come vous 

sevez, lya place pour tout 
le monde, pour les cadres aussi 


| — L'UCI ne parte pas béau- 


‘Coup de pouvoir d'achat ou de 


revenus. Vous n'êtes pas ‘un 


T7 PORTRAIT 


- Ce n'est parce que 


᾿ 
ie 
ἢ 


οἶδα Brèssler, président de Lanvin. 
ü ane ui par la haute couture .ὄ 


En réalité Léon Bressier jouait. 
le cheval dé Troie pour lui- 
même. Lorsqu'en janvier demier 
la Midiand Bank prit 34 % dela. 


d'occuper l'hôtel _particulier_ 
dont le montant de la vente, 
(260 millions de francs) a 


‘construction et de travaux 
“Pubs, alors en sérieuses diff 


un bon chiffre d'affaires et ne 
garantit pas des bénéfices. Léon 
Bressler sait bien que chez Lan- 
vin il doit tout reconstruire. En 
1988, le chiffre d'affaires était 


‘de 250 milfions de francs et les 


pertes frôlaient les 100 millions 
de francs. Dans le chiffre 
d'affaires, les parfums repré- 
sentent environ 100 millions de 
francs. et la couture 150 mi 
lions de francs. Côté licances, 
les ventes réalisées sous la 
griffe sont estimées à 2 περ 
fards de francs. 


Pas de pollntion 
deFimge - 

Certes l'opération ἡ immobi- - 

lière a permis de remettre les 

comptes à zéro. Mais l'image 8, 


. elle aussi, besoin d'être restau- 


rée. Dans le domaine de la cou- 
ture et du prêt-à-porter, .la cos- 
tume pour hommes a gardé 
toute sa notoriété : la liste des 


|". cents est'une sorts d'abrégé 


permis da renflouer l'entreprise. -. 


Voñà maintenant ce banquier 
‘atypique immergé dans le . 
monde de fa haute couture. En 


de ne pas appartanir au sérail, ἵ ᾿ 


s'est imprégné de l’histoire des 


. Lanvin et ne tarit pes d’éloges 


il refuse de figurer dans le. 


sur le patrimoine de cette mai- 


du Bottin mondain. Pour relan- 
cer la haute couture, Léon 
Bressier a décidé de faire appel 
à Claude Montana. Pour le prêt- 
porter, il négocie la constitu- 
tion d'une joint-venture avec la 
société Dejac pour la production 
et la dstribution. “ais la créa- 
tion restera du domaine du stu- 
do Lanvin. Pour la distribution, 
Léon Bressler prévoit de limiter 
les points de vente à une tren- 
tæine dans le monde avec une 
préférence pour les boutiques 
exploitées en propre. ᾿ 

Une situation financière 
assainie, un créateur talemtueix 
et le prestige de La griffe Lanvin, 
Léon Bressler pense qu'il 


-son. « C'est.un.dss deux ou." 


trois noms mythiques de la cou- 
ture française. Iféique à la fois 
Mistinguett, Yvonne Printemps 
et les costumes de théâtre pour 
les pièces de Girauopux. Quant 
à Arpège, on en a dit que c'était 
un monument du parfcon. » 


f reste qu'une aussi belle 
renommée no suffit pas à faire 


naire : jusqu'ici à n'y 8 pas eu 
de poliution de notre image. » 


. FRANÇOISE CHROT 


différemment leurs collègues 


que nous avançons sur l'innovation, 
la recherche, la je, la for- 
mation, visent à permettre la meil- 
leure information des cadres syndi- 
qués pour qu'ils exercent leur rôle 
de contrepoids. C'est dans le pro 
longement de toute l'action passée 
de notre organisation, pas plus 
conservatrice qu'immobile ou 


san, mais tout simplement 


La ti 
du bilan technique 
— Votre projet de bilan tech- 
nique entre-t-il dans les faits ? 


— Comme toutes les bonnes 
idées, celle-ci est incontournable. 
Son évocation déclenche souvent 


" un réflexe à la commissaire Bour- 


rel: «Bon sang. mais c’est bien 


sûr*, sous-cntendu, ᾿ 
« avais-je pes pensé plus tôt ? Passé 
les questions suscitées par la 
crainte de voir nos camarades mor- 
dre le trait, en s'aventurant, à titre 
syndical, sans retenue dans la ges- 
tion de la technologie, l'idée fait 
son chemin. 

» Au niveau des entreprises, 


dures existent. Moyennant un per- 
fectionnement, celles-ci satisfe- 


syndicales ie de 
cadres et ingénieurs. 


» En France, je commissariat du 
Pien, le Conseil ue εἰ 
social et le ministre de l'industrie 


sion de votre prochain 
congrès ? 

— Oui, bien sür. Nous allons 
mettre l'accent sur la formation 


Dr notemment, de ménager 
berceau au cercueil » 


à quotidien 
(dans la conception mème du poste 
de travail qualifiant) et la remise à 
jour périodique (cent heures cha- 
que année εἰ une requalification 
d’une durée d'un semestre tous les 
sept ans) s'imposent. Π faut aussi 
mettre en œuvre des systèmes de 
vérification des acquis dignes de ce 


abordons le formation présente la 
méthode qu'il nous faut appliquer 

pour traduire en revendicaiions 
Poncrètes les problèmes que vivent 
les cadres aujourd'hui C'est un 
travail essentiel qui conditionne 
leur syndicalisation. Il est immense 
et tout juste engagé. » 


Propos recusillis par 
MICHEL NOBLECOURT 


HISTOIRE - ARCHÉOLOGIE 


ARCHITECTURE - BEAUX ARTS 


RÉGIONALISME 
Livres neufs - Livres unciens 
Catalogue bimestriet 
Envoi sur simpk demande 
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DCS TT EN Lie 


aus FINANCIERS DES SOCIÉTÉS : 


cer a D te et St ln ES: 


CHIFFRE D'AFFAIRES CONSOLIDÉ A FIN SEPTEMBRE 1989 


Malgré un certain ralentissement an troïsième trimestre, ls conjoncture 
reste bonne. La poursuite de l'élargissement du groupe eontribuc égale- 
ment à la croissance du chiffre d'affaires, qui ressort à fin septembre à 
près de 9 milliards de francs, en augmentation de 27 &. 

La ca compte, dès le 30. 1988, des sociétés acquises au 
Lee trimestre 1988 εἰ consolidées sur l'ensemble de l'année . 
ramène ce taux à 20%. 

Éafin, si lou exclut la croissance externe de 1989, l'argmeniation est de 
l'ordre de 8 &. 

Pour l'ensemble de l'année 1969, Le prévision à 125 mAkards do francs 
peut être cônservée, hors FINANC IERA y MINERVA et sas la Ture 
gaie. 

CIMENTS FRANÇAIS sur MINITEL : 3616 CLIFF 


SOVABAIL 


Le conseil d'administration de SOVABAIE, Sicomi du groupe 
SOVAC., s'est réuni le 8 novembre 1939 pour prendre connaissance de 
l'activité de la situation au 30 septembre 1989. 

La valeur comptable nette du patrimoine immobilier (385 MF) repré- 
sentant près d'une fois et demie les fonds propres, aucune acquisition 
nouvelle n'a été effectuée. La société a pa commercialiser en totalité les 
immeubles livrés au cours de l'exercice, notamment ἃ Levallois-Perret ; 
les produits à attendre de ces locations effecinécs dans de bonnes condi- 
Nos De ἘΕΜΒΌΜΙΟ Amon out ϑοοθιήθακαε μα HAOURAIS des caarcres 

venir, 

La production de crédit-bail, qui s'élève à 55 MF sur les nouf premiers 
mois, se rapporte soqoenent à des OpRattes οὔδοεμξαει ἐα pont 
d'entreprises de moyenne importance, les engagements et négociations 
eu cours permettant d'envisager une prodnction de l'ordre de 90 MF 
pour la totalité de l'exercice. 

Hors plus-values, ie résuitat brut’ comptable d’exploitation au 30 
tembre F989, Tapporté aux neuf dourièmes du même résultat de l'encre 

εἷος précédent, est en progression de 4.6 %, 
451 ΜῈ Ἐπ revanche, ἧς Ra me come ar ἐκράικι 
prorata de plus-values de cessions résultant essentiellement du 
anticipé de contrats anciens est en régression de 28 %, les plus-values de 
cession au 30 septembre étant ramenées de 23,2 MF à 2,3 MF. 

Le résultat fmal restera influencé L 
nel, mais sera partiellement 
du 1 juillet, Γ 
values de cession attendues sur la fin de l'exercice. 

Pour l'avenir, la relance de l'; D RARES De se 
habituellement "pratiquées sur le marché devrait permettre de développer 
plus largement La produccion de contrats de crée bail emmobilict. 


| Société Centrale des 
Assurances Générales de France 


67, rue de Richelieu - 75060 Paris Cedex 02 
‘Ancoyme crbbe par La loi du O4 Janméer 1973 


SOPHIA-BAIL 
le financement sage 


e Chiffre d'affaires locatif : 306 miflions ( +19 36) au 30.09.1989. 


e Résultat de la période (bénéfice courant} : 90 millions(+9,4 %) 
augurant favorablement d'une progression du prochain dividende 
(34,25 F au titre de 1988). 


e Production d'affaires nouvelles depuis le début de l'année : 
559,2 millions répartis entre 505,3 milfons pour le crédit-bail 
immobilier et 58,9 milions pour le patrimoine locatif. 


e Diversification : 

- Crédit-bail non Sicomi (Société apparentée) : production de 
᾿ 135 millions. 

- Collectivités locales (filiale) : production de 44,5 millions aux- 
quels s'ajoutent 18,4 milions de financements dans le domaine 
des économies d'énergie. 

- Etranger (filiale) : projet avancé d'une implantation en Espagne. 


ὦ Croissance externe : perspectives de fusion avec Soficomi 


qe ge Dh a eric 3 milliard et les 
€ gérés à plus ATRER 689 δηρϑρβοπιχηο 
actusement réalisés. 


18, rue de la Ville l'Evêque, Paris 8° 
Tél : 47.42.5253 
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Le conseil des Bourses 
donne son feu vert à 'OPA de Paribes 


M. François-Poncet dénonce un accord secret 
entre les actionnaires de la Mixte 


M. Michel François-Poncet, 
PDG de Paribas, affirme dans en 
entretien au Figaro du 10 novem- 
bre avoir «la preuve» qu'il existe 
un accord secret entre la Mixte et 


certains de ses actionnaires. La ἡ 


réglementation boursière est 
effet formelle, tout accord entre 
actionnaires doit être rendu public 
lorsqu'une OPA est, déclenchée, 
Comme la Mixte n'a rien fait 
savoir, chacun pouvait de bonne foi 
que les actionnaires de la 
avigation mixte agissaient cha- 
cun pour leur gapte et roue 
indépendance. sans ACINIMET 
ou les sociétés concernées, 
M. Frauçois-Poncet affirme que 
- la réalité est aierente et qu'elle 
a été dissimulée puisque nous 


sommes certains qu'il existe au 
moins un accord de ce type ». Là 
Commission des opérations de 
Bourse (COB), alertée, semble-t-il, 
par Paribas, devrait se manifester 
᾿ Ἧ ἢ 
. À la Compagnie de navigation 
mixte, on réagit en expliquant que 
<guand on à une preuve, on la 
montre ». La Commission des opé- 
rations de Bourse fait effective- 
ment état d'un accord de préemp- 
tion entre le fonds d'investissement 


EURIS, dirigé par M. Jean- 


Charles Naouri et La Mixte. Selon 
la COB, ce n'était pas ἃ M. Four. 
nier, PDG de la Mixte de faire état 
de ce pacte mais à EURIS. 

Y.M 


La polémique sur les privatisations 


Le Crédit agricole conteste * 
les estimations du rapport Douyère 


La Fédération nationale du Cré- 
dit agricole (FNCA) οἱ la Caisse 
nationale de Crédit agricole 
(CNCA) * expriment leur désac- 

» sur les appréciations du rap- 
porteur de la commission d'enquête 
parlementaire sur les opérations de 

rivatisation. M. Raymond 

yère (PS), au sujet du prix de 

de là Caisse nationale lors de 

sa mutualisation, fixé, en 
avril 1988, à 7 milliards de francs. 


Selon le rapport, ce prix aurait 
dû être de 15 milliards de francs, 
cn fonction de l'agtif net de la 
Caisse. A l'époque, la FNCA avait 
fait uer que « le prix fixé 
était relativement élevé eu é; 
ou Ne: dir 

es »Σ 

le francs, le ra] cours-bénéfice 
Pure à L snvirod Ὁ contre une 
moyenne pour banques 
comparables. 


La divergence entre l'estimation 
de la commission d'enquête et celle 
de la coramission de privatisation 
au début de 1988 porte sur l’inclu- 
sion, dans l'actif net de la Caisse, 
de la provision d'épargne-logement, 
environ 7 milliards de francs. 
Celle-ci, soumise à l'impôt, ἃ été 
constituée depuis 1977 pour cou- 
vrir le risque de voir les souscrip- 
teurs de contrats d'épargne- 
logement exiger. dans Jeur 
majorité, l'octroi du prêt à taux 
d'intérêt réduit (5,50 %), auquel 
ils ont droit statutairement. 

M. Douyère a, semble-t-il, assi- 


milé cette « ἱ τ risque 
Pas taie dent 
acquise, démarche qui, doublant 
l'estimation, est ifiée de « con- 


fusion » par la FNCA. 
FR. 


EN BREF 


u Le gouvernement suédois 
i it 1,2 milliard de francs 


chez Saab, — Le gouvernement 
suédois a accepté d'investir 
1,2 milliard de couronnes sué- 
joue ΟΣ miliard Le francs) 
dans le projet d'avion 

régional Saab-2 000. Cete mb 
vention dtprésente 25 % nes 
dépenses léveloppement de ce 
bimoteur de cinquañte places, qui 
volera en 1991. La subvention 
accordée prendra la forme d'une 
avance remboursable sur les béné- 
fices éventuellement réalisés entre 
1995 et 2014. Deux conditions 
devront être ies avant que 
Saab puisse toucher ces fonds : le 
ΕΣ PE AE 


AVIS FINANCIERS 
DES SOCIÉTÉS 


GFC 


GROUPEMENT. 
POUR LE FINANCEMENT 
DE LA CONSTRUCTION 


Le conseil d'adrinistration, réuni Le 
18 octobre 1989, sous a présidence de 
M. Roger Papaz, ἃ examiné la situa- 
tion financière de la société et décidé 
un nouvel investisserient en matière de 
bureaux. 


4 millions de francs de plus-values Jong 
terme, soit un résultat courant de 
49,8 millions de francs, en progression 
de 8,5% par rapport à celui du pre- 
mier semestre 1988. Ἧ 
Les prévisions pour l'exercice 1989 
conduisent à un résultat hors plus. 
values à long terme de l'ordre de 
101 millions de francs qui devrait per- 
mettre d'améliorer sensiblement Le 
dividende par action. 


La commercialisation des pro- 


grammes ayant fait l'objet d'un arbi- 
trage sc poursuit dans des çonditions 
satisfaisantes, le rythme des réserva- 
tions s'étant accentué notamment avec 
la mise en vente de la Résidence du 


nouvel 
l'ordre de 52 millions de francs daos un 
immeuble à usegc de bureaux situé À 
Suresnes comportant 2 790 mr et 
70 garages. 

Après ces opérations d'arbitrage. le 
patrimoine de la société comportera 
2900 logements ct 53000 m° de 
bureaux et commerces, ces_ derniers 
représentant sensiblement 23% du 
total. Ce patrimoine est situé à Paris et 
ea proche banlicue, à l'exception d'un 
immeuble de 280 logements à Lyon La 
Part-Dieu. 


Parlement de Stockholm devra en 
adopter le principe et l'avionneur 
s'engagera à créer cinq cents 
emplois à Kariskrona, dans le sud 
de la Suède. 


bre, la vente pour millions de 
dollars (plus de 5 millisrds de 
francs) sa participation dans 
la firme britannique Rothmans 

PLC à la Compa- 


indiqué qu'elle comptait retirer de 
cette vente un près-impô 
de plus de 450 mélions de dollars 
ph Rise francs). 


Ια Compagnie * Financière Riche- 
mont AG paiera Philip Morris 
610 millions de livres sterling 
obligations (6,5 milliards de 


Ὦ Pinault va devenir premier 
actionnaire de la CFAO. — Le 


annoncé, jui 9 novembre, avoir 
acquis 8,89% du capital ἔν la 
τ É PAF 
que occidentale (CFAO) et être 
en passe de devenir le principal 
actionnaire du groupe de distribu- 
tion et de négoce. 
Pinault a déjà déposé 

des autorités boursières ας dl la- 
ration de franchissement de seuil 
de 10% ds la FAO sant 
entendre qu’ dt rapi- 
RE 


© Οζα personnes inculpées on 
arrêtées daus l’affaire Blue 
Arrow. — La police de La City de 
Londres ἃ fait savoir, le 9 novem- 
bre, que anze personnes avaient 
été Etes ou inculpées à la 
suite irrégularités commises 
dans l'affaire Blue Arrow. En 
1987, cette société avan procédé 
ἃ une augmentation de capital 
dans des conditions discutables 
avec laide des sociétés County 
Natwest, filiale de la banque 
National Westminster et 
UBS Phillips and Drew, puis 


avait cnsuite lancé une OPA, ἃ 


l'époque réussie, sur l'entreprise 
de travail temporaire Manpower. 
Parmi les personnes inculpées 
d'infractions figurent le directeur 
financier de County Natwest, son 
ancien président et son ancien 
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pour Shell et ΒΡ οἱ les arrestations 
en lidison avec l'affaire Blue 
Arrow ont troublé les 

Rothmans International a cédé un 
terrain appréciable après 
l'annonce de la prise de contrôle 
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M ROLAND DUMAS : 
des avancées 
à grands pas 
Voici le texte de la déclaration 
de M. Dumas, ministre des 
affaires étrangères, jeudi 
soir 9 novembre par le Quai 
d'Orsay: «La mesure que vien- 
ment d'annoncer les autorités de 
Berlin-Est d'autoriser les ressortis- 
sants de La RDA à se rendre libre- 
ment en Allemagne de l'Ouest 
s'ajoute aux mesures déjà prises. 
» li s'agit là de décisions heu- 
reuses quai vont dans Le même sens. 
» Nous constatons qu'il s'agit à 
d'avascées à pes vers La 
démocratisation. Il faut s'en réjouir 
pour le peuple allemand et en féli- 
citer les autorités, qui en ont com- 
pris la 
» J'avais dit avant-hier, à la tri- 
bune de l'Assemblée nationale, que 
l'Histoire se chargerait de faire dis- 
paraître les murs. Ce jour appro- 
che. Espérons que rien ne viendra 
contrarier ce mouvement. » 


Economie : 
regard de l'éthique », per Hugues 
ee péoponique rit 
΄ τόρϑ centrale », par Gianni De 
Michelis 


«La finances sous le 


sonsensesnnrsess 2 


Les élections en Jordanie 
Les islamistes emportent trente et 
un ἰπὸ πεν κα Sur quatre-vingts au ΤΣ 
Les D ς 

en Chine 


M. Deng Xiaoping affirme qu'il 
continuera à « jouer son rôle comme 
äse doit» .......,......,.8 


La relance 
de la décentralisation 
Le Parti socialiste est décidé à obte- 


qui pourrait ne pas convenir à 
M. François Mitterrand . .......9 


Journal d'un amateur 
«idéologie », par Philippe Bou- 
Cher 10 


Retrouväilles à l'UDF 
Les responsables des six compo- 
santes de l'UDF — parmi eux 
M. Pierre Méhaignerie et ΝΣ ΚΩΣ 
Léotard -- se sont 

9 Rest prop de M. vhiéy 
Giscard ἐν un déjeuner 
qui devrait relanser uns confédéra- 
tion qui ne fonctionnait plus depuis 
Six MOIS sens … 1 


Corse : l'enjeu du sol ‘ 


Le croisade américaine 
contre l'Europe 
audiovisuelle 

M. Jack Valenti, patron de l'asso- 


Monde, les gouvernements 
péens de filtrer ce que les téléspac- 
tateurs veulent voir. Une thèse que 


de 4 décem 


Justice : ; 
un point de vue 
de M. Toubon 


ss ses anse :..15 
Essence : entente illicite 


La cour d'appel de Paris a 
condamné des compagnies pétro- 
Eères, des pompistes et des détail 

lams pour «entente illicite sur 
les prix » en Corse, en 1985 οἱ en 


L'ESSENTIEL 


À ᾿ - ν᾽, UTE 


La libre circulation entre la RDA et la RFA - 
M. Bush applaudit, mais avec retenue 


en MOUVEMENT 


ça ment d'enthousiasme et 
WASHNGTON importance, sans pe craindre 5: ‘encouragement 
autant del prudence rh a réunification de lAI le ᾿ 
de notre correspondant —— παὸ ἴα murgne de Γαάιαιαϊειτατιι d'Etat a déciaré qu'une . ln, c'était pes pour demain, et 
gcmelle. M; Bush Ii-mËmo a team telle ne linquiétait pas, ἢ m'est dégringoié sur. le tête |‘4-Me7-vous à la cuisine, ouvrez 
« Abattez ce mur, monsieur à être «présent», à réagir publi: ἃ condition que cela se fasse « pendant la nuit ! Je vous disais | 15 borte du frigo, 
Gorbaichev!» C'était en 1987, εἰ quement à la grande nouvelle Ja et la paix ». eussi que je.sacrifie depuis des | ες ‘sttrapez une bouteïie 
c'était Reagan, qui, a venue Faute à les. icains s’apprétent-ils à années mon heure de déjeuner | bière ou de Coca. Ça fera tra- 
à La porte de Brande! une perplexité qu'il par- aller au-delà de ces Ἢ à mon heure de gym, une heure vailler vos adducteurs, vos 
d'une voix ferme une admones! sans nul doute avec beaucoup tant à propos de l'Allemagne que de souffrances,‘ de tortures | :bdominaux et vos biceps. 
pe ane + tony ἀφῶ d'autres dirigeants du monde oc de l'Europe de l'Est, lors de la res- -ἰ abominables dans l'idée que | Ft amour, pas la sieste, 
peu vaine : les tél contre entre M. Bush et M. Gor- plus ça fait mai plus ça fait de | Comme des bêtes, pas comme 
ines n'out pas manqué, ἡ Jeudi après midi, quelques jour.  batchev, an début du mois prô- bièn. J'avais tout faux, ἰδ | ares. Et si vraiment vous 
iffuser cette séquence d nine été introduis Cham ? M. Baker ἃ en tout cas pas ta couper au cancer et aux 
âge -il y a deux ans... le bureau oval de la Maison tenu à souligner les limites fixées Ἢ 
Du coup, l'ex-président .lui- Blancbe, où ils ont trouvé un prési- Par Washingon à Ce « aon- Μ 
même, cheveux blanchis, est dent assis avec devant [αἱ πῆς carte SOmmEet », comme lui même et 
<n direct,.sur la chaîne Allemagnes, et un tas de ML Bush s’obstinent à k 


souvenu qu'il convenait de l’inviter 
pour ce jour de fête. 

Mais à la Maison Blanche, 
l'heure semblait moins à la célébra- 
tion qu'à La réflexion : on L'Atenu ἃ 
saluer l'événement, à montrer 
qu'on mesurait pleinement son 


fait part de sa satisfaction face ἃ A0#-S0mmet n'est pas destiné 
« ce "développement spectacu- discuter de l'avenir de l'Europe de . 


laire », mais s'est gardé de tonte 
base, de tout enthousiasme — 


que un but et si vous avez de la 
Fu νους figues pet, 
- men 
rédressez-vous dans ur mouve- 


La bioéthique et la loi 


s'agit pas de se laisser δας À 


inopportu 

le domaine de la bioéthique, 

M. Claude Evin, ministre de la 
, se dit, lui, favorable à une 


Grève à Paris-l 
do paronnel sdnirannf dre 


Collision entre tn ferry οἱ un cargo : 
trois morts et dé nombreux blessés 


du personnel administratif Hambourg (AFP). — Le. colli- sont atteints, 
chée au centre Tolbiac de l’univer- b - 
RÉ PAT mn eme reer eee de amas eme me à RE pa πα 
Cinéma : Lrge de route vers le port britannique 
«l'Orchestre rouge » FER CR ms εἰ cu ΧΞ τον 


de Leopold Trepper, un épisode 
mejeur de ls lutte antinazie . . .. 17 


TAPIS PERSANS 


Le 
J RTL Monde», 


ue dimanche 12 novembre, de || FAITS MAIN points noués soldés à 
s'ouvrait, une rencontre Est-Ouest 18k%à15h A ABADER 307 x 282 31:06 = 15.500 F 
avait lieu à Bertin. La rock en étair le 2. KERNAN261 x 15128007 - 14.500 P 
prétexte ..........,., ....18 . NL à 2.500 
ὑπ avec l'entraîneur des ISPARAK laine εἰ soie 


5:8 pe amer 


MAISON DE \ ne L'IRAN 


tralie, à Lille, le 11 novembre .. 28 


CAMPUS 


Au cœur du pays sikh 
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LESANNÉES 80 


ΠΝ EN ΠῚ 
PART CNANINES 
EN ASSOCIATION AVEC LA S.E PT 


dans l'assurance 
L'UAP achète pour près de 14 mit 


En octobre, les achats de voitures 
ont de 


LA FINDE CASTRO 


ΓΞ ΤΟΝ 8} To 


En tous styles. 1outes dimen- 
sions, laques et δὶ patins 


anciennes: 
formabjes en stage ἐς 
μα personnes {concession 
naire eclusif Jean Roche). , 
Rémy réédite les plus beaux ΦῚ 
meubles - Louis XIIF-, 
« Rusrique» {noyer de 
France). en passant par ke 
ΧΝῊΠ: siècle, jusqu'à l'An 
nouveau et même l'Art déco. 


Etonnante collection 
de lits de repos... 
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